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INVITATION AU VOYAGE - Daurade à la portugaise.
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Bem vindo !



La terre lusophone regorge de beautés cachées qui ne s’appréhendent qu’au prix de patience et de curiosité, même si, trop souvent, Portugal rime avec football. Avec le tourisme qui a le vent en poupe, il serait bien réducteur de s’en tenir aux clichés complémentaires de morue et de fado (et de la saudade qui l’accompagne). Apprêtez-vous à découvrir un pays à l’opulente complexité où les rêves d’un XXIe siècle effronté et audacieux côtoient souvent les douces nostalgies d’un passé parfois blet et les échos d’une histoire glorieuse, formant d’étonnantes et souvent inattendues bigarrures.

Là où « l’océan commence », cette terre latine, port d’attache des découvreurs – qui semblent parfois oublier qu’elle fut, durant des siècles, marine –, offre le somptueux éventail de ses richesses, souvent cachées, à qui sait dépasser les évidences.

Terre de contrastes, aussi : que l’on parcourt les rudes vallées de la Serra d’Estrela et ses cols enneigés ou les plages et criques aussi désertes que paradisiaques de la Costa Vicentina, on découvre à chaque fois un univers différent. Les plaines sans fin ou les vallons de l’Alentejo et leurs routes sinueuses bordées d’oliviers, – de vignes si c'est le Douro que l'on arpente -, l’ambiance de village que l’on retrouve même dans les plus grandes agglomérations, le farniente et le soleil qui, de l’Ouest au Sud, semble être l’ordinaire quel que soit le front de mer, combleront tous et chacun.

Pour qui aime les villes et leur agitation, le choix là aussi est large : Lisbonne l’enjôleuse, festive et à la mode ; Coimbra et ses hordes d’étudiants, murmurant un fado centenaire ; Evora, ville-musée ensoleillée du cœur du pays ; Guimarães, première capitale du Portugal ; Porto, à la riche architecture et fascinante par l'histoire de son vin, Faro et Portimão qui dorment si peu les nuits d'été…

Attendez-vous à faire voyager vos papilles également, les spécialités régionales sont innombrables, tant en matière de plats cuisinés que de vin et font la fierté du peuple portugais. Du poisson frais tout juste pêché par les marins de Nazaré aux fameuses 365 recettes de morue (l'ami fidèle), en passant par les savoureux pasteis de Belém et le leitão des Beiras, ce ne sont que de (bonnes) surprises culinaires.

Ajoutons qu’on ne peut qu'être agréablement touché par la gentillesse et la générosité des Portugais ; c’est l’histoire qui transparaît au travers de ce sens de l’hospitalité. En étant un brin curieux, en allant vers l’autre, on découvre un pays en plein changement, au sortir de la crise qui l'a frappé de plein fouet.

Dans les différentes régions du Portugal, vous trouverez souvent un étonnant mélange de traditions et de créativité. Le dicton prendra alors tout son sens : Portugal vê-se, cheira-se, ouve-se e vive-se ou « Le Portugal se voit, se sent, s’écoute et se vit. »

L'équipe de rédaction
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Les plus du Portugal

Patrimoine et histoire

Le Portugal conserve de nombreux vestiges qui ont fait la grande histoire de ce petit pays. Depuis les périodes les plus lointaines, vous trouverez des empreintes de dinosaures près de Fátima, des peintures rupestres, des mégalithes celtes un peu partout sur le territoire, mais surtout en Alentejo et Algarve, des ruines romaines près de Coimbra, Braga, Beja ou Evora... De la présence des musulmans qui dura plus de quatre siècles sont restées d'étonnantes mosaïques arabo-hispaniques dans certaines églises comme à Coimbra et surtout des fortifications « maures » autour de nombreux villages, notamment dans l'Alentejo et l'Algarve, là encore. A partir du XIe et jusqu'au XIXe siècle, de nombreux monuments chrétiens furent édifiés. Des chapelles aux cathédrales, des châteaux forts aux monastères, tous racontent l'histoire de l'architecture et de l'art portugais au fil des époques, dont la plus caractéristique reste le baroque rococo. Certains sites témoignant de cette riche histoire ont été inscrits au patrimoine mondial de l'Unesco : les gravures rupestres du Vale Côa, les centres historiques d'Evora, d'Elvas, de Porto et de Guimarães, les abbayes de Batalha ou d'Alcobaça, le couvent du Christ à Tomar, le monastère des Jerónimos à Lisbonne, les palais de Queluz ou Mafra et la pittoresque Sintra.

Soleil et plages

Avec ses 832 km de côtes océaniques (Costa Verde, Costa de Prata, Costa de Lisboa, Costa Azul, Alentejo littoral, Costa Vicentina et Algarve), le Portugal regorge de plages et de criques. L'eau y est souvent fraîche mais de bonne qualité. Qu'on ne s'y trompe pas, les plages du Portugal sont à la mesure de la diversité du pays : « californiennes » avec pistes de vélos et de rollers dans les environs de Porto, ou aux allures brésiliennes près de Lisbonne, spots de windsurf, bodyboard et surf sur le littoral de Sintra ou dans la baie de Cascais, criques isolées et côte sauvage dans la région de l'Alentejo littoral, mer turquoise et chaude sur la côte de l'Algarve... Ces plages-là sont les plus recherchées par les touristes car il s'agit de criques isolées de sable blanc et d'eau cristalline.

Accueil et hospitalité

On sera souvent surpris de rencontrer un peuple d’une gentillesse et d’une politesse incroyables. Ainsi, ne soyez pas étonné que l’on vous aborde quand vous discutez en français au-dessus d’une carte ou lorsque vous semblez chercher quelque chose… Au Portugal, il y aura toujours quelqu’un de sympathique et prévenant pour vous aiguiller dans vos recherches et vous indiquer de bons plans… Vous le sentirez très vite : d’une manière générale, nos compatriotes ont très bonne cote.

Nature et sports

Des vallées verdoyantes de pins et de vignes aux plaines arides couvertes d'oliviers et de chênes-lièges, des longues plages de sable fin aux criques enclavées dans les falaises, le Portugal offre du nord au sud une diversité de paysages intéressante. Les visites du parc national de Peneda Gerês et des douze parcs naturels (notamment celui de l'Alentejo littoral) permettent de découvrir une nature intacte, de faire de la randonnée et d'observer oiseaux ou dauphins dans leur écosystème. Ce qui ne gâche rien, le Portugal dispose des conditions climatiques idéales pour la pratique de nombreux sports nautiques et de plein air. Un tourisme sportif s'y développe depuis une dizaine d'années, surtout chez les amateurs de pêche sportive, planche à voile, surf et kitesurf ou de voile. Des activités plus traditionnelles s'y pratiquent aussi, comme la randonnée, le VTT, l'escalade, l'équitation, le golf, le canoë-kayak et des sports aériens (parapente, notamment).

Gastronomie et vins

L'un des traits de la complicité entre le Portugal et la France vient sans doute de la même adoration pour les plaisirs de la table. Sans être aussi sophistiquée que la gastronomie française, la cuisine portugaise compte d'excellents chefs, à la cuisine créative et contemporaine, qui revisitent les plats rustiques généreux préparés avec des produits frais et naturels. Dans la plupart des restaurants, généralement bien ancrés dans la tradition, vous goûterez la morue (bacalhau) bien sûr, déclinée selon 1 000 recettes, le poisson et les fruits de mer, les charcuteries, l'agneau le veau ou le cochon de lait rôti, les grillades et autres soupes, ragoûts, pot-au-feu, cassoulet, riz élaborés... Ici, le pain et le fromage sont excellents, ils accompagneront de très bons vins produits dans tout le pays. Ceux de l'Alentejo et du Douro (dont le fameux vin de Porto) sont les plus réputés, surtout en vins rouges, mais vous goûterez de bons crus un peu partout. Tout au long de ces pages, des adresses vous permettront de visiter des caves pour déguster quelques-uns des meilleurs vins. Côté douceurs, vous aurez le choix entre des pâtisseries conventuelles et d'innombrables petits gâteaux secs ou crémeux dont les célèbres et onctueux pastéis de nata.



Fiche technique



Argent

Le Portugal a adopté l'euro comme monnaie nationale depuis le 1er janvier 2002. Le Portugal n'est plus l'eldorado pour petits budgets qu'il était il y a encore quelques années. L'entrée dans la Communauté européenne et le passage à la monnaie unique ont porté un coup fatal à la douceur du coût de la vie, et, dans les grandes surfaces (souvent françaises), les prix seront similaires à ceux pratiqués dans l'Hexagone. Mais les hôtels, restaurants et bars restent encore sensiblement moins chers, surtout en s'éloignant de l'Algarve ou de Lisbonne.

Cependant en raison de la crise, les prix de l’hôtellerie et de la restauration n'ont généralement que peu augmenté dans les dernières années car les établissements voulaient garder les clients malgré la baisse du pouvoir d'achat des Portugais mais aussi celle de nombre de touristes européens, dont les Français bien sûr. Néanmoins, il n'est pas sûr que cette situation perdure. Par ailleurs, après l'augmentation générale de la TVA à 23 % en 2011, le gouvernement l'a, pour la restauration, ramené à 13 % en juillet 2016.

Idées de budget

Budget quotidien, pour une personne en haute saison (repas, logement et activités de base inclus).

[image: ] Petit budget : de 40 € (en dormant au camping) à 60 € (en logeant en pension).

[image: ] Budget moyen : environ 100 €.

[image: ] Gros budget : à partir de 170 €.



Le Portugal en bref

Le pays

[image: ] Nom officiel : República Portuguesa (République portugaise).

[image: ] Capitale : Lisboa (Lisbonne).

[image: ] Superficie : 92 201 km², dont l'île de Madère (741 km²) et l'archipel des Açores (2 333 km²), environ un sixième de la superficie de la France.

[image: ] Langues officielles : le portugais, ainsi que le mirandais (langue dérivée directement du latin et parlée dans le haut Tras-Os-Montes vers Miranda do Douro).

La population

[image: ] Religions : catholiques (81 %), autres chrétiens (3,6 %), autres religions (juifs, musulmans, etc. 0,6 %), athées et non-déclarés (15,1 %).

[image: ] Population totale : 10,8 millions d'habitants selon les estimations de janvier 2017, dont environ 500 000 au total entre les Açores et Madère.

[image: ] Densité : 113 habitants/km² (2016).

[image: ] Espérance de vie à la naissance : 81,5 ans (2015).

[image: ] Croissance démographique annuelle : 0,09 %. La population augmente légèrement mais l'indice de fécondité n'est que de 1,52 enfant par femme.

[image: ] Communauté portugaise en France : 1,5 million de personnes (avec les descendants).

[image: ] Communauté française au Portugal : 16 500 immatriculés, estimation de 30 000 non immatriculés en 2017.

L'économie

[image: ] P.I.B. (PPA) : 268 milliards d'euros (estimation 2017).

[image: ] P.I.B. (PPA) par habitant : 26 000 € par an (estimation 2017).

[image: ] Part des principaux secteurs d’activités dans le PIB : agriculture : 7,5 %, industrie : 24,5 %, services : 68,1 % (2015).

[image: ] Taux de chômage (1er trimestre 2017) : 9,8 % ; des jeunes de moins de 25 ans : 23,3%.




Le drapeau portugais

Le drapeau actuel est apparu en 1910 lors de l'éviction du trône du roi Manuel II de Bragance. Le drapeau royal blanc et bleu fut alors remplacé par le vert et le rouge. La première couleur symbolise l'espoir d'un avenir meilleur, la deuxième le combat pour ce même avenir. La sphère armillaire représente les grandes découvertes géographiques et l'histoire du Portugal : les sept châteaux sur fond rouge symbolisent l'expansion territoriale du royaume sous le règne d'Alphonse Ier Henriques. La victoire de ces monarques sur cinq princes maures à la bataille d'Ourique est évoquée par les cinq écus d'azur sur fond blanc du blason central. Chacun de ces écus comprend cinq besants représentant les plaies du Christ.






Téléphone

[image: ] Code pays : +351.

[image: ] Téléphoner de France au Portugal : 00 + code pays + numéro local. Ex : de Lyon à Porto : 00 + 351 + 227 654 325.

[image: ] Téléphoner du Portugal à l’étranger : 00 + code pays + n° du correspondant (avec indicatif régional). Ex : Belgique 00 + 32 + numéro du correspondant – Canada 00 + 1 + numéro du correspondant – France 00 + 33 + numéro du correspondant sans le 0 – Suisse 00 + 41 + numéro du correspondant.

[image: ] Téléphoner du Portugal au Portugal, d’une région à l’autre : numéro local à 9 chiffres. Ex : de Faro à Lisbonne 218 431 144 – de Porto à Porto 228 486 482 – de Setúbal à Funchal 291 283 374.

[image: ] Téléphoner du Portugal au Portugal, en local : les 9 chiffres du numéro local. Ex : de Lisbonne à Lisbonne 218 431 144.

[image: ] Téléphoner en PCV (chamadas internacionais a pagar no destino) : composer le 172 ou les numéros suivants directement. France : Tél 800 800 330, Belgique : Tél 800 800 320, Suisse : Tél 00 800 234 12341, Canada : Tél 800 800 124 (via AT & T) ou Tél 800 800 122 (via Stentor).

[image: ] N. B : les numéros commençant par un 9 sont des numéros de téléphone portable (telemóvel), ceux débutant par un 800 sont des numéros verts gratuits (linha verde) tandis que les 808 sont des numéros bleus (linha azul) facturés au prix d’un appel local.




Numéro d'urgence : 112

Au Portugal, comme dans tous les pays de l'Union européenne, quelle que soit l'urgence à laquelle vous pouvez être confronté, il n'y a qu'un seul numéro pour joindre les forces de sécurité (Police ou GNR) ou les services hospitaliers (INEM) : le 112.






Décalage horaire

GMT + 1 : une heure de décalage avec la France, quand il est 12h à Paris, il est 11h à Lisbonne tout au long de l’année.



Climat

Le climat est océanique sur les côtes nord (jusqu'à Porto), et méditerranéen dans le reste du pays. Les côtes sud sont plutôt ventées mais très ensoleillées, tandis que l'intérieur des terres vers l'Alentejo et l'Algarve peut être très sec en été, un vrai problème lorsque ces régions sont ravagées par les incendies. Les pluies sont concentrées à la fin de l'automne, en hiver et au début du printemps, le climat est donc idéal en été.

Précipitations annuelles moyennes en mm :

[image: ] Porto (Norte) : 1 265.

[image: ] Coimbra (Beira litoral) : 1 016.

[image: ] Guarda (Beira alta) : 781.

[image: ] Estoril (Lisbonne) : 751.

[image: ] Evora (Alentejo) : 625.

[image: ] Vilamoura (Algarve) : 523.



Saisonnalité

[image: ] Haute saison : juillet, août, septembre (première quinzaine).

[image: ] Mi-saison : avril, mai, juin, septembre (deuxième quinzaine), octobre.

[image: ] Basse saison : novembre, décembre, janvier, février, mars.



Idées de séjour



Séjours courts

Un week-end à Lisbonne

Nichée entre sept collines sur la rive de l’estuaire du Tage, Lisbonne, la capitale cosmopolite du Portugal, est à elle seule une destination touristique et mérite une étape minimale de 2 ou 3 jours pour découvrir la ville la plus visitée du Portugal, envoûtement garanti !

[image: ] Jour 1 : le château de São Jorge, Alfama, la Baixa et Belém. Grimpez à pied ou en tramway jusqu’au château de São Jorge – magnifique point de vue sur la ville et la mer de Paille (Tage) – après la visite, redescendez vers la Baixa (le cœur de Lisbonne) en errant au préalable dans les ruelles d’Alfama, de Mouraria et de Graça, d'anciens quartiers typiques et restés populaires de Lisbonne. Allez ensuite à Belém. Visite du monastère des Hiéronymites, avec sa façade « gaufrée », édifié par Dom Manuel Ier en 1502 et de la tour de Belém, symbole des découvertes. Apéritif au Centro cultural de Belém, espace culturel moderne et représentatif d’une ville dans l’air du temps. Soirée « fado » dans un bar ou restaurant du Bairro Alto, le quartier branché.

[image: ] Jour 2 : musées et parc des Nations. Selon le temps disponible et les préférences, consacrez le matin à la visite d’un ou plusieurs musées (Fondation Gulbenkian, musée national de l’Azulejo ou musée national de l’Art ancien) ou à une traversée du Tage en ferry pour appréhender la ville autrement, déguster les fruits de mer à Cacilhas, monter en haut du Cristo Rei ou admirer le coucher de soleil sur le pont du 25 Abril.

L’après-midi place à la nouvelle Lisbonne, promenade dans le parc des Nations – emplacement de l’Exposition universelle en 1998 – la tour Vasco de Gama, le téléphérique et l'océarium (Oceanário). Apéritif au Miradouro de Santa Catarina pour apprécier le point de vue sur la ville, puis, soirée dans les Docas, très animés, voire mondains.

Lisbonne et sa région en 4 jours

Ce séjour peut faire l’objet d’un grand week-end ou d’une petite semaine.

[image: ] Jour 1 : visite de Lisbonne. Le château de São Jorge, Alfama, la Baixa et Belém.

[image: ] Jour 2 : Sintra et ses environs. Prenez la Marginal ou la ligne de chemin de fer qui longe l’estuaire du Tage jusqu’à la coquette Cascais (allez voir le gouffre la Boca do Inferno), continuez jusqu’au Cabo da Roca – le point le plus occidental de l’Europe. Traversée de la plantureuse Serra de Sintra puis visite de la féerique Sintra : palais royal, palais national da Pena et promenade dans le parc de Monserrate. Ensuite, détente sur l'une des plages de la côte comme la Praia das Maças et sa jolie crique.

[image: ] Jour 3 : Mafra et Queluz. Direction Mafra : visite de la basilique et du remarquable palais, qui abrite un musée d’Art sacré et une somptueuse bibliothèque. Pause-déjeuner à Ericeira, petit port de pêche où vous pouvez encore voir la mise à sec des bateaux de pêche. Retour sur Lisbonne et arrêt à Queluz : visite du magnifique palais royal rococo et de ses jardins.

[image: ] Jour 4 : Palmela, Setúbal et Sesimbra. Direction Setúbal (en faisant halte à Palmela pour la visite du château médiéval et de l’église São Pedro). A Setúbal, visite du château São Filipe, l’église manuéline de Jésus et les vieux quartiers. Pour la détente, croisière sur l’estuaire du Sado à la découverte des dauphins. Excursion à travers le parc naturel d’Arrábida, continuation en direction de Sesimbra, petit port de pêche aux rues pittoresques, le château et la plage où vaquent les pêcheurs. Retour sur Lisbonne en passant par le mystérieux Cabo Espichel, le magnifique Lagoa de Albufeira et les longues plages de Meco et Caparica.

L'Algarve en une semaine

Première destination touristique du Portugal en raison de son climat privilégié, de ses plages au sable doré et de ses stations balnéaires animées, l'Algarve offre toutefois d'autres possibilités souvent méconnues des voyageurs comme des itinéraires, en zone naturelle, reliant les petits villages de pêcheurs ou ceux des montagnes (serras) ayant su préserver leur authenticité.

[image: ] Jour 1 : Faro. Visite de la séduisante vieille ville (Cidade Velha) et baignade à l'Ilha Deserta, un petit paradis sauvage.

[image: ] Jour 2 : de Faro à Tavira. Le matin, visitez le marché de poissons d'Olhão. Longez les rives de la Ria Formosa pour arriver à Tavira, ancienne capitale arabe.

Du haut de ses fortifications, vue panoramique sur les marais salants. Prenez le ferry jusqu'à l'île déserte de Tavira pour y passer une nuit en pleine nature.

[image: ] Jour 3 : de Castro Marim à Loulé. Visite du nord-est de l'Algarve. De Castro Marim, rejoignez Alcoutim en longeant les berges paisibles du fleuve Guadiana (Foz de Odeleite), redescendez en direction de Loulé par les petites routes pittoresques de montagne, en passant par Martim Longo, Cachopo, Querença et Loulé.

[image: ] Jour 4 : de Loulé à Monchique. Direction Silves, l'ancienne capitale de l'Algarve arabe est une petite ville dressée contre les remparts en grès rouge du château. Reprenez la route en direction de Monchique, petit bourg dans la serra, paisible jardin d'où naît une source aux vertus médicinales.

[image: ] Jour 5 : de Monchique à Sagres. Rejoignez Aljezur, descendez en direction de Sagres (N268) en longeant la fabuleuse côte sauvage Vicentine. A Sagres, visite de la forteresse et du cap Saint-Vincent. Bronzette et baignade sur les plages tranquilles d'Ingrina, Boca do Rio ou autres.

[image: ] Jour 6 : de Sagres à Lagos. Empruntez la N125, puis longez la côte tout en découvrant les plus belles baies de l'Algarve. Vous pouvez vous baigner sur la très belle plage de Luz. L'après-midi, visitez la pittoresque Lagos.

[image: ] Jour 7 : de Lagos à Faro. Rejoignez Faro en passant par les stations balnéaires polyglottes de Portimão, Carvoeiro, Albufeira, Vilamoura et Almancil.

Le Nord en dix jours

A l'ouest, la Costa Verde (côte Verte) avec ses plages baignées par l'océan Atlantique et, vers l'intérieur, avec ses monts et vallées fertiles des fleuves Douro, Minho et Lima, où le vert se conjugue sur tous les tons pour donner aussi de bons breuvages. A l'est, la région montagneuse peu peuplée de Trás-os-Montes est peu explorée par le tourisme, mais riche en patrimoine et traditions.

[image: ] Jours 1 et 2 : visite de Porto (patrimoine mondial) et de sa proche banlieue Matosinhos. Croisière sur le Douro, visite des caves à vin de Vila Nova de Gaia.

[image: ] Jours 3 et 4 : de Guimarães à Viana do Castelo. Rejoignez la très plaisante Guimarães et son centre historique magnifiquement préservé ; au titre de patrimoine de l'Humanité, Guimarães joint celui de berceau de la nation car c'est dans son château que naquit, au XIIe siècle, Dom Alfonso Henriques, le premier roi du Portugal. Le lendemain, direction Braga : arrêt à la Citânia de Briteiros, ruines d'une cité datant de l'âge de fer, et au sanctuaire de Bom Jesus do Monte. Visite de Braga, la ville épiscopale. Rejoignez Viana do Castelo par le littoral via Barcelos, célèbre pour son marché du jeudi.

[image: ] Jours 5 et 6 : de Viana do Castelo à Chaves. Le matin, découverte de la belle ville de Viana do Castelo, avec sa place principale en pur style Renaissance. Puis, longer le Rio Lima jusqu'à Ponte de Lima, un pont romain reconstruit au XIVe siècle, qui a donné le nom à la ville. Dans les alentours, de nombreux et somptueux solares.

Le lendemain, continuez en direction de Ponte da Barca, qui pourra être l'un des points de départ de la visite du parc national de Peneda Gerês – 700 km² de nature à découvrir absolument. Rejoignez Chaves, cité très agréable sur les berges du Tâmega, par la vallée du Cávado.

[image: ] Jour 7 : de Chaves (capitale du presunto) à Bragança. Longez la Serra de Montezinho jusqu'à Bragança, ville médiévale imposante et chargée d'histoire.

[image: ] Jour 8 : de Bragança à Vila Nova de Foz Côa. Après une courte étape à Mirando do Douro, visite du parc archéologique de Vale do Côa et son ensemble de gravures rupestres.

[image: ] Jour 9 : de Vila Nova de Foz Côa à Vila Real. Traversée de la magnifique vallée du Douro ; de São João da Pesqueira jusqu'à Pinhão et ses nombreuses quintas viticoles. Continuez jusqu'à Vila Real pour apprécier les balades dans les Serras de Marão et d'Alvão.

[image: ] Jour 10 : de Vila Real à Porto. Visite du Solar Mateus en périphérie de la ville, un chef-d'œuvre d'architecture baroque devenu le symbole d'un vin rosé. Retour vers Porto avec un détour par Lamego (sanctuaire Nossa Senhora dos Remedios) et Amarante.



Séjour long

Le tour du Portugal en 3 semaines

[image: ] Jours 1 à 4 : visite de Lisbonne et ses environs (lire ci-dessus).

[image: ] Jour 5 : direction Vila Nova de Milfontes (Alentejo côtier). Prendre le ferry jusqu’à Tróia et sa magnifique plage de Comporta, lieu secret des escapades des milliardaires du monde entier, puis suivre la route au milieu des pinèdes de la presqu'île en direction de Santiago do Cacém – visite des ruines romaines de Miróbriga. Continuer jusqu’à Vila Nova de Milfontes en longeant l’océan pour découvrir en chemin des plages magiques : du côté de Porto Côvo, Ilha do Pessegueiro et Odexeixe, par exemple.

[image: ] Jour 6 : direction Lagos. Traversée du splendide et sauvage parc naturel de la côte Vicentine jusqu’à la pointe de Sagres (via Zambujeira do Mar et ses paysages inoubliables) : visite de la forteresse et du cap Saint-Vincent. Aller jusqu’à Lagos, charmante ville et à Ponta da Piedade, site marin avec grottes et hautes falaises.

[image: ] Jour 7 : direction Faro. Se rendre à Silves. Après la visite de l’ancienne capitale maure de l’Algarve. Continuer vers la Serra de Monchique. Retour vers la côte et baignade à la plage Carvoeiro. Rejoindre Faro par la N125 : visite de nuit de la vieille ville endormie et flânerie au bord de la lagune.

[image: ] Jour 8 : direction Vila Real de Santo António. Parc naturel de la Ria Formosa à Marim, continuer jusqu’à Tavira – visite pittoresque de la ville – suivre en direction de Vila Real de Santo António.

[image: ] Jour 9 : direction Beja. Longer les rives du Guadiana, prendre la direction de Mértola (Alentejo) – visite de l’église-mosquée et des musées. Prendre la direction de Serpa – arrêt dans cette ville blanche. Continuer jusqu’à Beja, ville médiévale.

[image: ] Jour 10 : direction Elvas. Visite d’Evora, l’une des plus harmonieuses cités du Portugal : la cathédrale, le musée régional, le couvent des Lóios, les fortifications et le temple romain. Circuit des ancestraux mégalithes. Se rendre à Evoramonte et voir sa forteresse, puis Estremoz, ville de marbre. Suivre la direction d’Elvas, ville forteresse, avec arrêt préalable à Vila Viçosa – voir son Paço Ducal.

[image: ] Jour 11 : Castelo Branco. Escale à Portalegre : ville de tapisseries célèbres avec de belles maisons seigneuriales, visite de la Serra de São Mamede avoisinante, du village défensif de Marvão et du quartier juif de Castelo de Vide. Arrivée en fin d’après-midi à Castelo Branco, ancienne cité fortifiée.

[image: ] Jour 12 : direction Guarda. Par Covilhã : suivre la route du mont Torre, la plus haute du pays. Puis, au cœur de la Serra d’Estrela, jusqu’à Viseu, terre de naissance de l’Oficina da Viseu, importante école de peinture à découvrir au Musée Grão Vasco. Rejoindre Guarda et sa cathédrale d’origine gothique. Dans les environs, Belmonte et son château datant des XIIIe et XIVe siècles.

[image: ] Jour 13 : direction Bragança. Arrêt pour découvrir le parc archéologique de Vila Nova de Foz Côa. Rejoindre Bragança : visite de la ville médiévale et de ses principaux monuments et musées.

[image: ] Jour 14 : direction Vila Real. Rejoindre Chaves en longeant la Serra de Montezinho – visite de l’église de la Miséricorde. Arrivée à Vila Real. Visite du Solar Mateus, manoir du début XVIIIe siècle.

[image: ] Jour 15 : vers Braga. Continuer en direction de Guimarães pour voir son splendide cœur médiéval. Suivre en direction de Guimarães : visite du centre historique, rejoindre Braga et son sanctuaire de Bom Jesus do Monte.

[image: ] Jour 16 : direction Porto. Rejoindre Viana do Castelo, via Ponte de Lima connue pour ses nombreuses maisons seigneuriales, en longeant le Lima jusqu’à son embouchure : visite du vieux quartier et du musée municipal. Puis, Porto la plus importante ville du nord, sur l’autre rive du Douro, et se rendre aux caves à Vila Nova de Gaia.

[image: ] Jour 17 : Porto. Découverte du centre historique classé au patrimoine mondial par l’Unesco, de l’église São Francisco et de la cathédrale. Visite de deux lieux éminents de culture : la librairie Lello, une des plus extraordinaires qui soit, et le Musée d'Art contemporain Serralves avec son parc. Programme détente : croisière reposante d’une demi-journée sur le fleuve Douro vers Pinhão.

[image: ] Jour 18 : direction Coimbra. Arrêt à Aveiro pour visiter la dynamique « Venise portugaise » et promenade sur la Ria. Rejoindre Coimbra, l'une des plus anciennes villes universitaires d’Europe, par Montemor-o-Velho et son château. Le soir : soirée fado à Coimbra.

[image: ] Jour 19 : Coimbra. Visite de la ville : l’université, la cathédrale et le musée national Machado de Castro. Dans les environs, de belles promenades dans les épaisses forêts de Bussaco (Luso) et de Lousã. Puis, découvrir la ville romaine de Conímbriga.

[image: ] Jour 20 : direction Leiria. Cette zone est riche en monuments ; trois d’entre eux sont classés au patrimoine mondial par l’Unesco. Au choix, parmi les visites obligées : le monastère de Batalha, chef-d’œuvre manuélin ; Alcobaça et son imposante abbaye cistercienne de Santa Maria ; et le couvent du Christ et ses sept cloîtres à Tomar, ville des templiers.

[image: ] Jour 21 : direction Lisbonne. Promenade à Nazaré, port de pêche typique devenu vedette des cartes postales. Rejoindre Óbidos, petit bijou de cité médiévale cernée de remparts. Retour sur Lisbonne.



Séjours thématiques

Les offices du tourisme régionaux, en collaboration avec les municipalités, proposent des itinéraires thématiques dont l'objectif est de faire découvrir aux visiteurs la richesse naturelle, culturelle et patrimoniale de leur région : Présences romaines, Présences juives, Patrimoine mondial, Eglises et chapelles, Châteaux et forteresses, Routes des Vins... Voici quelques exemples du nord au sud.

Les chemins du Minho vers Saint-Jacques-de-Compostelle

Les principaux itinéraires empruntés par les pèlerins du centre et nord du Portugal qui se dirigent au sanctuaire de Saint-Jacques-de-Compostelle passent par la région du Minho.

[image: ] Jours 1 et 2 : Départ de Porto puis Moreira da Maia, Vilar do Pinheiro, Mindelo, Azurara, Vila do Conde et São Pedro de Rates (église reconstruite par D. Henriques et D. Teresa au début du XIIe siècle).

[image: ] Jours 3 : Rendez-vous à Pedra Furada et Alvelos puis traversée en bateau entre Barcelinhos et Barcelos (c’est d’ailleurs à un pèlerin du XVIe siècle que l’on doit la célèbre légende du Coq de Barcelos).

[image: ] Jour 4 à 6 : Direction de Fragoso, Barroselas, Vila de Punhe, Portela de Suzã, Deocriste, Deão, Geraz do Lima, Passagem, Orbacém, Senhora da Serra, Azevedo et Venade.

[image: ] Jour 7 : Visitez Vilar de Mouros (pont médiéval et énorme festival de rock en été !), Vila Nova de Cerveira (terre accueillant une biennale d’art) et Valença do Minho (ancienne place forte fortifiée), puis direction Tuy (Espagne).

La lagune d'Aveiro, Coimbra et les Beiras

[image: ] Jours 1 à 2 : découvrez Aveiro, et les villages autour de la lagune : São Jacinto, Torreira, Ovar et Estarreja. Vous y trouverez de nombreux villages de pêcheurs pittoresques et leurs moliceiros, des petits bateaux colorés qui sillonnent la grande lagune peuplée de flamants roses. Faire le détour par Costa Nova dont la plage est festonnée de petites maisons à rayures.

[image: ] Jours 3 à 5 : Dans les Beiras, découvrez dix villages médiévaux ancestraux situés entre la région du parc naturel de la Serra da Estrela et la frontière espagnole. Le parc, qui compte les plus hauts sommets du pays, est également propice aux randonnées. Édifiés pour la plupart entre le XIIe siècle et le XIVe siècle, ces villages ont fait l’objet, ces dernières années, de nombreux travaux de restauration et de préservation. Ne manquez pas Almaida, Castelo Mendo, Castelo Novo, Castelo Rodrigo, Belmonte, Idanha-a-Velha, Linhares, Marialva, Monsanto, Piodao et Sortelha.

[image: ] Jour 6 à 7 : Partez à la découverte de la ville de Coimbra, renommée depuis le Moyen Age pour sa superbe université et pour ses vestiges romains (dans le centre et à Conimbriga). Partez ensuite vers le nord et profitez des thermes de Luso avant de visiter le merveilleux palais de Bussaco et sa forêt.

La route des vins de l'Alentejo

La route des vins de l'Alentejo présente d’autres intérêts comme la gastronomie régionale bien sûr, mais aussi ses paysages variés (céréales, oliviers, chênes-lièges, vergers, vignes…), ses villages fortifiés, un artisanat de tradition et le mode de vie de ses habitants. L’Alentejo est demeuré un terroir authentique.

[image: ] Jours 1 à 3 : Commencez par visiter Evora (inscrite au patrimoine mondial), capitale de l'Alentejo, puis partez à la découverte de Montemor-o-Novo, Arraiolos, Estremoz (ville réputée pour son marbre) et Vila Viçosa (petite ville musée) et Borba, des villages fortifiées exceptionnels également réputés pour leurs vins.

[image: ] Jours 4 à 5 : Rendez-vous à Monsaraz, Mourão et Moura, Vidigueira, Alvito et Viana do Alentejo, des villages historiques situés autour d'immenses lacs artificiels.

[image: ] Jours 6 à 7 : Découvrez le parc naturel de la Sierra de S. Mamede et sa région, réputée pour ses vins rouges : Portalegre (et les murailles de son château), Marvão (avec son imposant château défensif), Castelo de Vide (station thermale doublée d’un château médiéval et d’une juiverie), Crato (petit village qui fut le siège des chevaliers de l’ordre de Malte), Alter do Chão, Avis et Sousel.

Itinéraire archéologique dans le Sud

Le Portugal possède de nombreuses collections d’objets de l’âge de pierre, exposées dans différents musées archéologiques et régionaux. Dans certaines zones du pays, de magnifiques cromlechs, menhirs et dolmens sont encore visibles tandis que des grottes de l’âge du fer ont été mises au jour. La présence celte, romaine, suève, wisigothe et musulmane, elles aussi ont laissé quelques belles traces… Pour les amateurs, voici l’un des circuits :

[image: ] Monforte, ruines de Torre de Palma : romaines, médiévales.

[image: ] Campo Maior, peuplade préhistorique de Santa Vitoria : chalcolithique (IIIe millénaire avant J.-C.).

[image: ] Evora (Montemor-o-Novo), ensemble archéologique d’Escoural : paléolithique, néolithique, chalcolithique.

[image: ] Vidigueira, ville romaine de São Cucufate : romaine (Ier siècle avant J.-C. – IVe siècle après J.-C.), médiévale.

[image: ] Beja, ville romaine de Torre de Pisões : romaine (Ier siècle avant J.-C. – Ve siècle après J.-C.).

[image: ] Santiago do Cacém, les ruines romaines de Miróbriga : du IIe siècle avant J.-C. au Ve siècle après J.-C.

[image: ] Ourique, circuit archéologique de Castro da Cola : néolithique, chalcolithique, âge de fer, médiéval.

[image: ] Mértola, ensemble de monuments (château, pont et mosquée) : romaine, médiévale.

[image: ] Portimão, monuments mégalithiques de Alcalar : IIIe millénaire avant J.-C.

[image: ] Vilamoura, ville romaine du Cerro da Vila : romaine (Ier – IIIe siècle).

[image: ] Faro, ville romaine de Milreu : romaine (Ier – IIIe siècle), médiévale (VIe – Xe siècle), XVIe siècle.



Comment partir ?



Partir en voyage organisé



Spécialistes

Vous trouverez ici les tours opérateurs spécialisés dans votre destination. Ils produisent eux-mêmes leurs voyages et sont généralement de très bon conseil car ils connaissent la région sur le bout des doigts. À noter que leurs tarifs se révèlent souvent un peu plus élevés que ceux des généralistes.




[image: ] AGENCE DU VOYAGE À CHEVAL[image: ]

1, rue Eugène-Cusenier

Ornans

✆ 03 81 62 02 96

www.agenceduvoyageacheval.com

remy@agenceduvoyageacheval.com



L’Agence du Voyage à Cheval est spécialiste du voyage à cheval en France et dans le monde entier, avec pour spécificité la relation locale authentique, le respect de l'environnement et du cheval. Toujours à la recherche de nouveautés, dans toutes les disciplines et pour tous les âges, le crédo de l'agence est de « répondre aux désirs des cavaliers pour faire de leur randonnée équestre une expérience inoubliable ». L'agence propose une importante offre randonnée équestre, tout comme un engagement permanent pour le tourisme responsable et la préservation de l'environnement. Au Portugal, un stage de perfectionnement de 8 jours sur des Lusitaniens de haute école, à 25 km de Lisbonne, est proposé, mais aussi plusieurs randonnées équestres dont une de 8 jours le long de la côte de l’Alentejo pour débutants à confirmés.





[image: ] AILLEURS VOYAGES[image: ]

9, place des Célestins (2e)

Lyon

✆ 04 78 37 98 07

www.ailleurs.com

lyon-celestins@ailleurs.com



Du lundi au vendredi de 9h30 à 13h00, de 14h a 18h30 le samedi de 10h à 13h et de 14h à 17h.

Ailleurs comptabilise plus de 30 ans d’expérience dans le voyage et propose des circuits, des séjours, des croisières, de la thalasso, de la location ou du voyage à la carte. Parmi les offres d’Ailleurs, le très complet et dense circuit « Merveilles du Portugal » en 8 jours à la découverte entre autres de Lisbonne, Sintra, Nazaré, Fatima, Coimbra, Porto et la vallée du Douro.





[image: ] AKAOKA[image: ]

15, place des Halles

Ganges

✆ 01 83 62 19 68 / 04 84 25 06 15

www.akaoka.com

akaoka@akaoka.com



Cette agence construit avec vous vos équipées terrestres, de la randonnée individuelle au trek accompagné, en respectant vos choix de destinations et vos envies. Au Portugal, un autotour de 8 jours est notamment proposé à travers les « villages de Schiste ».



		
		
		
	M@rc le 18/01/2016
	
[image: ][image: ][image: ][image: ][image: ]



			De mon côté deux belles aventures en famille avec Akaoka. Un trek dans le desert Marocain et un voyage en Felouque sur le Nil. Dans les deux cas l'organisation était parfaite. Nous avons particulièrement apprécié le "sur mesure" à un tarif de groupe ordinaire. Cela nous a permis d'adapter le trek à nos enfants (sans imposer quoique ce soit à d'autres randonneurs) et nous avons pu faire la croisière sur le Nil avec une felouque juste pour notre famille (4 pers) ce qui était là aussi très agréable. Nous avons d'ailleurs croisé des felouques de touristes "entassés" et la promiscuité n'avait pas l'air très joyeuse. Nous envisageons de repartir avec eux sans problèmes.

		
		




		
		
		
	lagougouna le 12/06/2011
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			Excellent concept et bons prix mais Akaoka est un intermédiaire inutile et inactif quand vient le temps d'offrir un service après vente, et pour rectifier certains détails du voyage. Nous avons perdu 2 journées sans raison. Il vaut mieux éliminer cet intermédiaire, ''nuisible'' pas son inaction après vente, et faire affaire avec les agences de la place (par exemple, Terra Anatolia en Turquie ou See You Soon Travel en Crète), qui eux au moins réagissent et agissent.

		
		






[image: ] ARTS ET VIE[image: ]

251, rue de Vaugirard (15e)

Paris

✆ 01 40 43 20 21

www.artsetvie.com

info@artsetvie.com



Autres agences à Grenoble, Lyon, Marseille et Nice.

Depuis 60 ans, Arts et Vie, association culturelle de voyage et de loisirs, développe un tourisme ouvert au savoir et au bonheur de la découverte. « Lisbonne et l’Algarve » est un séjour de 10 jours qui propose un tour complet de la capitale. Le circuit « Jardins et demeures du nord du Portugal » (5 jours) mêlent visite de sites, tels que le parc de la fondation Serralves à Porto, la cité de Vila Real, croisière sur le Douro...





[image: ] DESTINATIONS QUEYRAS

8, route de la Gare

Guillestre

✆ 04 92 45 04 29

www.randoqueyras.com

contact@randoqueyras.com



Ancrée dans le parc naturel régional du Queyras, Destinations Queyras offre depuis dix ans un grand choix de randonnées. Cette agence de voyages, créée par quatre professionnels de la montagne, propose des séjours de randonnée pédestre, à raquettes ou à ski de montagne et des treks à l’étranger. En Crète, à Madère, à la Réunion, dans les Cyclades, en Grèce, au cœur de l’Atlas marocain, en Roumanie, en Italie, en Bulgarie, dans les vallées himalayennes... et bien sûr dans le Queyras. En toutes saisons, Destinations Queyras s’efforce d’offrir des prestations de qualité, respectueuses de l’environnement et des us et coutumes de chaque pays. Randonnée de 4 jours en liberté (à pied en été, en raquettes en hiver) sur les balcons du Queyras, ou plus lointaine avec un programme de treks dans les îles, dans les Balkans, en Afrique, au Moyen-Orient, en Asie, en Amérique...





[image: ] GRAND ANGLE

Le Village

Autrans-Méaudre en Vercors

✆ 04 76 95 23 00

www.grandangle.fr

info@grandangle.fr



Lundi-vendredi, 8h30-12h30 et 13h30-18h30 ; samedi, 9h-12h et 14h-17h.

Spécialiste de la randonnée, du trek et du raid, Grand Angle propose toutes sortes de randonnées : à pied, à cheval, à VTT, avec des mulets, des ânes ou des chameaux, accompagnées ou en liberté. Le tour-opérateur réalise aussi des voyages sur mesure selon les envies et les goûts des voyageurs. Au Portugal, notons trois randonnées guidées dont « De l'Alentejo à l'Algarve » en 8 jours.





[image: ] TERRES DE CHARME[image: ]

68, rue de Miromesnil (8e)

Paris

✆ 01 55 42 74 10

www.ilesdumonde.com

infos@voyages-tdc.com



Concevoir des voyages mémorables, tel est l'objectif de Terres de Charme. Les séjours organisés au Portugal ne font pas exception à la règle. Le voyagiste propose en effet plusieurs séjours à la découverte de Lisbonne, Porto et ses vignobles mais aussi l'Algarve.


Autre adresse : 5 bis, rue de l'Asile-Popincourt (11e).



Généralistes

Vous trouverez ici quelques tours opérateurs généralistes qui produisent des offres et revendent le plus souvent des produits packagés par des agences spécialisées sur telle ou telle destination. S'ils délivrent des conseils moins pointus que les spécialistes, ils proposent des tarifs généralement plus attractifs.




[image: ] ABCVOYAGE

www.abcvoyage.com



Regroupe les soldes de tous les voyagistes avec des descriptifs complets pour éviter les surprises. Les dernières offres saisies sont accessibles immédiatement à partir des listes de dernière minute. Le serveur est couplé au site www.airway.net qui propose des vols réguliers à prix réduits, ainsi que toutes les promotions et nouveautés des compagnies aériennes.





[image: ] ALMA VOYAGES[image: ]

573, route de Toulouse

Villenave-d'Ornon

✆ 05 33 89 17 60 / 05 56 87 58 46

www.alma-voyages.com



Ouvert de 9h à 21h.

Chez Alma Voyages, les conseillers connaissent vraiment les destinations. Ils ont la chance d'aller sur place plusieurs fois par an pour mettre à jour et bien conseiller. Chaque client est suivi par un agent attitré qui n'est pas payé en fonction de ses ventes... mais pour son métier de conseiller. Une large offre de voyages (séjour, circuit, croisière ou circuit individuel) avec l'émission de devis pour les voyages de noces ou sur mesure. Alma Voyages pratique les meilleurs prix du marché et travaille avec Kuoni, Beachcombers, Jet Tour, Marmara, Look Voyages... Si vous trouvez moins cher ailleurs, l'agence s'alignera sur ce tarif et vous bénéficierez en plus, d'un bon d'achat de 30 € sur le prochain voyage. Surfez sur leur site !



		
		
		
	Jerome L. le 08/12/2014
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			Deuxième voyage avec Alma... Toujours très bien organisé. Il est très appréciable d'avoir quelqu'un au bout du fil qui s'occupe de tout avec grand professionnalisme et gentillesse (merci Marine ! !). Si on a un pépin, l'agence est là pour y donner suite, toujours dans le bon sens ! 
Il est sûr que maintenant, pour mes voyages, je ferai appel à eux.
Agence à conseiller absolument .

		
		




		
		
		
	Luce et Patrick le 06/12/2014
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			De retour de notre super circuit "Cuba intense", nous tenons à remercier chaleureusement toute l'équipe d'Alma Voyages pour son grand professionnalisme. Un grand merci en particulier à Marine, qui s'est occupée personnellement de notre dossier, pour sa gentillesse, la qualité de ses conseils et sa disponibilité. Le circuit est vraiment très bien organisé. Aucun problème particulier avec la compagnie aérienne cubaine ( au contraire, l'avion était en avance au retour !), les prestations hôtelières vraiment très biens, notre super guide, qui a su nous faire apprécier vraiment son pays. En conclusion, nous pouvons recommander sans aucune hésitation l'agence ALMA Voyages à quiconque souhaite voyager en toute sérénité. 
Surtout, ne changez rien : nous voulons repartir dès que possible avec vous.
Luce et Patrick

		
		




		
		
		
	Ph. N. le 03/11/2014
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			 Quelques observations sur notre voyage Splendeurs de l'Inde, septembre 2014, très bien organisé, guide, hôtels etc...

A conseiller pour découvrir un monde ou le choc des cultures est très fort, densité de population, grande misère insalubrité, mode de vie toujours sous régime fermé des différentes Castes bien qu'aboli depuis 1947, qui évolue à petits pas. Tout cela côtoie les technologies les plus élaborées pour par exemple d'un métro extraordinaire sous terre à Delhi . Paradoxe.
Histoire, religion, coutumes, faste des monuments, couleurs et regards touchant de ce peuple, une grande leçon de vie.
Il ne s'agit pas évidemment de "vacances balnéaires", mais d'un circuit ou il est mieux d'être en bonne conditions physique, qui permet au retour de mieux se rendre compte de la qualité de notre environnement ! ! ! 

Merci au PETIT FUTE et à ALMA-VOYAGES , pour la qualité de leurs conseils et de leur disponibilité à parfaire l'organisation de ces échappées lointaines .
N. et Ph.


		
		




		
		
		
	even le 09/02/2012
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			De retour de notre magnifique voyage en Thaïlande nous tenons à remercier Claire qui nous a merveilleusement bien guidé. Tout était parfait les pré- acheminements les transfert à nos hôtels. Tout était simple même pour nous qui n'avons pas l'habitude. En plus il sont par plus cher que promo vacances et les autres du net pour avoir comparé et il sont joignable en cas de soucis. Merci ! ! ! Évidemment le prochain voyage avec vous bien entendu ! ! ! 
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12, rue des Halles (1er)

Paris

✆ 3260 / 08 25 88 08 00 / +33 96 9 325 095

www.ucpa-vacances.com

M° : Châtelet ou Les Halles



Agence ouverte du mardi au samedi de 11h à 13h et de 14h à 19h.

Cette association unique en France propose depuis 1965 des vacances sportives à destination des adultes, mais aussi des enfants et des adolescents.




Réceptifs




[image: ] TAMAR

Marina de Albufeira

ALBUFEIRA

✆ +351 289 587 734



Pour une promenade en bateau le long de la côte, à la découverte des impressionnantes grottes et des formations rocheuses caractéristiques de l’Algarve.





[image: ] TERRA LUSITANIA[image: ]

Travessa das Aguas Livres 25, andar 4E

LISBONNE

✆ +351 213 870 008 / +351 965 565 174

www.terra-lusitania.com

contact@terra-lusitania.com, sandrine.gallo@terra-lusitania.com



Tour-opérateur et réceptif, spécialiste du voyage sur mesure au Portugal.

Que vous soyez en France ou déjà sur place, Terra Lusitania (antenne franco-portugaise du très actif et très présent Terra Group) s'occupe de tout. Basée à Lisbonne, l'équipe est spécialiste du voyage à la carte au Portugal et conçoit des programmes sur mesure selon vos goûts, vos envies et votre budget, dans la bonne humeur et en français ! Leur connaissance renouvelée du terrain permet de répondre au mieux à vos attentes. Circuits découvertes et thématiques, en famille ou entre amis, Sandrine et son équipe proposent des programmes adaptés à vos attentes au meilleur rapport qualité/prix. Histoire, archéologie, fêtes traditionnelles, culture contemporaine, œnologie, observations de cétacés, arts équestres, sports de plein air, les options sont multiples : n’hésitez pas à les contacter, ils vous feront partager leur passion pour ce fabuleux pays et élaboreront avec vous un voyage authentique.





[image: ] TUI PORTUGAL[image: ]

9 Ruá Júdice Biker

PORTIMÃO

✆ +351 282 410 210

www.tui.com



Cette agence peut pratiquement tout organiser pour le vacancier en mal d’occupations : du multicircuit, aux excursions personnalisées en passant par la réservation d’hôtels.




Sites comparateurs

Plusieurs sites permettent de comparer les offres de voyages (packages, vols secs, etc.) et d’avoir ainsi un panel des possibilités et donc des prix. Ils renvoient ensuite l’internaute directement sur le site où est proposée l’offre sélectionnée. Attention cependant aux frais de réservations ou de mise en relation qui peuvent être pratiqués, et aux conditions d'achat des billets.




[image: ] BILLETSDISCOUNT

✆ 01 40 15 15 12

www.billetsdiscount.com



Le site Internet permet de comparer les tarifs de vol de nombreuses compagnies à destination de tous les continents. Outre la page principale avec la recherche générale, des onglets spécifiques (Antilles, océan Indien, Océanie, Afrique, Amérique du Nord et Asie) permettent de cibler davantage les recherches.



		
		
		
	Amalia2012 le 02/07/2012
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			Bonjour ! on n'a hésité longtemps mais sans regret tout était super.....Maintenant je connais cette agence et je peux la conseiller a d'autre. Je suis parti aux États-Unis avec celle-ci et tout s'est bien passé à plusieurs reprise ... A moins que vous soyez peu chanceux et qu'il y ait des imprévus, tout devrait pouvoir bien se passer même pour vous. En plus profitez-en parce qu'elle propose beaucoup de bons plans ! ! ! il faut arrêter de se prendre la tête.


		
		




		
		
		
	christelle201088 le 21/06/2012
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Nous sommes également partis avec les conseille d'un amis sur le site billet discount on ne regret pas du tout car les prix sont vraiment à moins chers. Ils ont plusieurs promo aussi proposer a chaque fois.A conseillé 

		
		




		
		
		
	Dark_arno le 06/06/2012
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			Bonjour, Avec mon amie nous sommes passer par eux pour allés en Thaïlande. Nous avons eu aucun souci pour les billets d'avion deja que les prix étais moins chers que d'autre agence.

Je conseille ce site pour trouver des billet a moins chers.


		
		






[image: ] EASYVOYAGE

✆ 08 99 19 98 79

www.easyvoyage.com

contact@easyvoyage.fr



Le concept peut se résumer en trois mots : s'informer, comparer et réserver. Des infos pratiques sur plusieurs destinations en ligne (saisonnalité, visa, agenda...) vous permettent de penser plus efficacement votre voyage. Après avoir choisi votre destination de départ selon votre profil (famille, budget...), le site vous offre la possibilité d'interroger plusieurs sites à la fois concernant les vols, les séjours ou les circuits. Grâce à ce méta-moteur performant, vous pouvez réserver directement sur plusieurs bases de réservation (Lastminute, Go Voyages, Directours... et bien d'autres).





[image: ] EXPEDIA FRANCE

✆ 01 57 32 49 77

www.expedia.fr



Expedia est le site français n° 1 mondial du voyage en ligne. Un large choix de 300 compagnies aériennes, 240 000 hôtels, plus de 5 000 stations de prise en charge pour la location de voitures et la possibilité de réserver parmi 5 000 activités sur votre lieu de vacances. Cette approche sur mesure du voyage est enrichie par une offre très complète comprenant prix réduits, séjours tout compris, départs à la dernière minute…





[image: ] JETCOST

www.jetcost.com

contact@jetcost.com



Jetcost compare les prix des billets d'avion et trouve le vol le moins cher parmi les offres et les promotions des compagnies aériennes régulières et low cost. Le site est également un comparateur d'hébergements, de loueurs d'automobiles et de séjours, circuits et croisières.



		
		
		
	Kangorrox le 19/07/2014
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			Site bien fait pour comparer les vols. J'ai désormais pris l’habitude de consulter Jetcost avant d'acheter mes billets d'avions et en général c'est avantageux niveau prix et ça permet de gagner du temps de comparer tous les sites de voyage d'un coup. 

		
		






[image: ] LILIGO

www.liligo.com



Liligo interroge agences de voyage, compagnies aériennes (régulières et low cost), trains (TGV, Eurostar…), loueurs de voiture mais aussi 250 000 hôtels à travers le monde pour vous proposer les offres les plus intéressantes du moment. Les prix sont donnés TTC et incluent donc les frais de dossier, d’agence…





[image: ] PROCHAINE ESCALE[image: ]

www.prochaine-escale.com

contact@prochaine-escale.com



Pas toujours facile d'organiser un voyage, même sur internet ! Avec Prochaine Escale, rencontrez les meilleurs spécialistes de votre destination et partez encore plus loin. En plus de transmettre leurs connaissances et leur passion des territoires, des cultures et des aventures, tous les spécialistes du réseau planifieront chaque séjour de A à Z. Idéal pour vivre une expérience unique, atypique et personnalisée dont vous reviendrez changés !





[image: ] QUOTATRIP

www.quotatrip.com



QuotaTrip est une nouvelle plateforme de réservation de voyage en ligne mettant en relation voyageurs et agences de voyage locales sélectionnées dans près de 200 destinations pour leurs compétences. Le but de ce rapprochement est simple : proposer un séjour entièrement personnalisé aux utilisateurs. QuotaTrip promet l'assurance d'un voyage serein, sans frais supplémentaires.





[image: ] VIVANODA.FR

www.vivanoda.fr

contact@vivanoda.fr



Vivanoda.fr est un site français indépendant permettant en un clic de comparer et combiner plusieurs modes de transport (avion, train, autocar, ferry et covoiturage) entre deux villes. Vivanoda est né d'un constat simple : quel voyageur arrive à s'y retrouver dans les différents moyens de transports qui s'offrent à lui pour rejoindre une destination ? La recherche sur Internet de ces informations se révèle souvent très fastidieuse... Grâce à ce site, fini les nuits blanches et bonjour les voyages à moindre coût.




Partir seul



En avion

Prix moyen d'un vol Paris-Lisbonne de 100 à 350 € (haute saison/basse saison, low cost ou non). A noter que la variation de prix dépend de la compagnie empruntée mais, surtout, du délai de réservation. Les low cost pour Porto et Faro sont encore moins chers : entre 25 € l'aller-retour pour Faro depuis Paris (si, si), et à partir de 50 € l'aller-retour pour Porto.




[image: ] AIR-INDEMNITE.COM

✆ 01 85 32 16 28

www.air-indemnite.com

contact@air-indemnite.com



Des problèmes d’avion (retard de vol, annulation ou surbooking) gâchent le séjour de millions de voyageurs chaque année. Bonne nouvelle : selon la réglementation, ceux-ci ont droit jusqu’à 600 € d’indemnité par passager ! Mauvaise nouvelle, devant la complexité juridique et les lourdeurs administratives, très peu parviennent en réalité à faire valoir leurs droits. Pionnier français depuis 2007, ce service en ligne simplifie les démarches en prenant en charge l‘intégralité de la procédure. Analyse et construction du dossier, échanges avec la compagnie, suivi jusqu'au versement des sommes dues, air-indemnite.com s’occupe de tout cela et, dans 9 cas sur 10, obtient gain de cause. L'agence se rémunère par une commission sur l’indemnité reçue. Si la réclamation n’aboutit pas, rien ne sera donc déboursé !




Principales compagnies desservant la destination




[image: ] AIGLE AZUR

✆ 08 10 79 79 97

www.aigle-azur.com



Service 0,06 € / min + prix appel.

Aigle Azur dessert Lisbonne et Porto en vols quotidiens, Faro à raison de 2 vols par semaine et Funchal tous les samedis, au départ de l'aéroport de Paris-Orly.





[image: ] AIR FRANCE

✆ 36 54

www.airfrance.fr



Air France propose 4 vols directs et quotidiens de Paris à Lisbonne (2 heures 30 de voyage). La compagnie relie également Bordeaux à Lisbonne chaque jour, sauf le mardi et le jeudi, et à Porto, 4 fois par semaine (1 heure 30 de trajet).





[image: ] EASYJET

✆ 08 20 42 03 15

www.easyjet.com



La compagnie aérienne propose un vol quotidien direct entre Paris-CDG et Lisbonne du lundi au vendredi et 2 le samedi et le dimanche. Vol également possible depuis Genève, Toulouse, Nantes ou Lyon en direction de Lisbonne.



		
		
		
	Lame2use le 03/02/2013
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			Très bon voyage avec Easyjet ! Nous avons eu l'occasion de partir plusieurs fois avec cette compagnie aux quatre coins de l'Europe et nous n'avons jamais été déçus du voyage : confort, gentillesse du personnel de bord, arrivée et départ à l'heure. Nous conseillons ! 

		
		






[image: ] JOON

www.airfrance.fr



Filiale low cost de la compagnie Air France/KLM, Joon assure, au départ de Paris Charles-de-Gaulle, des liaisons à bas prix vers Barcelone, Berlin, Porto et Lisbonne.





[image: ] RYANAIR

✆ 08 92 56 21 50

www.ryanair.com




La compagnie low-cost Ryanair relie chaque jour Porto à Marseille, Paris-Beauvais et Saint-Étienne. Pour se rendre à l’aéroport de Beauvais, un service de bus payant est mis à la disposition des passagers titulaires d’un titre de transport au départ de Paris-porte Maillot.

Elle assure aussi des vols de Marseille et Paris-Beauvais vers Faro.






[image: ] TAP PORTUGAL

✆ 0 820 319 320

www.flytap.com



TAP Portugal assure plusieurs vols quotidiens pour Lisbonne, Faro et Porto au départ de Paris et Nantes. La la compagnie relie aussi la capitale portugaise à Nice, Toulouse, Lyon et Marseille. Par Lisbonne, hub de la TAP, on accède à toutes ses lignes nationales et internationales.





[image: ] TRANSAVIA

✆ 08 92 05 88 88

www.transavia.com



Cette compagnie low-cost, filiale d'Air France/KLM relie 2 fois par jour Paris ou Nantes à Porto, Lisbonne et Faro. Compter 1h45 à 2h15 de vol.



		
		
		
	Bouboue27 le 12/01/2015
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			Tout c'est bien passé, je recommande cette compagnie .Les vols sont à l'heure et le personnel très sympa.

		
		





Aéroports




[image: ] AÉROPORT INTERNATIONAL DE BRUXELLES[image: ]

Leopoldlaan

Zaventem (Belgique)

✆ +32 2 753 77 53

www.brusselsairport.be/fr

comments@brusselsairport.be






[image: ] AÉROPORT MARSEILLE-PROVENCE

Marignane

✆ 0 820 811 414 / 04 42 14 14 14

www.navettemarseilleaeroport.com

contact@airportcom.com






[image: ] BEAUVAIS

✆ 08 92 68 20 66

www.aeroportbeauvais.com

service.clients@aeroportbeauvais.com






[image: ] BORDEAUX

✆ 05 56 34 50 50

www.bordeaux.aeroport.fr






[image: ] GENÈVE

✆ +41 22 717 71 11 / +410900 57 15 00

www.gva.ch






[image: ] LILLE-LESQUIN

✆ 0 891 67 32 10

www.lille.aeroport.fr






[image: ] LYON SAINT-EXUPÉRY

✆ 08 26 80 08 26

www.lyonaeroports.com

communication@lyonaeroports.com






[image: ] MONTPELLIER-MÉDITERRANÉE

✆ 04 67 20 85 00

www.montpellier.aeroport.fr

rh@montpellier.aeroport.fr






[image: ] MONTRÉAL-TRUDEAU

✆ +1 514 394 7377 / +1 800 465 1213

www.admtl.com






[image: ] NANTES-ATLANTIQUE

✆ 0 892 568 800

www.nantes.aeroport.fr






[image: ] PARIS ORLY

✆ 39 50 / 0 892 56 39 50

www.aeroportsdeparis.fr






[image: ] PARIS ROISSY – CHARLES-DE-GAULLE

✆ 39 50 / +33 1 70 36 39 50

www.aeroportsdeparis.fr






[image: ] QUÉBEC – JEAN-LESAGE

✆ +1 418 640 3300 / +1 877 769 2700

www.aeroportdequebec.com




		
		
		
	anthondylan le 01/12/2010
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			TRES BIEN

C'EST A VOIR BEAUCOUP DE BONS SOUVENIRS ET SURTOUT DES GENS CHARMANTS AVEC UN ACCENT QUI FAIT RIRE TRES SOUVENT

		
		






[image: ] STRASBOURG

✆ 03 88 64 67 67

www.strasbourg.aeroport.fr

information@strasbourg.aeroport.fr






[image: ] TOULOUSE-BLAGNAC

✆ 08 25 38 00 00 / 01 70 46 74 74

www.toulouse.aeroport.fr





Sites comparateurs

Certains sites vous aideront à trouver des billets d’avion au meilleur prix. Certains d’entre eux comparent les prix des compagnies régulières et low cost. Vous trouverez des vols secs (transport aérien vendu seul, sans autres prestations) au meilleur prix.




[image: ] EASY VOLS

✆ 08 99 19 98 79

www.easyvols.fr



Comparaison en temps réel des prix des billets d'avion chez plus de 500 compagnies aériennes.





[image: ] KIWI.COM

www.kiwi.com



Kiwi.com (anciennement Skypicker) fut créé par un entrepreneur Tchèque Oliver Dlouhy en avril 2012 et propose une approche originale de la vente de billets d'avion en ligne. Ce site permet à ses utilisateurs de débusquer les vols les moins chers et de les réserver ensuite. Il emploie pour cela une technologie unique en son genre basée sur le recoupement de données et les algorithmes, et permettant d'intégrer les tarifs des compagnies low cost à ceux des compagnies de ligne classiques créant ainsi que des combinaisons de vols exceptionnelles dégageant des économies pouvant aller jusqu'à 50 % de moins que les vols de ligne classiques.





[image: ] MISTERFLY

✆ 08 92 23 24 25

www.misterfly.com



Ouvert du lundi au vendredi de 9h à 21h. Le samedi de 10h à 20h.

MisterFly.com est le nouveau-né de la toile pour la réservation de billets d'avion. Son concept innovant repose sur un credo : transparence tarifaire ! Cela se concrétise par un prix affiché dès la première page de la recherche, c'est-à-dire qu'aucun frais de dossier ou frais bancaire ne viendront alourdir la facture finale. Idem pour le prix des bagages ! L'accès à cette information se fait dès l'affichage des vols correspondant à la recherche. La possibilité d'ajouter des bagages en supplément à l'aller, au retour ou aux deux... tout est flexible !





[image: ] OPTION WAY

✆ +33 04 22 46 05 40

www.optionway.com



Par téléphone, du lundi au vendredi de 10h à 17h.


Option Way est l’agence de voyage en ligne au service des voyageurs. L'objectif est de rendre la réservation de billets d’avion plus simple, tout en vous faisant économiser. 3 bonnes raisons de choisir Option Way :

[image: ] La transparence comme mot d’ordre. Fini les mauvaises surprises, les prix sont tout compris, sans frais cachés.

[image: ] Des solutions innovantes et exclusives qui vous permettent d’acheter vos vols au meilleur prix parmi des centaines de compagnies aériennes.

[image: ] Le service client, basé en France et joignable gratuitement, est composé de véritables experts de l’aérien. Ils sont là pour vous aider, n’hésitez pas à les contacter.




		
		
		
	fute_73379 le 12/01/2016
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			J'ai réservé sur le site Option Way. C'est une superbe idée et un beau concept que de proposer des tarifs optimisés jusqu'au dernier moment ou encore de poser des options pour obtenir le prix de son choix. 
Enfin, une agence de voyages qui propose des tarifs TTC sans mauvaise surprise ou frais supplémentaires au moment de payer et le service client est réactif, efficace. Je recommande cette agence de voyage en ligne.

		
		





En train




Alfa Pendular : le train pendulaire qui traverse le Portugal


L'Alfa Pendular est un train à grande vitesse exploité par l'Etat portugais reliant Braga, dans le nord du pays, à Faro, en Algarve, en passant par les principales villes, Porto et Lisbonne comprises. La spécificité de ce train est d'être pendulaire, c'est à dire qu'il a été conçu pour pouvoir encaisser des inclinaisons dans le terrain qu'il parcourt, à la manière des train Pendolino développés en Italie par Fiat. Le principal intérêt d'une telle technologie est de gagner en vitesse sur des itinéraires sinueux là où les trains classiques sont forcée de ralentir, sans que celà n'affecte le confort des voyageurs. Concrètement, alors que vous êtes tranquillement assis au wagon-bar en train de siroter un bon porto, le train lancé à 220 km/h (c'est sa vitesse maximale) attaque un virage un peu serré : la rame dans laquelle vous vous trouvez va alors s'incliner légèrement pour compenser la force centrifuge due à la vitesse, annulant ainsi le mal des transports occasionné dans un train classique. Vous pourrez alors observer la surface de votre porto se décaler par rapport aux lignes de votre verre.

Le Pendular peut accueillir jusqu'à 300 passagers et est doté d'une cafétéria, d'un mini-bar, de télévisions et de sièges réservés aux personnes à mobilité réduite. C'est un bon moyen de se rendre d'un point à un autre sans perdre trop de temps, d'autant que les gares du pays sont bien souvent situées en plein cœur des villes. On aura le choix entre la classe conforto et turistica (la première catégorie permet de jouir d'un siège plus large). Voici quelques idées de tarifs selon les trajets pour un aller-simple (le premier tarif cité est celui de la classe conforto) : Porto-Lisbonne : 42,40 / 30,30 € ; Porto-Faro : 70,70 / 51,50 € ; Lisbonne-Coimbra : 32,80 / 22,80 €.

Pour plus d'informations et pour connaître les tarifs précis des itinéraires choisis, consultez la page (en anglais) des chemins de fer portugais : www.cp.pt/passageiros/en/how-to-travel/alfa-pendular

A noter que les services de l'Alfa Pendular sont inclus dans les offres Interrail.







En voiture

Avec son propre véhicule, il faut compter (sans les pauses !) près de 13 heures de Paris à Porto (1 500 km) et 18 heures 30 de trajet pour parcourir les 2 000 km qui séparent Paris de Faro, en passant par l’Espagne. Comptez 70 € de péage et 300 € de carburant. Pour calculer précisément votre itinéraire, consultez les sites www.viamichelin.fr – www.mappy.fr




Autoroutes « electronic toll only » (à péage électronique uniquement)


Une partie du réseau autoroutier dont les frais d’entretien étaient jusqu’alors assurés par l’Etat portugais est désormais payante, pour les Portugais comme pour les touristes. Si la plupart des autoroutes payantes sont munies de bornes de paiement classiques, l’accès à certains tronçons ne peut être payé qu’électroniquement. Ces portions de routes sont désignées sous la référence « electronic toll only ». Pour s’acquitter des taxes autoroutières lors de votre visite du pays, il existe plusieurs options.

Si vous arrivez au Portugal avec un véhicule étranger

[image: ] Le système EASYtoll qui associe l’immatriculation de votre véhicule à une carte bancaire (Visa ou Mastercard). Pour souscrire à ce service, il suffit de se rendre devant une borne Easytoll, que l’on retrouve dans quatre points d’entrée dans les pays (A28, aire de service Viana do Castelo ; A24, à 3,5 km de la frontière Chaves/Verin ; A25, aire de service Alto Leomil-Vilar Formoso ; A22, Vila Real de Santo António) et d’y insérer sa carte bleue. Un justificatif sortira avec la date d’adhésion, la date de validité (30 jours), le numéro d’identification Easytoll, votre numéro d’immatriculation et les quatre derniers chiffres de la carte bleue utilisée. Les péages dûs seront automatiquement débités sur le compte bancaire de la carte. L’association de l’immatriculation à la carte bancaire est valable pendant 30 jours. Vous avez la possibilité de résilier l’abonnement à tout moment sur le site portugaltolls.pt ou en appelant le service clients au +351 21 28 79 555.

[image: ] La Toll card est une carte prépayée (de 5, 10, 20 ou 40 €) qui s’acquiert dans les bureaux de poste portugais (Correios CTT), aires d’autoroutes ou sur tollcard.pt. L’activation et l’association de la carte à la plaque du véhicule se fait par téléphone portable (SMS). Vous avez la possibilité d’activer plusieurs cartes en même temps et accumuler le solde de chaque carte. Pour connaître votre solde il suffit d’aller sur le site tollcard.pt ou d’attendre la réception d’un sms vous signalant que votre crédit est épuisé. Lors de l’achat de la carte prépayée sur Internet, il vous faudra enregistrer le justificatif d’achat sur lequel est inscrit, en haut à droite la clé d’activation (N° do Pré-Pago). C’est ce numéro qui permet de se connecter sur le site pour connaître le solde associé à votre numéro d’immatriculation.

[image: ] Le Toll service est un ticket valable trois jours qui coûte 20 €. Ce ticket est disponible dans les points EASYtoll, dans les hôtels et sur le site portugaltolls.pt. L’association de l’immatriculation au ticket se fait au moment de l’achat.

[image: ] Le système Via Verde. C'est le plus pratique si vous devez rester plus de 3 jours. Il s’agit d’un boîtier à coller à l'intérieur du pare-brise du véhicule, valable sur tout le réseau routier portugais (péages électroniques et péages manuels) et qui permet de passer aux péages sans s’arrêter, grâce à un système très efficace de boucle à induction. La location du boitier VVV (Via Verde Visitors) coûte 6 € la première semaine et 1,5 € chaque semaine suivante. Au moment de l’abonnement, vous devrez verser une caution de 27,5 €, remboursable à la fin de l’abonnement. Vous pouvez utiliser le boîtier pendant 3 mois. Pour acquérir le boîtier vous devrez vous rendre dans un bureau de poste (Correios CTT) ou dans les boutiques Via Verde (sur les autoroutes). A chaque fois que vous passerez par une borne de péage, la somme due sera débité sur votre compte bancaire.

Si vous louez un véhicule avec une immatriculation portugaise

[image: ] Le système Via Verde semble le plus indiqué. Au moment de la location du véhicule, demandez à l’agence un dispositif (Via Verde) qui vous permettra de régler les taxes autoroutières à la fin de la location. L’avantage de ce dispositif est qu’il est valable sur toutes les autoroutes portugaises. L’inconvénient c’est qu’il faudra payer 1,5 € par jour pour ce dispositif (maximum 18,5 € par location)

[image: ] Vous pouvez également vous rendre dans un bureau de poste à la fin de votre location et donner au postier le numéro de l’immatriculation du véhicule loué, qui vous donnera le montant à payer.








Location de voitures




[image: ] ALAMO

✆ 08 05 54 25 10

www.alamo.fr



Avec plus de 40 ans d'expérience, Alamo possède actuellement plus de 1 million de véhicules au service de 15 millions de voyageurs chaque année, répartis dans 1 248 agences implantées dans 43 pays. Des tarifs spécifiques sont proposés, comme Alamo Gold aux États-Unis et au Canada, le forfait de location de voiture tout compris incluant le GPS, les assurances, les taxes, les frais d'aéroport, un plein d'essence et les conducteurs supplémentaires. Alamo met tout en œuvre pour une location de voiture sans souci.



		
		
		
	varehu le 01/01/2013
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			Si le prix est tout à fait correct, le problème est que, lorsque vous arrivez à destination et que vous avez le plus souvent plusieurs heures de décalage horaire, il est désagréable d'avoir à s'adresser à des machines, pour prendre possession du véhicule, et non à des humains... Je continue à préférer de parler à des personnes, plutôt qu'à des bornes interactives, qui, le plus souvent, ne peuvent comprendre nos besoins particuliers...

		
		




		
		
		
	nationalcite le 20/07/2010
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			Avis de National/Citer : Merci pour cet article. Juste une petite correction : Rent A Car n'a aucun lien avec National/Citer ou Alamo. Citer est une filiale du groupe PSA ainsi que le représentant des marques National et Alamo.

		
		






[image: ] AUTO EUROPE

✆ 08 05 08 88 45

www.autoeurope.fr

reservations@autoeurope.fr



Auto Europe négocie toute l'année des tarifs privilégiés auprès des loueurs internationaux et locaux afin de proposer à ses clients des prix compétitifs. Les conditions Auto Europe : le kilométrage illimité, les assurances et taxes incluses à tout petits prix et des surclassements gratuits pour certaines destinations. Vous pouvez récupérer ou laisser votre véhicule à l'aéroport ou en ville.



		
		
		
	HEP51 le 26/07/2017
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			Voiture Budget Prague via AUTO-EUROPE à éviter

Fin mars 2017, j'ai loué via AUTO-EUROPE une voiture de classe économique pour une durée de sept jours dans l'agence Budget de l'aéroport de Prague, en République Tchèque.
Le prix initial semblait très attractif 87,66 € pour 7 jours (du 7 au 14 avril 2017).
J'ai dû laisser par CB une caution de 1000 € lors de la prise du véhicule.
La location s'est parfaitement déroulée. J'ai rendu le véhicule en temps et en heure, sans aucun accrochage, avec le plein.
Quelle ne fût pas ma surprise de constater à mon retour en France, que en plus du règlement initial de 87,66 € à Auto Europe, S.R.O, qui semble être la maison mère de Budget Prague, avait débité en 3 fois 303,44 € supplémentaires (69 € + 47,44 € + 187 €) ! ! ! 

Le premier prélèvement de 69 € a même débuté le 10 avril alors que je n'avais même pas rendu le véhicule.

Depuis cette constatation, je me bas pour obtenir la justification et le remboursement de cette somme.
Auto Europe met 1 mois pour répondre à chacun de mes mails, et ne m'envoie aucune facture correspondante. Ils disposent bien d'un numéro gratuit pour les réclamations mais le numéro sonne occupé en permanence. Ce que je comprends, vu le niveau de leur service.

Si j'ai un SEUL CONSEIL à vous donner, c'est d'éviter aussi bien l'intermédiaire AUTO EUROPE que le fournisseur de voiture BUDGET de Prague.

Ils ne sont ni sérieux, ni honnêtes.

		
		




		
		
		
	Jomaf le 14/12/2016
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			J'ai été arnaqué à l'aéroport de Faro – agence Avis. J'ai précisé que je payais avec ma Carte Gold, donc pas d'assurance supplémentaire. Or, pour le payement d'autoroute ils vous proposent de louer une boite de paiement automatique (2euros/jour, annoncé comme simplement 2 euros pour toute la durée de la location – première arnaque !) et ils cachent sur le sigle RSN une assurance dépannage sur l'autoroute. Le résultat – la facture est doublée. Faites-donc attention à ce que vous signez.

		
		




		
		
		
	olivier75.n le 11/08/2016
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			Voiture louée à new york impossible à prendre, le loueur n'acceptant pas la carte VISA. comme l'ensemble des loueurs de la place. Nous sommes scandalisés 1/ que AutoEurope n'ait pas prévenu clairement (en relisant le contrat, on voit que des réserves sont données sur les cartes de crédit, mais franchement c'était pas évident) et 2/ AutoEurope est difficile à joindre et ne réponds pas à la réclamation postée sur le site

		
		




		
		
		
	sassou13 le 10/12/2013
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			tres bon acceuil et tres bonne relation qualite prix chez ab auto 13 locattion 
60 av de la croix rouge marseille 
tel 0777394304

		
		






[image: ] BSP AUTO

✆ 01 43 46 20 74

www.bsp-auto.com



Site comparatif acccessible 24h/24. Ligne téléphonique ouverte du lundi au vendredi de 9h à 21h30, le week-end de 9h à 20h.

Il s'agit là d'un prestataire qui vous assure les meilleurs tarifs de location de véhicules auprès des grands loueurs dans les gares, aéroports et centres-villes. Le kilométrage illimité et les assurances sont souvent compris dans le prix. Les bonus BSP : réservez dès maintenant et payez seulement 5 jours avant la prise de votre véhicule, pas de frais de dossier ni d'annulation (jusqu'à la veille), la moins chère des options zéro franchise.



		
		
		
	Voyageur dans les Balkans le 23/08/2016
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			Je voudrais vous alerter sur les méthodes plus que douteuses de l'agence de voyages BSP Auto et de son partenaire le loueur international Sixt. BSP Auto promet des tarifs négociés de location de voitures pour allècher ses clients. Le problème, c'est que BSP encaisse une première fois pour un véhicule prétendument réservé. Alors que dans mon cas, à notre arrivée à Dubrobvnik (Croatie), ce véhicule n'était pas disponible. Sur place, on m'a alors embrouillé en m'ajoutant des options sur un autre véhicule (surclassé), évidemment plus cher, tout en m'assurant que ce que j'avais déjà payé chez BSP serait déduit de la facture finale de Sixt. Sauf qu'à la fin de la location, plus question de déduire ce que vous avez déjà payé chez BSP. Ce que vous avez payé en France ne nous concerne pas, vous répond-t-on chez Sixt à Dubrovnick ! ! ! Bilan : un coût de location deux fois plus élevé, et ce qu’on peut assimiler à une double facturation. Donc, BSP Auto et son loueur Sixt sont à éviter absolument.

		
		






[image: ] CARIGAMI

✆ 01 73 79 33 33

www.carigami.fr



Notre coup de cœur : Le site compare toutes les offres de 8 courtiers en location de voitures, des citadines aux monospaces en passant par les cabriolets et 4x4. Au Portugal, vous trouverez facilement sur 113 villes différentes l´offre la plus intéressante pour votre location de voiture. En plus du prix, l´évaluation de l´assurance et les avis clients sont affichés pour chacune des offres. Plus qu´un simple comparateur, vous pouvez réserver en ligne ou par téléphone. C’est la garantie du prix et du service !



		
		
		
	Stehor le 30/11/2017
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			Réservation annulée. Absence de proposition alternative. Site à fuire. Aucun sérieux de la part de cette plate-forme. Résultat : un coût de location doublé par rapport à l'offre initiale. 

		
		




		
		
		
	Pascal29N le 17/03/2017
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			CARIGAMI se targue d'être le meilleur comparateur avec des remises incroyables... et pour cause, ils choisissent de travailler avec des partenaires visiblement peu fiables et scrupuleux ! 
En synthèse, vous réservez, vous payez en ligne et une fois sur place le loueur vous explique qu'il ne travaille plus avec le prestataire choisi par CARIGAMI, votre réservation est donc sans-objet ! Il ne vous reste plus qu'à relouer et repayer sur place... ça gâche un peu les vacances...
Bref CARIGAMI, à éviter, ça sent l'arnaque à plein nez ! 
Dans mon cas 530 € de perdu.

		
		




		
		
		
	JPMarcel le 13/01/2015
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			Il m´est arrivé de me tromper pour l´une de mes réservations à Porto au mois d´Octobre, et oui l´erreur est humaine… J´avais choisi l´agence de l´aéroport au lieu de celle en ville qui me convenait mieux. J´ai appelé leur plate-forme bien avant mon départ et aux heures d´ouverture indiquées sur leur site. La conseillère m´a directement proposé d´annuler gratuitement ma réservation pour en refaire une nouvelle, avec une prise en charge en ville. Une fois là-bas, tout s´est passé comme sur des roulettes. Si jamais vous avez un doute avant de partir, appelez les ça ne mange pas de pain. Mon conseil : quel que soit le site par lequel vous passez pour votre réservation de voiture et si vous n´êtes pas habitué, appelez la plate-forme du site pour faire votre réservation avec eux par téléphone ou tout simplement pour vérifier que tout est en ordre (avant le départ…).

Locationdevoiture.fr n´est pas le seul site que j´utilise pour mes locations de voiture mais il possède de nombreux avantages dont un numéro de téléphone gratuit, seul comparateur à proposer cela. Pour certains attention aux temps d´attente...


		
		






[image: ] TRAVELERCAR[image: ]

✆ 01 73 79 27 21

www.travelercar.com

contact@travelercar.com



Service disponible aux aéroports de Roissy-CDG, Orly, Beauvais, Nantes Atlantique et Lyon St-Exupéry.

Agir en éco-responsable tout en mutualisant l'usage des véhicules durant les vacances, c'est le principe de cette plateforme d'économie du partage, qui s'occupe de tout (prise en charge de votre voiture sur un parking de l'aéroport de départ, mise en ligne, gestion et location de celle-ci à un particulier, assurance et remise du véhicule à l'aéroport le jour de votre retour, etc.). S'il n'est pas loué, ce service vous permet de vous rendre à l'aéroport et d'en repartir sans passer par la case transports en commun ou taxi, sans payer le parking pour la période de votre déplacement ! Location de voiture également, à des tarifs souvent avantageux par rapport aux loueurs habituels.




Se loger




[image: ] VAOLO

✆ +1 418 317 6466

https://vaolo.com

info@villagemonde.com



VAOLO est une plateforme de réservation en ligne d'hébergements durables et responsables mise en place par l'ONG québecoise de tourisme durable Village Monde. Ce récent site collaboratif permet de découvrir des villages hors des sentiers battus, des communautés éloignées des circuits touristiques de masse, et d'aller loger chez eux, sans aucun intermédiaire. Une bonne façon de faire des rencontres authentiques !




Hôtels

Le Portugal possède un réseau hôtelier moderne et confortable : hôtels de 1 à 5 étoiles, motels et albergarias (auberges). Les taxes, le service et généralement le petit déjeuner sont compris dans les tarifs. Les établissements hôteliers accordent des réductions à certaines périodes de l'année (basse saison). La différence de catégorie, et donc de prix, n’est pas toujours justifiée par les différences de qualité. Dans certains hôtels, beaucoup de commodités sont adaptées à une clientèle européenne (télévision par satellite, petit déjeuner continental, minibar, air conditionné, chauffage, téléphone…). Le panel est là aussi très large : du petit hôtel de caractère en ville à l'hôtel de charme de campagne, en passant par le relais de montagne ou l'énorme complexe haut de gamme en bord de plage. Plusieurs établissements font des offres intéressantes via des agences de voyages, et certains hôtels de luxe offrent des tarifs préférentiels en semaine ou les week-ends en basse saison. Globalement, les prix pour une chambre double s’échelonnent entre 50 et 300 €. Compter un peu plus de la moitié pour une chambre simple. Certains hôtels haut de gamme louent la chambre double à prix minoré lorsqu’une seule personne l’occupe.

Pour une chambre de deux personnes (avec lits séparés ou un grand lit double, la cama de casal), prévoir un coût moyen de 60 € dans un 2-étoiles, 70 € dans un 3-étoiles, 120 € dans un 4-étoiles, 250 € dans un 5-étoiles. Ces prix augmentent en pleine saison.

[image: ] Pousadas de Portugal. C’est le grand luxe ! Les pousadas constituent au Portugal un réseau d’une quarantaine d’établissements hôteliers de luxe, très bien situés pour découvrir différemment le pays.

Le prix des plus petites chambres commencent à 110 € et cela grimpe généralement jusqu’à 270 €, selon la saison et le confort des chambres.




[image: ] POUSADAS DE PORTUGAL[image: ]

3 Rua Soares Passos

Alto de Santo Amaro

LISBONNE (Portugal)

✆ +351 218 442 001 / +33 1 79 97 37 92

www.pousadas.pt/fr

guest@pousadas.pt





Chambres d'hôtes

Les chambres d'hôtes se nomment quinta ou estalagem, et sont soit des anciennes fermes rénovées, soit des maisons anciennes de caractère. Les prix pratiqués varient de 70 à 100 € la chambre double, selon le standing.

[image: ] Alojamento local (AL), Hosteis et casas de hóspedes. La plupart de ces adresses sont souvent tenues par des familles, des couples de retraités, de vieilles dames ou une petite équipe assez jeune, voire quelques couples étrangers. Normalement, les adresses les moins chères sont celles qui ont une simple enseigne « camas » (lits). Tous les autres établissements sont classés par catégorie 1a, 2a, 3a selon leur confort, évalué principalement par la présence ou non de chambres possédant WC, salle de bains et climatisation. Petit à petit, le petit déjeuner tend à être servi dans ce type d'adresse. D'une manière générale, la casa de hóspedes (ou hospederias, maison d'hôte) s'avère être la plus modeste des offres d'hébergement.

Dans une catégorie légèrement supérieure, les très répandus pensão (pension qui comporte parfois un restaurant) et residencial (résidentiel) ne sont pas si éloignés l'un de l'autre, car la qualité des adresses est variable et inégale, mais souvent d'un bon rapport qualité-prix.
Les tarifs indicatifs de ce guide s'entendent pour une chambre double (avec ou sans salle de bains) en période de haute saison avec taxe (IVA) comprise. Dans cette catégorie d'hébergement, vous débourserez entre 20 et 65 €, souvent autour de 35 à 40 € en moyenne. La chambre simple est légèrement moins chère.



Auberges de jeunesse

Il y a un bon nombre d’auberges de jeunesse (pousadas de juventude) réparties sur tout le territoire du Portugal. La plupart d'entre elles dépendent du réseau Movijovem. Elles accueillent en dortoir, en chambre multiple ou en chambre double, et certaines disposent même d’appartements à louer. L’ensemble est plutôt bien entretenu. Attention : certaines d’entre elles, très prisées, offrent des durées maximales de séjour. Il est préférable d’acheter sa carte de membre en France pour des réductions et, pour un séjour estival, de réserver sa place à l’avance (la réservation est cependant facturée 1,50 €).



Campings

De principe, le camping sauvage est interdit au Portugal, même s'il arrive qu'il soit toléré dans quelques endroits pour les camping-cars. Il vaut mieux se renseigner auparavant pour ne pas risquer d’amende inutile. Quant aux terrains de camping officiels (parques de campismo e caravanismo) ruraux, municipaux, privés ou de la chaîne nationale Orbitur, ils sont nombreux, généralement bien situés, et proposent des tarifs globalement moins chers qu’en France. L’équipement est variable selon que l’établissement possède 1, 2, 3 ou 4 étoiles. Attention, les animaux ne sont pas toujours acceptés dans les campings portugais.




[image: ] ORBITUR[image: ]

1681 Avenida da Boavista, 3º – Salles 5 à 8

PORTO (Portugal)

✆ +351 226 061 360

www.orbitur.pt

info@orbitur.pt



Avec plus de 50 ans d’expérience, Orbitur est la plus grande chaîne de campings au Portugal, avec un réseau de 21 terrains localisés du nord au sud du pays. Réputée pour son accueil et pour la qualité de ses services, elle attire les campeurs de toute l'Europe. Dans le cadre de l’hôtellerie de plein air, l'offre en hébergements est très diversifiée et de qualité. La majorité des terrains de camping Orbitur sont ouverts toute l’année. La carte de membre OCC/CKE permet d’obtenir au moins 15 % de réduction sur l’ensemble des prix. Pour plus d’informations, consultez le site internet.


[image: ]




Tourisme rural – Agritourisme

[image: ] Turismo rural. Cette option est à envisager très sérieusement – sous condition, bien sûr, d'être motorisé. Les organismes et établissements affiliés au « tourisme rural » proposent une large gamme de logements à la campagne, très souvent dans des anciennes fermes très pittoresques. Les hôtes disposent alors généralement d'une chambre tout confort dans un cadre magnifique et peuvent même, si l'envie leur en dit, participer activement à la vie de l’exploitation (vendanges…). De plus, ce mode de logement présente un excellent rapport qualité-prix.

Budget à prévoir. Comptez environ 50 € pour les chambres les plus modestes. Quoi qu’il en soit, le prix des doubles ne dépasse que très rarement les 80 €.

[image: ] Turismo de habitacão. Il s’agit d’une version historico-luxurieuse de turismo rural. Le principe : situés dans des édifices historiques datant souvent des XVIIe et XVIIIe siècles, ces établissements proposent des chambres très bien équipées, avec TV, grande salle de bains, literie d’époque et climatisation. Plus personnels que les pousadas, certains des estalagem proposés par les offices de tourisme locaux sont alors de véritables chefs-d’œuvre architecturaux qui mélangent l’ancien et le nouveau.

Budget à prévoir. Comptez entre 70 et 150 € la chambre double, selon le confort et le standing de l’édifice.




[image: ] CENTER[image: ]

✆ +351 258 931 750

www.center.pt

info@center.pt



Le site recense de nombreux gîtes ruraux au Portugal et vous permet de réserver en ligne.




Se déplacer



Avion

Des liaisons existent, assurées par la TAP, entre les principales villes du Portugal, mais le vol est cher (minimum de 100 € par trajet). Préférez les trains pendulaires, moins chers et presque aussi rapides.




[image: ] TAP PORTUGAL

LISBONNE

✆ +351 707 205 700 / 0820 319 320 / +351 218 431 100

www.tap.pt



Une navette toutes les heures entre Lisbonne et Porto (et retour).




Bus

Le réseau de bus au Portugal est pratique, notamment dans les villes. Préférez le train sur des liaisons intervilles. Mais seul le bus vous permettra de rejoindre les villages. Deux compagnies principales desservent le pays, consultez leur site pour plus de détails sur les lignes.




[image: ] EVA TRANSPORTES[image: ]

5 Avenida da República

FARO

✆ +351 289 899 760 / +351 289 580 611

www.eva-bus.com

clientes@eva-bus.com



Cette compagnie de bus relie une bonne partie des villes de l’Algarve.





[image: ] RBL – REDE EXPRESSOS

VISEU

www.rede-expressos.pt

cliente@rne.pt



Ses guichets se trouvent souvent dans des agences de voyages, et ses arrêts en dehors des gares routières. Cette compagnie sillonne l'ensemble du Portugal.




Train

Les chemins de fer portugais comptent trois types de trains : les comboios, très rapides et assez chers, relient les principales villes entre elles régulièrement, les intercités (comme nos corails), les interrégionaux et régionaux, plus lents et moins chers (comme nos TER). Sur le site de la CP (Comboios, l'équivalent de la SNCF au Portugal) : https://www.cp.pt/passageiros/pt, vous trouverez tarifs et les horaires, et on peut réserver en ligne.



Voiture

[image: ] Conduite. Vous vous en rendrez vite compte, il y a deux écoles au Portugal, ceux qui conduisent très lentement sur les nationales (60 km/h, voire moins) et ceux qui conduisent très vite (150 km/h, voire plus). Le reste de la population conduisant « normalement » à 80 km/h. Ceci s'explique. D'une part, le prix très élevé des carburants (comme en France) oblige certains conducteurs à rouler doucement. D'autre part, malgré les contrôles de vitesse sur les autoroutes et une limitation de vitesse à 120 km/h, sur autoroute beaucoup de véhicules se permettent de rouler très vite. Pour faire simple, plus la voiture est grosse, plus le conducteur se permet d'appuyer sur la champignon… Ce qui ne veut pas dire nécessairement qu'il est plus dangereux. En effet, un Mata Velhos (littéralement « Tueur de vieux ») sorte de triporteur fumant et pétaradant dont la conduite ne nécessite pas de permis de conduire, quasi à l'arrêt dans un virage constitue une sorte de chicane mobile que l'on découvre au dernier moment. Mieux vaut avoir de bons freins !

[image: ] Réseau routier. Grâce aux subventions européennes, le réseau autoroutier est dense et d'excellente qualité. De plus, en raison de son coût, peu de Portugais l'empruntent, sauf aux heures de pointe à Lisbonne et Porto, les week-ends ensoleillés et pour les départs en vacances. Les autoroutes sont en conséquence souvent presque vides.

Deux autoroutes parallèles relient Lisbonne à Porto (l'A1 et l'A29), les deux forment des nœuds de communication vers Aveiro et Leiria. L'A2 relie Lisbonne à l'Algarve, et l'A24 traverse cette dernière région de part en part. Depuis Porto, l'autoroute A3 va jusqu'à la frontière espagnole nord (Valença), tandis que l'A27 longe la côte jusqu'à Viana do Castelo. L'A4 part en direction d'Amarante et Vila Real. Enfin, l'A5 et l'A8 partent de Lisbonne pour longer la côte respectivement jusqu'à Cascais (sa proche banlieue) et Leiria. Attention ! Pratiquement tous les tronçons des autoroutes sont payants.

L'ancien réseau dit « des routes nationales » est dense, parfois mal entretenu et nettement plus dangereux que les autoroutes : le Portugal détient le triste record du second taux de mortalité routière en Europe, après la Roumanie. C'est le réseau qu'utilisent de préférence les locaux pour leurs déplacements et il est souvent très encombré.

[image: ] Quelques remarques pratiques pour un parcours harmonieux en voiture en Portugal :

Les Portugais et Portugaises sont extrêmement attaché(e) s à leur voiture. N'allez pas faire une touchette ou une poussette en vous garant « à la parisienne ». La population, d'ordinaire bienveillante, vous accablera immédiatement de ses cris et hurlera à la garde.

Les Portugaises sont plus agressives au volant que les Portugais. (même à l'arrêt).

Les Portugais s'arrêtent littéralement partout et à tout moment.

Le constat amiable n'est pas vraiment entré dans les mœurs. S'il y a un accrochage, même extrêmement bénin, les véhicules en cause restent sur place, au risque de sur-accident et en créant parfois des embouteillages monstres, jusqu'à l'arrivée de la police qui vient faire le constat officiel. Ne tentez pas de dégager les voies, vous risqueriez de vous voir accusés de délit de fuite.

Les policiers portugais sont d'ordinaire beaucoup plus sympathiques que leurs homologues français et de plus en plus, ils parlent un peu anglais ou français.

A noter : sur les aires d'autoroute, la plupart des stations-service proposent dorénavant des postes de recharge pour les voitures électriques.




[image: ] GROSSORENT[image: ]

Avenida Almirante Gago Coutinho Nº6

Loja 1

LISBONNE

✆ +351 218 471 691 / +351 966 903 691

www.facebook.com/www.grossorent.pt

reservas@grossorent.pt, grossorent@gmail.com



Location de véhicules de tourisme. 
De 9h à 18h30 en semaine, de 9h à 13h le samedi.

Cette agence de location de voitures de tourisme possède une gamme de véhicules assez large accessible à des tarifs tout à fait honnêtes. A la différence des sociétés internationales et souvent anonymes, Grosso Rent propose des services personnalisés et suit ses clients. On y parle français. Notons également que le garage dispose de voitures haut de gamme pouvant accueillir jusqu'à neuf personnes. Une référence dans la région !





[image: ] THE GETAWAY VAN[image: ]

Rua do Barroco, Leça do Balio

174 Centro Empresarial da Arroteia (Poente) Fracção O

MATOSINHOS

✆ +351 229 514 904 / +351 925 324 341

www.the-getaway-van.com

info@the-getaway-van.com



Voici une solution originale « 2 en 1 », logement plus transport pour voyager et découvrir à partir de Porto la région nord du Portugal ou tout le pays si vous avez devant vous plusieurs semaines. The Getaway Van propose bien plus qu'une expérience en camping-car classique, avec la location de vans aux couleurs chatoyantes qui invitent à l'aventure dans la bonne humeur. Ils sont aménagés pour offrir tout le confort nécessaire à un périple, ce sont des Ford Transit Custom équipés de moteur diesel, faciles à conduire qui se transforment en logement le moment venu, pourvus aussi d'un panneau solaire pour charger la batterie auxiliaire. De véritables maisons sur roues ! Tous équipés pour dormir, cuisiner et se doucher, avec WC, 2 lits doubles pour un maximum de 4 personnes. Une solution pour voyager en toute liberté pour un couple, une famille ou une bande de copains. Accueil sympathique et plein de bons conseils.





[image: ] TURISPRIME[image: ]

www.turisprime.com

booking@turisprime.pt



3 agences de location de voitures, à Porto, Lisbonne et Faro. Navette gratuite aux aéroports et service extra de remise de voiture en ville.


Propose des véhicules de différentes catégories. Compétence et efficacité à prix doux.


[image: ]




Taxi

Prendre le taxi coûte cher. Ne l'utilisez que pour des courtes distances avec votre valise (de la gare à l'hôtel par exemple), la course coûtera moins de 5 €.



Deux-roues

Vous pouvez louer un deux-roues avec votre permis de conduire français, sans problème. Agréable à la plage comme à la ville, ce moyen de locomotion n'est pas très rentable, car la location d'un scooter est aussi chère qu'une petite voiture !



Auto-stop

Pas très pratiqué au Portugal, vous risquez de vous retrouver planté au bord de la route pendant des heures, sous un soleil de plomb…




DÉCOUVERTE
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AZENHAS DO MAR - Azenhas do Mar, sur la côte atlantique portugaise.

© StevanZZ – iStockphoto
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Le Portugal en 30 mots-clés
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BARCELOS - Céramiques traditionnelles de Barcelos.

© Luis PEDROSA
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A Vontade

Au restaurant, tout autant que la qualité, la quantité demeure une valeur très importante ! Oui, le Portugal n’est pas le pays idéal pour commencer un régime, vu les portions proposées. Une demi-dose (meia dose) suffit généralement par personne. Les enseignes les plus généreuses proposent parfois des formules a vontade (à volonté), alors là, c’est le bonheur assuré ! Cette option s’applique aussi pour les filles en discothèque, puisque, pour attirer les plus réticentes, les programmateurs mettent souvent en place une ladies' night avec, non seulement une entrée gratuite, mais toutes les consommations offertes à volonté ! Petites futées, on vous aura prévenues !



Alfacinhas

En portugais, cela veut dire littéralement « petite laitue », mais c’est aussi par ce terme que l’on désigne les natifs de Lisbonne. La plaine qui entourait Lisbonne était une zone maraîchère réputée pour ses salades… On vous annonce la couleur ! Par opposition, les habitants de Porto sont surnommés les tripeiros, mangeurs de tripes.



Bacalhau

Inévitable, le bacalhau, morue ou encore cabillaud. Plat mangé presque religieusement par les Portugais, il est cuisiné selon 1 000 recettes pour que l'on ne s'en lasse pas. On s'étonnera toujours de l'engouement qu'a suscité ce poisson depuis plusieurs siècles. Il est pêché dans l'Atlantique et la Baltique au large de la Norvège et du Canada par des chalutiers partis en mission pendant de longs mois, pour être séché et rapporté vers ces terres de soleil dont les mers abondent pourtant en bons poissons.



Capes noires

Si vous croisez une bande de jeunes vêtus de noir (gilet et culotte à la française pour les garçons, jupe pour les filles) drapés dans une cape de la même couleur brodée d'écussons, pas d’affolement, ce n’est ni la troupe d'amis d'Harry Potter, ni un carnaval, seulement des étudiants de Porto, de Lisbonne ou de Coimbra, l'une des plus anciennes universités d’Europe. Leur tenue noire est un souvenir de l’université médiévale. Si la tradition au départ était de « brûler les rubans », c’est-à-dire fêter la fin de l’année, certains étudiants les endossent dès qu'il s'agit de sortir et de faire la fête.



Chafariz

Ce joli mot signifie « fontaine » en arabe. Leurs silhouettes classiques ponctueront joliment vos balades et permettront de vous rafraîchir à l’œil (le visage, pas plus !). Souvent, une jolie place les encadre pour favoriser le papotage. Mais attention, cette eau n’est malheureusement pas toujours potable.



Contrastes

N’ayons pas peur des poncifs. Le Portugal est une terre de contrastes. Dans la même journée, vous prendrez un pot dans un troquet qui n’a pas changé depuis 100 ans et dans un bistrot qui fait aussi galerie d’art branchée. Dans la vie quotidienne, c’est encore plus flagrant. On s’arrache les cheveux pour trouver une supérette dans les centres historiques, mais on peut payer ses factures et ses impôts dans n’importe quel distributeur de billets.



Coq


[image: ]

LISBONNE - Coq de Barcelos.

© Stéphan SZEREMETA



A force de le voir dans toutes les boutiques de souvenirs, on aurait tendance à croire que Portugal vient de Portus Gallus (le port du coq, en latin de cuisine). Pas du tout. En revanche, c'est bien l'emblème du pays, et il a une légende, celle de Barcelos. Il était une fois… Accusé à tort d’un vol, un pèlerin de Saint-Jacques-de-Compostelle est traîné devant les juges en plein déjeuner. Pour prouver sa bonne foi, il défie un coq de chanter. Détail : ledit coq était déjà rôti et trônait devant lui. Et pourtant… Cocorico ! Le coq chanta ! Le pauvre pèlerin est sauvé et édifie un calvaire en l’honneur du caïd des basses-cours.



Découvertes

Les Portugais sont de grands voyageurs. Sans eux, il n’y aurait ni Brésil, ni Afrique du Sud ! A l’aube du XVe siècle, quand la France est en pleine guerre de Cent Ans, les Portugais partent sur les caravelles. Madère, les côtes africaines, le cap de Bonne Espérance, rien ne les arrête ! De ces découvertes, Lisbonne tire ses richesses, la gloire, mais aussi une épopée commune, une expression artistique et… un passé lourd à porter. Votre découverte à vous, ce sera certainement un pays encore quelque peu marqué par ses rêves de grandeur accomplis.



Diminutifs

Ne vous précipitez pas sur votre dictionnaire quand le serveur de la tasca vous répond « um cafezinho » ? si vous demandez un café. Il vous a bien compris. Ce n’est pas une maladie, mais seulement une liberté linguistique qui rajoute « inho » ou « inha » à n’importe quel substantif, comme marques d’affection ou de familiarité.



Doutor

Une autre particularité des Portugais : ils adorent les titres honorifiques. Loin de désigner un médecin, Doutor est un titre employé un peu à tort et à travers pour tous les gens qui se veulent respectables et qui correspond à quelqu'un ayant obtenu une licence universitaire (d'à peu près n'importe quoi). Vous l’entendrez par exemple dans les petits villages pour désigner le notable de la commune.



E assim…

Locution adverbiale que l’on emploie à tout va : en constatant que le bus attendu depuis une heure sous la pluie est complet, qu’on a abîmé un talon sur un pavé un vendredi soir… L'expression signifie « C’est comme ça… », son sens exact serait plus proche du fatalisme de l'expression « C'est la vie ! ». Au bout de quelques heures ou de quelques jours, vous le direz avec le sourire.



Esgotou

Ce petit mot ne devrait pas trop tarder à vous taper solidement sur les nerfs ; il signifie « épuisé » et s’applique indifféremment au batido de maracujá (« fruit de la passion ») dont vous rêviez pour vous désaltérer ou au petit cadeau sympa que vous aviez repéré quelques jours avant dans une vitrine. Parfois, on vous proposera un autre article annoncé par un « Pode ser… », parfois non. Dans ce cas-là, vous apprendrez rapidement à soupirer : « É assim ».



Expo 98

Mais nous sommes 20 ans après, direz-vous ! Eh oui, mais contrairement à d’autres (et faites plaisir aux Portugais, renchérissez sur le sujet…), cette Expo n'était pas seulement l’opportunité pour Lisbonne de montrer sa mutation au monde entier, c'était aussi l'occasion de récupérer une gigantesque friche industrielle (gazomètres, dépôts chimiques en tout genre et entrepôts) au nord-est de la ville pour la transformer en un nouveau pôle urbain. Pour ce faire, on a créé une gare de liaison train-bus-métro signée Calatrava, une nouvelle université, des milliers de logements, une salle de concert couverte de 20 000 places, un centre d’exposition et, bien sûr, un centre commercial. Depuis, le lieu est devenu le Parque das Nações (le Parc des Nations), le quartier le plus moderne de Lisbonne. Rajoutons que le ministre en charge de la mise en place de l'Expo à l'époque n'était autre qu'Antonio Costa, l'actuel Premier ministre du Portugal.



Fado

Cette mélopée nostalgique est l’expression même de la saudade. Pour certains, le fado dériverait du chant des troubadours du Moyen Age ; pour d’autres, il serait né des chants de marins à l’époque des grandes découvertes, imprégnés de leurs aventures et de leur vie sentimentale. Pour d’autres encore, il serait d’origine afro-brésilienne. La chanteuse de fado la plus connue est incontestablement Amália Rodrigues (1920-1999) qui a contribué à faire connaître cette musique dans le monde entier. Le fadista (chanteur ou chanteuse) est accompagné par un ou deux musiciens qui jouent de la viola, guitare classique à 6 cordes et de la guitarra portuguesa (guitare portugaise) avec 12 cordes métalliques et dont la caisse est en forme de cœur inversé – à ne pas confondre avec la première. A Lisbonne, les thèmes abordés relèvent plus des problèmes du quotidien, tandis qu’à Coimbra, le fado est uniquement chanté par des hommes, tradition étudiante pour déclarer son amour à sa prétendante sous forme de sérénade. Certains seront peut-être inspirés...



Fenêtres

Balcons en fer forgé, encadrements en pierre, volets de bois peints en vert…, les janelas du Portugal sont infiniment photogéniques. A Lisbonne et à Porto, elles laissent voir le linge qui sèche, des fleurs en pot, des cages à oiseaux. Joliment encadrées, des vieilles dames à leur fenêtre regardent les jours qui passent et échangent de menus propos avec leurs voisines. D’autres fenêtres richement sculptées dites manuélines, comme celles de Tomar et de Lagos, rappellent l’époque du roi Manuel et le temps des grandes découvertes.



Fixe

Prononcez « è fish » (comme fish en anglais !). Voilà un mot populaire surtout employé par les jeunes pour qualifier quelque chose de top, vraiment cool quoi ! A noter que d’autres mots synonymes ont fait leur apparition récemment : bacano, porreiro…



Hispanophobie

« D’Espagne ne vient ni bon vent ni bon mariage », claironne-t-on encore aujourd’hui au Portugal. Une règle d’or : pour communiquer et pour un meilleur accueil, préférez l’emploi du français et de l’anglais à l’espagnol. Rivalité et hostilité ancestrales aidant, ce n’est pas le grand amour entre ces deux pays, dont l'un a occupé l'autre près de 60 ans au XVIIe siècle. Cependant, les mentalités évoluent avec l'Europe.



Hospitalité

Il s'agit de l'un des traits de caractère des Portugais. Le sens de l’hospitalité est omniprésent et se double d’une grande discrétion. De plus, les Français sont parmi les chouchous, car la plupart des gens ont de la famille en France ayant émigré dans l'Hexagone sous la dictature de Salazar ou durant les époques de grande pauvreté au XXe siècle, qui ont spécialement frappé les régions rurales du nord du Portugal.



Incendies

Malheureusement, le Portugal est connu pour les incendies qui, tous les étés ou presque, réduisent en cendres ses belles forêts de pins. Après les étés catastrophiques de 2013 et 2015, 2017 a été la pire des années. Les effets d'une sécheresse séculaire et l'absence d'une politique d'entretien des forêts, symptomatique de la désertification démographique de certaines zones du pays, ont été aggravés par un manque flagrant de moyens et une profonde désorganisation des services liée à une accumulation d'incompétences dans la hiérarchie de la protection civile ainsi que l'action récurrente de pyromanes ; l'ensemble explique, suivant les rapports d'experts, cette situation cataclysmique : en juin et octobre 2017, plus d'un demi-million d'hectares de forêt (correspondant à 4,5 % du territoire continental) sont ravagés par des incendies incontrôlables qui font plus de 100 morts.



Marchés

Toutes les villes du Portugal possèdent de beaux marchés municipaux et marchés en plein air (quotidiens, hebdomadaires ou mensuels). Le mercado municipal est non seulement l’endroit pour vous procurer tous les bons produits locaux, mais aussi le cœur de la vie populaire. Un grand faible pour le marché quotidien de Coimbra, celui du jeudi à Barcelos et celui du jeudi matin à Carcavelos (banlieue de Lisbonne).



(Tele) Novela

Cet incontournable de la télévision portugaise (avec Big Brother et trois versions différentes de Questions pour un champion !), est présent, hélas, dans beaucoup d’endroits (cafés, restaurants) avec, de préférence, le son mis au maximum, même si personne ne regarde ! Issus des soaps brésiliens, ce sont des feuilletons à budget plus ou moins réduit aux rebondissements aussi variés que les personnages sont caricaturaux, dans la même veine que notre feuilleton national Plus belle la vie.



Œillets

Ceux du 25 avril 1974, bien sûr ! Cette nuit-là, la chanson de Zeca Afonso, Grândola Vila Morena, diffusée à 0h25 sur les ondes de la radio catholique de Lisbonne, est le signal attendu. Une unité des casernes de Santarém se met en route pour Lisbonne. Les capitaines de l'armée, autour du général Spinola, écœurés des guerres coloniales sans issue en Angola et au Mozambique, menacent ouvertement le pouvoir. Ils sont appuyés par le peuple de Lisbonne et tous tiennent à la main… des œillets. La capitulation est rapide, et la révolution pacifique : seuls trois morts sont à déplorer.



Oliviers

Des champs d'oliviers à perte de vue… Ne vous étonnez pas si vous rencontrez de magnifiques paysages faits de rangées d'arbres symétriques au cœur des plaines de l'Alentejo. En passant en voiture, vous remarquerez aussi l'odeur âcre des olives pressées par les coopératives locales. Le Portugal produit environ 64 000 tonnes d'huile d'olive par an. L'autre arbre vedette du pays est le chêne-liège, dont le tronc est exploité pour fabriquer des bouchons exportés dans le monde entier. Vous repérerez vite leur silhouette au tronc dénudé.



Pavés

Les villes portugaises sont, pour la plupart, situées sur des hauteurs, comme Lisbonne, Coimbra et Porto. Elles sont constituées de rues inextricables, tortueuses et… pavées. La règle d’or de tous les voyageurs est de visiter les villes avec de bonnes chaussures, pas trop glissantes et très confortables. Pour les filles, les petites chaussures délicates sont à proscrire ! Si vous persistez pour sortir en talons, sachez qu'ils ne survivront pas à la longue virée nocturne de bar en bar, ils seront abîmés ou resteront coincés entre les pavés disjoints qui font le charme des centres historiques du Portugal.



Romarias

Ce sont les grandes fêtes à l’occasion des saints patrons des villes. De même que les pèlerinages et les processions, elles rassemblent encore des foules considérables de fidèles. La plupart des fêtes populaires portugaises trouvent leur origine dans des traditions vieilles de plusieurs siècles. A Lisbonne, on fête évidemment Santo António, un pur natif de l’Alfama, le plus vieux quartier de Lisbonne. Ce saint qui détient le record de la canonisation (le jour de sa mort) est LE patron de la ville, (amusez-vous à crier « António ! » dans la rue, et comptez le nombre d’hommes qui se retournent !).



Saudade

Un mot presque intraduisible en français, mais ô combien ressenti par les Portugais ! On l’a décrit comme étant un sentiment de nostalgie du temps glorieux des grandes découvertes, une espèce de soumission au destin, aux difficultés de la vie, un espoir de retour aux jours meilleurs. C’est l’absence, le regret de ce qui aurait pu être ou de ce qui a été (sans l’idée de remords), la résignation devant ce qui ne pourra jamais venir… c’est aussi le souffle du fado, l’âme du pays tout entier. Le fado est l’expression même de la saudade, un état d’âme populaire chargé d’une mélancolie douce-amère.



Templiers

Les chevaliers de l'ordre du Temple au Moyen Âge ont fortement influencé l'histoire et l'architecture du pays. Venus de France et de Navarre pour reconquérir le Royaume chrétien alors aux mains des Maures musulmans, ils ont appuyé le roi Afonso dans la Reconquête du pays au XIIe siècle, et ont bâti de magnifiques châteaux, notamment à Tomar, leur ancien quartier général. Aujourd'hui, de nombreuses fortifications portent encore leurs insignes.



Temps de vivre

Au Portugal, pas d'autre choix que de renoncer vite à votre excitation française. Apprenez à perdre votre temps en vous asseyant sur un banc, flânez sur un miradouro, regardez fleurir un bougainvillier ou ne faites rien ! Le problème, c’est que cette langueur peut gagner les serveurs de restaurant ou les vendeurs. Já qui signifie normalement « de suite » n’exprime dans la vie courante qu’un futur approximatif… vous pouvez insister avec un Já, Já ! , mais la réponse sera mais um bocadinho ! autrement dit « encore un petit moment ! » (petit moment évidemment relatif). Attention, le moindre signe d’impatience provoque un ralentissement exponentiel des événements !



Tremblement de terre

Il s'est produit plusieurs fois, il reviendra sûrement, mais le plus grand (jusqu’à présent), c’est celui de 1755. Le jour de la Toussaint, une secousse sismique ébranle pendant six minutes la ville de Lisbonne. Hélas, c’est l’heure de la messe ! Nombre de rescapés, sortis dans la rue pour échapper à l'écroulement des voûtes de l'église, seront noyés par la monstrueuse onda gigante (tsunami) qui ravage toute la ville basse. Ceux qui sont dans les hauteurs périssent dans le gigantesque incendie qui suit. Bilan : 80 000 morts, une ville ravagée, un bras de mer déplacé – et toute l’Europe du temps des Lumières devenue un peu plus pessimiste après ce drame. De nombreux villages et châteaux fortifiés sont endommagés dans tout le pays.



Xénophilie

Ce joli néologisme semble avoir été inventé pour le Portugal et notamment pour Lisbonne. Sans doute grâce aux découvertes ou à leur histoire, les Portugais regardent généralement avec intérêt et bienveillance ce qui est étranger. En politique, par exemple, les partis d’extrême droite enregistrent les scores les plus bas de toute l’Europe. Tout cela ne doit pas faire oublier que, bien que les Portugais se déclarent souvent non racistes, la différence entre natifs et immigrés est encore clairement visible dans le monde du travail et dans les structures sociales.




Faire – Ne pas faire


[image: ] N’oubliez pas de dire bonjour (bom dia, le matin, boa tarde, l’après-midi, boa noite, la nuit), merci (obrigado, pour le masculin, obrigada, pour le féminin) et s’il vous plaît pour demander quelque chose (faz favor).

[image: ] Il est rare de se tutoyer, vous utiliserez souvent le « A » avec les amis (A Ana) ou le « O », et si vous ne connaissez pas les personnes (O João). Utilisez « O Senhor » (pour un homme) ou « A Senhora » (pour une femme), même si le você (vous), à la manière brésilienne, tend à être de plus en plus utilisé. Quoi qu’il en soit ce sera toujours votre prénom qui sera mis en valeur plutôt que votre nom, ainsi si vous vous nommez Léo Granier, on vous appellera le plus souvent « O Senhor Léo », en vous tapant sur l’épaule amicalement, si vous êtes sympa !

[image: ] Fado de Coimbra. N'applaudissez pas à la fin d'un spectacle de fado à Coimbra. Les conventions veulent que l'on toussote en signe d'approbation.







Survol du Portugal
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GERÊS - Les montagnes de Gerês.

© AlexandreGuimaraes – iStockphoto
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[image: ] Les frontières. Le Portugal est situé au sud-ouest de l’Europe, dans la partie occidentale de la péninsule ibérique. Il est délimité au nord et à l’est par la frontière avec l’Espagne, et à l’ouest et au sud par l’océan Atlantique. Le Portugal est également le pays du monde pouvant se targuer d’avoir les plus anciennes frontières. En effet, elles n’ont pas bougé depuis qu’elles ont été fixées par le traité d’Alcanices, en 1297.

[image: ] Les côtes. Le pays comprend également les îles des Açores et de Madère qui se trouvent dans l’océan Atlantique. La superficie totale du Portugal est de 92 391 km², en comptant les Açores (2 333 km²) et Madère (741 km²). Le Portugal continental compte 1 230 km de côtes, les Açores 667 km et Madère 250 km.

[image: ] Les fleuves. Trois principaux fleuves prennent leur source en Espagne et se jettent dans l’océan Atlantique. Le Tage (Tejo), avec Lisbonne à son embouchure, est le plus grand. Le Douro avec Porto à son embouchure. Le Guadiana, enfin, qui forme une partie de la frontière avec l’Espagne et arrose l’Alentejo et l’Algarve. On peut aussi mentionner le Minho qui forme une partie de la frontière nord avec l’Espagne, et le Mondego, seul fleuve d’importance englobé en entier dans le Portugal : il passe aux pieds de Coimbra et se jette dans l’océan à Figueira da Foz.

[image: ] Les montagnes. Le point culminant du pays, la Serra da Estrela au centre du pays, atteint 1 993 m. Aucun lieu du Portugal n’est localisé à plus de 220 km de la mer alors que, du nord au sud, le Portugal mesure 560 km. D’une façon générale, l’altitude s’élève en allant vers l’Espagne, ainsi qu’en se rendant du sud vers le nord. Au sud du Tage, Alentejo et Algarve présentent peu de reliefs.



Géographie

[image: ] Relief. Contrairement à une idée préconçue, le Portugal continental est un pays montagneux. Si 60% de la superficie de sa partie Sud a une altitude inférieure à 200 m, elle reste très vallonnée dans ses régions Est et Sud. Quant au Nord du pays, 90% de son relief est à plus de 400 m. Seule l'étroite bande côtière d'environ 30 km de large qui sur plus de 250 km court du Nord au Sud, de Viana de Castelo à Caldas da Rainha, est à moins de 100 m d'altitude.

Officiellement, le point le plus haut du pays est situé dans les Açores, sur l'île de Pico (Ponta do Pico 2 351 m). Sur le continent, la Serra da Estrela dans les Beiras, atteint 1 993 m. Guarda se trouve à 1 000 m.

[image: ] Régions. Le Portugal continental est aujourd'hui administrativement divisé en cinq régions : Alentejo, Algarve, Centro, Lisboa e Vale do Tejo, Norte, elles-mêmes subdivisées en districts. Il existe deux zones métropolitaines, Lisbonne et Porto.

Le Nord

Le Nord comprend le Minho (Viana do Castelo, Guimarães, Braga), le Douro (Porto) et le Trás-os-Montes (Bragança, Chaves, Vila Real). Le Nord est marqué par les douces collines du Douro et les petites montagnes à la frontière avec l’Espagne.

[image: ] Le Minho. Rassemblant les rivages du Rio Minho et de la Costa Verde, cette province constitue une région très fertile, densément peuplée et principalement agricole. Les collines de granit et les plateaux schisteux sont couverts d’une végétation épaisse (pins, eucalyptus, chênes et châtaigniers). Vignes et arbres fruitiers recouvrent les vallées verdoyantes de la région. Seules exceptions à cette luxuriance, les Serras de Peneda et do Marão, qui font apparaître des sommets rocheux dans le parc national de Peneda-Gerês.

[image: ] Le Douro. Mondialement célèbre pour son vin de Porto, cette région vit encore au rythme du grand fleuve qui la traverse. Le long des collines du Rio Douro, les vignobles constituent un cadre naturel exceptionnel. Au milieu de ce paradis naturel, les villes historiques d’Amarante et Lamego invitent à la balade.

[image: ] Le Trás-os-Montes. La région la plus sauvage et la plus dure du pays, le Trás-os-Montes (au-delà des monts) s’étend effectivement au-delà des Serras do Marão et de Peneda. Il est constitué de hauts plateaux granitiques pelés, entrecoupés par de profondes vallées. Seuls les alentours de Chaves et Bragança apparaissent comme les greniers à provisions de cette province : arbres fruitiers, vignes et maïs.

Le Centre

Le Centre comprend les Beiras, marquées dans leur partie littorale par les grandes villes dynamiques de Coimbra et d’Aveiro et la Beira Alta, partie la plus montagneuse du pays, avec les hauts sommets et les glaciers de la Serra da Estrela. C'est la partie du territoire continental la plus élevée, avec les sommets (enneigés en hiver) de la Serra da Estrela et les villes de Viseu et de Guarda, situées à plus de 1 000 m d’altitude.

[image: ] La Beira Litoral. Elle présente des paysages extrêmement variés. La région d’Aveiro est celle des canaux et des rizières. Au nord, les longues plages de la Costa de Prata sont bordées de pinèdes. Dans la région de Coimbra, les champs de maïs et de blé, des vignes et de grandes forêts (Buçaco notamment) couvrent l’intérieur du pays.

[image: ] La Beira Alta. La partie la plus montagneuse du Portugal, avec la Serra da Estrela, culminant à 1 991 m, et la Serra de Lousã. L'ouest, du côté de Viseu et surtout de la vallée du Rio Mondego, est plus fertile ; ses versants, bien exposés, sont plantés d’un vignoble de cru (le Dão). L’est en revanche, la région de Guarda, est plutôt réservé au pâturage des moutons.

[image: ] La vallée du Tage. La région comprend la capitale Lisbonne et la vallée du Tage composée de plusieurs villes : Leiria, Nazaré, Santarém, Fátima… Autour de Lisbonne, la Serra de Sintra est une chaîne de collines très appréciées pour leur climat doux et la beauté de leur paysage.

L'Alentejo

L’Alentejo (Além do Tejo signifie « au-delà du Tage ») est une région rurale et pittoresque. C’est le grenier à blé du pays et le royaume du chêne-liège et de l’olivier. Les couleurs des plaines couvertes d'arbres et de vignes sont magnifiques.

[image: ] Alentejo littoral. Le littoral de cette région, sauvage et très beau, possède encore peu d’infrastructures hôtelières. Il s’agit d’un des lieux préférés des Portugais lors de leurs vacances estivales. Un lieu loin du tourisme de masse à découvrir.

[image: ] Baixo Alentejo. Sur ses plaines aux nombreuses collines, une mosaïque de couleur s'étale sous vos yeux : le blanc des corps de ferme (monte), l'argenté des oliviers alignés au cordeau, le rouge sombre des vignes et puis toutes les nuances du vert, de l’ocre et du roux… Les villes historiques de Beja et de Mértola révèlent au visiteur curieux leur passé centenaire. Au sud, les carrières de marbre et de quartz se succèdent.

[image: ] Alto Alentejo. Les hauts plateaux du Haut Alentejo (Portalegre, Castelo de Vide et Marvão) font place au paysage légèrement vallonné de la région d’Evora. A l’est, vers la frontière espagnole, les forteresses de Monsarraz et d’Elvas rappellent la position stratégique de la région dans l'histoire.

L'Algarve

Séparée de l’Alentejo par les collines schisteuses de la Serra de Monchique (à l’ouest) et la Serra do Caldeirão (à l’est), la partie méridionale du pays est plate. On y cultive la canne à sucre, le riz et le coton. Les terres sont aussi occupées par de grands vergers d’orangers, d’amandiers et de figuiers. Le littoral est très sablonneux, et le climat méditerranéen de l’Algarve en a fait une région principalement touristique où les stations balnéaires se succèdent jusqu’à la frontière espagnole.

[image: ] Costa Vicentina. La contrée la plus touristique du pays l'est pour une bonne raison. Les baies rocheuses et les plages de sable fin longues de plusieurs kilomètres y bénéficient d’un climat exceptionnel. Les fêtards trouveront leur bonheur à Lagos, Portimão et Albufeira, tandis que les amateurs de tranquillité préféreront les alentours de Sagres, où les plages et les forteresses regardent vers le large.

[image: ] Sotavento. Tout près de la frontière espagnole, cette région est appréciée par les familles et les amateurs de nature, qui trouveront leur bonheur sur les îles désertes en face de Tavira et au cœur du parc naturel de Ria Formosa.



Climat

Le Portugal possède un climat océanique et méditerranéen, avec d’importants contrastes entre l’ouest et le nord-ouest, la zone montagneuse du centre, particulièrement pluvieuse, et les régions sèches du sud. Ainsi, les régions montagneuses au nord enregistrent 3 000 mm de pluies par an contre moins de 600 mm dans le sud de l'Alentejo ! La température moyenne annuelle varie de 13 °C dans l'intérieur montagneux au nord, à 18 °C dans l'Alentejo vers Guadiana. Dans le Nord, les étés sont ensoleillés et agréables tandis que les hivers sont venteux, humides et frais, où la neige tombe fréquemment autour de Guarda, Bragança, Vila Real et Viseu, et bien sûr sur les montagnes de Serra da Estrela et Serra do Gerês. Dans le Sud, le thermomètre flirte rarement avec le 0 °C, mais l'été le mercure tutoie les 40 °C et peut grimper jusqu'à 50 °C dans l'Alentejo et l'Algarve !

[image: ] Dans le Nord. Certaines villes dans cette région connaissent des pluies pendant toute l’année (plus de 200 jours de pluie à Porto, par exemple). La température annuelle moyenne au nord du fleuve Douro est de 10 ºC.

[image: ] Dans le Centre. Dans les montagnes de la Serra da Estrela, le soleil tape fortement pendant la journée, les nuits sont froides et en hiver, le gel est fréquent. La température annuelle moyenne entre le Douro et le Tage est d’environ 15,6 ºC.

[image: ] Dans la vallée du Tage. Près de Lisbonne, les pluies sont fréquentes et l’amplitude thermique est très faible : les étés sont tempérés et les hivers cléments.

[image: ] Dans le Sud. Le climat est tempéré méditerranéen, avec un été chaud et sec et un hiver pluvieux dans l'Algarve, contrairement à l'Alentejo qui reste plutôt sec. Dans la vallée du Guadiana au sud-est, la température annuelle moyenne se situe autour de 18,3 ºC.



Environnement – écologie

Le premier problème écologique au Portugal reste les incendies de forêt qui représentent la plus grave menace pour l’écosystème, ravageant le Portugal tous les étés. Après les étés déjà catastrophiques de 2013 et 2015, le pire s'est bel et bien produit en 2017... Ce sont en effet plus de 500 000 hectares qui sont partis en fumée entre juin et octobre, causant la mort de 100 personnes et plus de 600 blessés. Des villages entiers ont été rayés de la carte dans le centre et le Nord du pays. Une véritable tragédie.

Ce cataclysme a eu lieu bien que le pays possède des unités de conservation réparties sur tout le territoire, constituées d’immenses forêts, de zones de basses et moyennes montagnes et de zones littorales. L’Institut de la protection de la nature (www.icnf.pt) est, à plus d’un titre, très actif.

Cela étant, le Portugal est un des pays les plus « verts » d'Europe. C'est le premier au monde qui, pendant 4 jours de mai 2016, n'a recouru à aucune énergie fossile pour produire son électricité.



Parcs nationaux

Les parcs et réserves sont référencés dans ce guide, avec les contacts des offices, des adresses d’hébergement et de restauration, ainsi que des propositions de randonnées pour les amateurs. Le Portugal étant un petit pays, il compte peu de grands espaces protégés.

[image: ] Parc national. Un parc national doit occuper une surface suffisamment vaste et doit présenter un grand intérêt biologique pour justifier de sa préservation, ce qui n'est le cas que d’une seule entité au Portugal : le parc national de Peneda Gerês, au nord du pays.

[image: ] Parc naturel. Le Portugal compte treize parcs naturels : au Nord, l'Alvão, le Douro Internacional, le Litoral Norte et le Montesinho. Au centre se trouve la Serra da Estrela et le Tejo Internacional. Dans la vallée du Tage, trois sont recensés : les parcs d'Arrábida, des Serras de Aire e Candeeiros et de Sintra-Cascais. Enfin au sud, vous pouvez visiter trois parcs dans l'Alentejo, la Serra de Sao Mamede, le parc littoral Alentejano e Costa Vicentina et celui de la Vale do Guadiana, et un seul dans l'Algarve, le Ria Formosa.

[image: ] Autres espaces protégés. On peut citer aussi les réserves naturelles, neuf au total, comme celles des estuaires du Tage ou du Sado ou des îles Berlengas. On trouve aussi six espaces protégés au nord et dans la vallée du Tage mais ils sont de taille réduite car ces zones sont densément peuplées.



Faune et flore


[image: ]

Faune et flore - Cigognes typiques de l'Algarve.

© Maxence Gorréguès
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[image: ] Flore. Connu comme le jardin de l’Europe, le Portugal comprend plus de 2 700 espèces de végétaux. En tout, environ un tiers de la superficie du pays est recouvert de forêt. C'est une des zones forestières la plus importante en Europe.

[image: ] Les pins (Pinus pinaster et Pinus pinea) sont très répandus. Ils sont apparus en premier lieu dans la région du Tejo, poussant dans un sol sablonneux, un climat atlantique et humide. Suite à l'action des hommes, ils ont envahi tout les pays, et aujourd'hui se concentrent en majorité dans le Centre et le Nord.

Ces essences à pousses rapides ont permis de reboiser une grande partie du territoire après les incendies. Ils ont également été utilisés pour leur production de bois, pour protéger du vent et consolider les dunes, comme par exemple dans la réserve naturelle de São Jacinto au nord d'Aveiro. Ils représentent 40 % des forêts au Portugal.

[image: ] Les châtaigniers (Castanea sativa) sont très nombreux au Portugal, situés pour la plus grande partie au nord du Tejo. Ils poussent à une altitude supérieure à 500 mètres. On recense environ 35 000 hectares de châtaigniers dans tout le Portugal.

[image: ] Le chêne-liège (Quercus suber), avec l’écorce duquel se fabriquent les bouchons, est présent dans tout le pays, mais plus particulièrement dans l'Alentejo. Terre de prédilection pour cet arbre, 72 % de la production se trouve dans cette région, au climat sec et très chaud. Le Portugal peut s'enorgueillir d'être le premier pays producteur au monde de chênes-lièges naturels.

[image: ] L'eucalyptus, originaire d'Australie, cet arbre fut introduit en 1866, mais ce n'est qu'au début du XXe siècle qu'il a été planté en masse dans tout le pays. Cet arbre comporte un certain nombre de problèmes environnementaux, notamment l'assèchement et l'appauvrissement des sols, car il épuise les nappes phréatiques. Par ailleurs, il n'est pas aimé de la faune, les oiseaux et animaux n'y font pas refuge.

Faune

[image: ] Les renards, lapins, sangliers et chevreuils sont présents sur une grande partie du territoire. Notamment dans le Nord (parc de Gêres) mais aussi dans les plaines de l'Alentejo et dans l'intérieur du pays.

[image: ] Quelques animaux sauvages comme le loup et le lynx dans la région de Trás-Os-Montes et dans les montagnes de la Serra d'Estrela.

[image: ] Et bien sûr, les oiseaux, la péninsule ibérique étant une zone de migration des oiseaux allant vers des terres plus chaudes. On peut observer, une très grande diversité d'espèces, on en recense plus de 429 dans tous le pays dont 146 sont considérées comme rares. La zone la plus habitée par ces oiseaux est l'Algarve, le cap Saint Vincent à Sagres, la réserve naturelle de la ria Formosa, mais aussi l'estuaire du Taje non loin de Lisbonne.



Histoire



Les origines

Ce pays, aujourd’hui discret dans la marche du monde, a connu une Histoire mouvementée. Les premières traces d’hominidés remonte à l’époque paléolithique (22 000 à 10 000 ans avant J.-C.). Du sud au nord, la grotte d’Escoural dans l’Alentejo, de Vale de Côa dans les Beiras et de Mazouco dans le Tras-o-Monte abritent de remarquables peintures rupestres datant de cette époque. Entre 4000 et 2000 avant J.-C, les Celtes édifièrent de nombreux monuments funéraires mégalithiques dans tout le pays, comme en Galice ou en Bretagne. Le Crolmech des Almendres, près d’Evora, est le plus important de la péninsule ibérique : 24 monolithes, dont certains présentes d’énigmatiques gravures, sont disposés autour de trois cercles concentriques. Du XIe siècle au VIIIe siècle avant J.-C., les Phéniciens, les Carthaginois et les Grecs s’installèrent sur les côtes de la péninsule ibérique pour y ouvrir des comptoirs ; l’ouest de la péninsule étant occupé par les Lusitaniens, des tribus d’origine ibère et peut-être d’origine celtique.




L'ordre des Templiers au Portugal

L’histoire du Portugal est étroitement liée à celle des Templiers. Afin de défendre les pèlerins se rendant à Jérusalem, la chevalerie chrétienne du Moyen Âge créa cette milice en 1129, qui construisit un réseau de châteaux-forts et de monastères à travers toute l’Europe chrétienne. Ils participèrent activement à la Reconquista, grâce à des places militaires stratégiques. Ainsi au Portugal, de nombreux châteaux furent édifiés par les Templiers dans le centre du pays pour lutter contre les Arabes, comme à Tomar (le Convento do Cristo est classé au patrimoine mondial par l'Unesco), Almourol, Pombal, Castelo Branco, Sabugal, Penamacor, Sore, Longroiva. Ils participèrent activement à la construction du Royaume une fois l'envahisseur chassé. Le roi Denis Ier du Portugal, après la perte définitive de la Terre sainte et la dissolution de l’ordre, décida de réinstaurer les Templiers de Tomar en 1318 sous l’ordre du Christ pour les remercier de leur soutien. Ce nouvel ordre contribua à l’extraordinaire expansion maritime de ce petit pays. Henri « le navigateur » devint Maître de l’ordre au début du XVe siècle. En 1425, il colonisa Madère et les Canaries. En 1445, il prit les Açores et commença l’exploration des côtes africaines. Le roi Manuel Ier, Grand Maître, envoya en 1499 Vasco De Gama, lui aussi chevalier de l’Ordre, naviguer vers les Indes par le cap de Bonne Espérance. Au début du XVIe siècle, l’Ordre déclina, les membres reçurent l’autorisation de se marier et de mettre fin à leur vœu de pauvreté.







Chronologie


[image: ] 22 000 à 10 000 av. J.-C. > Les premiers hominidés vivent dans des grottes, de pêche, chasse et cueillette.

[image: ] De 4000 à 2000 av. J.-C. > Des tribus celtes et des populations ibériques lusitaniennes peuplent le territoire.

[image: ] Au IIIe siècle avant J.-C. > Les Romains envahissent les terres et étendent leur empire jusqu'en Alentejo.

[image: ] Vers 500 avant J.-C. > Des peuples barbares d’origine germanique (Vandales, Suèves, Wisigoths) prennent la péninsule à l’Empire romain.

[image: ] Au VIIe siècle après J.-C. > La région est envahie par les Maures, des Berbères avec une composante arabe. Ces derniers dominent une partie du territoire pendant près de quatre siècles.

[image: ] 1139 > Alphonse Henriques devient le premier roi du Portugal après avoir remporté la bataille d’Ourique contre les Maures et fonde la dynastie de Bourgogne.

[image: ] 1249 > La prise de Faro marque la fin de l’occupation musulmane.

[image: ] 1297 > Le traité d’Alcanices reconnaît les frontières du royaume du Portugal, pratiquement identiques aux frontières actuelles.

[image: ] Fin du XIIIe siècle – début du XIVe > Le pays connaît une ère de prospérité avec le roi Denis Ier et la construction d’un grand nombre de châteaux et de forteresses, ainsi que la création de l’université de Lisbonne.

[image: ] 1385 > Pendant la bataille d’Aljubarrota, le Portugal gagne définitivement son indépendance face à la Castille.

[image: ] 1497 > Départ de l’expédition de Vasco de Gama, commandée par le roi du Portugal Manuel Ier.

[image: ] 1500 > Le navigateur portugais Pedro Alvares Cabral débarque au Brésil et prend possession de ces terres au nom de son roi, Manuel Ier.

[image: ] 1578 > Le roi Sébastien, à la tête du Portugal, décide de mener une guerre sainte contre les Maures. Il perdra la vie lors de la bataille de El-Ksar el-Kébir.

[image: ] 1580 > Le roi Philippe II d’Espagne profite de cette situation désastreuse et se proclame Philippe Ier du Portugal.

[image: ] 1668 > L’Espagne reconnaît l’indépendance du Portugal.

[image: ] 1er novembre 1755 > La ville de Lisbonne est frappée par un terrible tremblement de terre.

[image: ] 5 octobre 1910 > La République est proclamée.

[image: ] 1926 > La République est renversée par le coup d’Etat militaire du général Gomes da Costa.

[image: ] 1933 > Salazar crée l’Estado Novo. C’est le début de la dictature qui va durer près d’un demi-siècle.

[image: ] 1968 > Suite à une hémorragie cérébrale, Salazar est contraint d’abandonner le pouvoir.

[image: ] 25 avril 1974 > Révolution des Œillets.

[image: ] 1er janvier 1986 > Le Portugal, avec son pays voisin l’Espagne, rejoint l’Union européenne.

[image: ] 2003 > De gigantesques incendies de forêts ravagent l'intérieur du pays.

[image: ] 2004 > L’Euro 2004 se tient au Portugal (finaliste du championnat). Le Premier ministre portugais José Manuel Durão Barroso accepte la présidence de la Commission européenne.

[image: ] 2005 > De nouveaux incendies détruisent un tiers des forêts du pays en quelques mois.

[image: ] Fin 2007 > Les chefs d'état et de gouvernement européens se réunissent dans la capitale pour signer le traité de Lisbonne.

[image: ] Automne 2009 > Le PS gagne les élections législatives, mais perd la majorité absolue au

parlement.

[image: ] Mars 2010 > Annonce d'un programme d'austérité pour réduire le déficit record de 9,3% du P.I.B.

[image: ] Mai 2010 > Nouvelles mesures d'austérité.

[image: ] Janvier 2011 > Elections présidentielles. Le président sortant, Anibal Cavaco Silva, est réélu dès le premier tour avec 53,14 % des suffrages exprimés, et un taux de participation très faible de 46,52 % du corps électoral.

[image: ] Mars 2011 > Démission du Premier Ministre socialiste José Socrates après le rejet par l'Assemblée de son quatrième plan de rigueur.

[image: ] Avril 2011 > Lisbonne se résout à demander une aide financière internationale.

[image: ] Mai 2011 > Accord avec l'Union européenne et le FMI sur une aide financière de 78 milliards d'euros en échange de l'application d'un programme d'austérité.

[image: ] Juin 2011 > Elections législatives anticipées suite à la démission du Premier ministre. José Socrates est candidat à sa propre succession mais le PS remportant seulement 28 % des voix, il renonce à diriger son parti et se retire de la vie politique. Le PPD/PSD l'emporte avec 38 % des voix. Le Président nomme alors Pedro Passos Coelho (PPD/PSD) Premier ministre.

[image: ] Septembre 2011-janvier 2012 > Application du plan d'austérité de la Troïka avec de nombreuses mesures impopulaires : prime de Noël divisée par 2, ticket modérateur multiplié par 2, autoroutes gratuites qui deviennent payantes...

[image: ] Janvier 2012 - Décembre 2012 > Guimarães est la capitale européenne de la culture. Plus de 600 spectacles programmés avec un budget de 111 millions €.

[image: ] 22 mars 2012 > Grève générale.

[image: ] 15 septembre 2012 > Grande manifestation contre la Troïka et les mesures gouvernementales. 1 million de personne ont protesté dans dans tous le pays, et 500 000 à Lisbonne. La plus grande manifestation depuis celle du 1er mai 1974.

[image: ] 12 novembre 2012 > Visite officielle de la chancelière allemande Angela Merkel. Rencontre avec le président Aníbal Cavaco Silva et le Premier ministre Pedro Passos Coelho. Participation à un forum économique. Forte protestation sociale dans les rues de Lisbonne.

[image: ] 14 novembre 2012 > Grève générale. Le chômage atteint un niveau record de 15,8%.

[image: ] Fin novembre 2012 > Lancement du programme de « visas en or » ou vistos dourados offrant aux étrangers un visa portugais – et donc européen – valable 5 ans pour tout achat d'un bien immobilier de plus de 500 000 euros. Une autre réforme vise à attirer les retraités étrangers au Portugal en leur offrant un statut de résident fiscal portugais, très avantageux financièrement, à condition qu'ils louent ou achètent un bien immobilier au Portugal et y résident une partie de l'année.

[image: ] Décembre 2012 > Privatisation des aéroports. La dizaine d'aéroports portugais du gestionnaire ANA a été cédé au groupe français Vinci pour 3,08 milliards €.

[image: ] 29 septembre 2013 > L'opposition socialiste remporte les élections municipales. Revers historique pour le gouvernement de centre droit.

[image: ] Début 2014 > Face au plan d'austérité imposé par le gouvernement, la grogne populaire monte. De nombreuses manifestations de fonctionnaires ont lieu dans tout le Portugal.

[image: ] 21 novembre 2014 > L'ancien premier ministre socialiste (2005-2011) José Socrates est placé en détention provisoire à la prison d'Evora pour corruption, blanchiment d'argent et fraude fiscale. Il est assigné à résidence début septembre 2015, clamant toujours son innocence.

[image: ] 4 octobre 2015 > Lors des élections législatives, la coalition de centre-droit au pouvoir perd la majorité absolue, démentant ainsi les assertions de la troïka (Banque centrale européenne, Commission européenne et Fonds monétaire international) qui prétendait que le peuple portugais était satisfait de la politique d'austérité en vigueur depuis quatre ans. Le bon élève de l'Europe se rebiffe.

[image: ] 27 octobre 2015 > 5 jours après avoir été reconduit à son poste de premier ministre par le président de la république Anibal Cavaco Silva, Pedro Passos Coelho présente son nouveau gouvernement minoritaire. La gauche, désormais majoritaire au Parlement, annonce aussitôt son intention de faire tomber ce nouveau gouvernement.

[image: ] 10 novembre 2015 > Fait historique, le Bloc de Gauche portugais (parti anti-austérité) et le parti communiste s'allient aux socialistes pour renverser le gouvernement de Passos Coelho.

[image: ] 24 novembre 2015 > Antonio Costa, chef de file du parti socialiste soutenu par la gauche radicale, est nommé premier ministre par le président.

[image: ] Janvier 2016 > Election de Marcelo Rebelo de Sousa à la Présidence de la République ; il est investi de la charge le 9 mars.

[image: ] Fin 2016 > Le gouvernement d'Antonio Costa, soutenu par une majorité de gauche au Parlement, est toujours au pouvoir.







L’Empire luso-romain

Au IIIe siècle avant J.-C., la première grande invasion fut, comme partout ailleurs en « Europe », celle des Romains qui étendirent leur empire jusqu’à Lisbonne (alors Olissipo, du nom d’Ulysse), en dépit de la résistance des Lusitaniens : en 147 avant J.-C., un chef de tribu nommé Viriatus prit les armes contre les occupants, devenant le premier défenseur de l’indépendance des territoires. Après huit ans de guérilla assidue, il fut défait et exécuté par les légions romaines en 139 avant J.-C. Après cette victoire décisive, les Romains s’implantèrent définitivement et introduisirent les olives, le vin, le blé, le système des grandes exploitations agricoles (latifúndios), encore pratiqué aujourd’hui en Alentejo, et, surtout, une langue dérivée du latin. De nombreuses villes portent encore la trace de leur présence (les ruines de Conimbriga et de Coimbra, le pont de Chaves, la ville d’Evora, les thermes de Braga…). Le temple d’Evora que l’on a longtemps cru dédié à la divinité Diane, aurait selon les historiens été construit en l’honneur de Jules César. Durant la guerre civile romaine opposant l’Empereur à Pompée, la ville resta fidèle à Jules César et fut récompensée par le titre honorifique de Liberalitas Iulia. Mais l’Empire romain alla déclinant, tandis que la puissance chrétienne croissait peu à peu…



Les invasions Barbares et l’occupation Maure

Le Ve siècle fut ainsi marqué par les invasions barbares, celles des Vandales, des Suèves et des Wisigoths qui dominèrent la Lusitanie (voir l’église wisigothique de Beja) jusqu’à l’invasion des Maures au VIIIe siècle, contraignant les chrétiens à se retrancher au nord du Douro. Les Maures s’installèrent rapidement dans le Sud, où ils firent de Silves leur capitale, et nommèrent Beja et toute la région entre Faro et Séville Al-Gharb al-Andalus (qui signifie « à l’ouest de l’Andalousie »), devenue l’Algarve. Le Nord était toujours occupé par les chrétiens, mais le Sud resta colonisé près de quatre siècles. On peut dire que la Reconquista (Reconquête) du pays par les armées chrétiennes commença dès le IXe siècle (prise de Porto et de Coimbra).



Reconquête et naissance d’un royaume

Au XIIe siècle, Alphonse VI, roi de León et de Castille, entreprit de reconquérir Tolède, alors sous domination musulmane. Bien vite, il demanda un renfort étranger. Les croisés, parmi lesquels Henri de Bourgogne et son cousin Raymond, répondirent à l’appel pour participer à la Reconquête contre l’islam. Les musulmans vaincus, Alphonse VI accorda la main de sa fille Teresa à Henri de Bourgogne. Celui-ci reçut en dot le comté portucalense, qui s’étendait du Rio Minho au Rio Douro, et devint ainsi comte du Portugal. Son fils, Afonso Henriques, s’autoproclama premier roi du Portugal en 1139, après avoir remporté la célèbre bataille d’Ourique contre les Maures. Il fonda la dynastie de Bourgogne qui régna jusqu’en 1383. Mais la guerre contre les infidèles n’était pas achevée pour autant ; avec l’aide des croisés et la bénédiction de l’Eglise qui finit par lui reconnaître le statut de guerre sainte, elle se poursuivit jusqu’en 1249, avec la prise de Faro sous Alphonse III, qui marqua la fin de l’occupation musulmane. Enfin, en 1297, le traité d’Alcanizes reconnaissait les frontières du royaume du Portugal, presque identiques aux frontières actuelles.



La dynastie de Bourgogne-Conflits avec la Castille (1128-1383)

Le roi Denis Ier (1279-1325), le roi poète, assura au pays une ère de prospérité, de reconstruction, en réorganisant l’agriculture et en faisant édifier ou agrandir grand nombre de châteaux-forteresses, en instituant le portugais langue nationale et en créant l’université de Lisbonne (transférée par la suite à Coimbra) et de réformes enfin, en offrant les biens des Templiers au nouvel ordre du Christ. De paix, également, puisqu’il signa un pacte d’amitié avec les Anglais en 1308. Cependant, après son règne, la situation devint conflictuelle avec la Castille, qui rêvait toujours d’annexer cet Etat voisin. La politique du roi Alphonse IV et celle du mythique Pedro Ier visaient principalement à garantir l’indépendance du petit royaume face à une Castille de plus en plus puissante. Ferdinand Ier, dernier souverain de la dynastie de Bourgogne, joua un jeu d’alliances dangereux avec la Castille et l’Angleterre (représentée par le duc de Lancaster). Il promit la main de son unique fille légitime, Beatriz, au neveu du duc de Lancaster, lorsque les Anglais arrivèrent en 1381 pour aider à refouler l’invasion castillane au Portugal. Mais, entre-temps, Ferdinand Ier signa un pacte de paix avec les Castillans et offrit la main de Beatriz à Jean Ier de Castille, jetant ainsi le Portugal aux mains des Castillans. A la mort de Ferdinand Ier, en 1383, Jean de Castille voulut lui succéder, mais la bourgeoisie choisit Jean (fils bâtard du roi Pedro Ier), grand maître de l’ordre d’Avis, et proclamé roi sous le nom de Jean Ier, en 1385, par les Cortes de Coimbra. Jean de Castille fut vaincu à la bataille d’Aljubarrota, ce qui freina pour plusieurs siècles les visées de la Castille sur le Portugal.



Les grandes découvertes et la dynastie d’Avis (1385-1578)

Grâce à l’argent de l’ordre des Templiers, Jean Ier d’Avis arma une flotte à Ceuta en Afrique, en 1415, dirigée par son fils, l’infant Henri, qui allait devenir le symbole de l’esprit des grandes découvertes au Portugal. Henri le Navigateur (qui, en réalité, n’a fait que subventionner ces entreprises sans jamais naviguer lui-même) devint le gouverneur de l’Algarve et le grand maître de l’ordre du Christ. A ce titre, il s’installa à Sagres, y construisit une forteresse, un palais, un observatoire et invita savants, géographes et cartographes de plusieurs pays à participer à l’aventure naissante des découvertes qui répondait à toutes les nécessités : esprit d’aventure, devoir d’évangéliser, curiosité scientifique et intérêt économique.
 On fabriqua un nouveau bateau, maniable et capable de transporter diverses denrées : la caravelle. En 1434, Gil Eanes doubla le cap Bojador (aux larges du Sahara occidental actuel), jusque-là considéré comme la fin du monde. D’autres voyages suivirent ce premier grand succès, d’autant plus qu’une donnée nouvelle rendait cette exploration lucrative : les esclaves. En 1445, on franchit le Cap-Vert, puis les embouchures du Sénégal, de la Guinée et du Congo en 1492.
 Entre-temps, Jean II a succédé à Jean Ier et Henri le Navigateur est mort en 1460. Mais l’esprit de conquête perdura, plus pragmatique sans doute. En 1487, Bartolomeu Dias doubla le cap des Tempêtes, mais dut rebrousser chemin afin d’éviter une mutinerie de l’équipage. C’est ainsi que la voie des Indes fut ouverte. Jean II rebaptisa ce cap et lui donna le nom de Bonne-Espérance, aujourd’hui à la pointe de l’Afrique du Sud.
 En 1493, au retour du premier voyage de Colomb (que Jean II avait refusé de satisfaire), Ferdinand d’Espagne demanda au pape Alexandre VI de garantir à son pays toutes les terres situées à l’ouest des Açores et du Cap-Vert. Le roi Jean II contesta cette requête et, en 1494, le traité de Tordesillas scella l’accord pour le partage du Nouveau Monde entre l’Espagne et le Portugal.
 Succédant à Jean II, Manuel Ier poursuivit l’œuvre de découverte et arma une flotte placée sous le commandement de Vasco de Gama en 1497-1499. Le navigateur doubla à nouveau le cap de Bonne-Espérance et, après un voyage extrêmement difficile, toucha le Mozambique pour atteindre, après la traversée de l’océan Indien, Calicut, port des Indes d’une grande effervescence commerciale, d’où Gama ramena épices et pierres précieuses.
 Le Portugal, désireux d’asseoir sa suprématie, prépara l’expédition de Pedro Alvares Cabral, lequel, voulant éviter les eaux calmes de la côte africaine, finit par débarquer en 1500 au Brésil qui devint une possession portugaise. Voyageur obsessionnel, Cabral reprit sa route et, sur les traces de Vasco de Gama, se dirigea vers les Indes, à Calicut, puis à Cochin. L’empire des Indes excitait alors les fantaisies des Européens, et des aventuriers, comme Alphonse d’Albuquerque, s’y rendirent. En 1510, celui-ci s’empara de Goa et tenta de dominer le commerce de l’océan Indien et de la mer Rouge. Il parvint à contrôler les détroits d’Ormuz, dans le golfe Persique, et de Malacca, en Malaisie, sans obtenir vraiment l’appui du roi Manuel Ier.
 L’empire du Portugal, qui allait vivre pendant cinq siècles, couvrait alors les cinq continents. Le commerce des épices, de l’or, des tapis et des soieries valut au Portugal des richesses inestimables et l’installa au rang des nations les plus prospères d’Europe.



La domination espagnole (1580-1640)

Après le règne de Manuel Ier, période marquée par le développement d’une culture humaniste, Jean III favorisa volontairement l’établissement de l’Inquisition au Portugal (sans commune mesure cependant avec celle de l’Espagne), afin d’anéantir la communauté juive, pourtant déjà expulsée sous le règne de Manuel Ier, et comme condition de son mariage avec la princesse Isabelle d’Espagne, fille des Rois Catholiques. Parallèlement, la grande aventure des conquêtes avait épuisé le pays en hommes, passant de 2 à 1 million d’habitants, et les richesses n’avaient profité qu’à quelques-uns. Elles avaient profité avant tout à la dynastie d’Avis, qui comptait parmi les familles marchandes les plus riches d’Europe, au point que Manuel Ier était appelé le Roi épicier par ses pairs. De plus, les disparités entre les zones rurales désertes et la richissime Lisbonne devenaient peu à peu intenables. Résultat : le Portugal s’affaiblissait.
 Le règne du roi Sébastien porta le coup de grâce. En 1578, vidant les caisses du royaume pour engager une armée de plus de 15 000 hommes, il décida de mener une nouvelle guerre sainte au Maroc contre l’ennemi héréditaire : les Maures. La bataille de El-Ksar el-Kébir fut la défaite la plus cruelle et la plus inutile de l’histoire du Portugal. A peine une centaine d’hommes survécurent, et le roi disparut à jamais dans les sables du Sahara. Dès 1580, le roi Philippe II d’Espagne profita de cette situation désastreuse et se transforma en Philippe Ier de Portugal. Le Portugal allait vivre sous la domination espagnole durant 60 ans et perdre ainsi sa mainmise sur les colonies au profit des Espagnols, des Hollandais et des Anglais. En outre, l’obscur Philippe II allait entraîner le Portugal dans la désastreuse aventure de l’Invincible Armada : en 1588, les amiraux portugais se virent obligés de combattre aux côtés des Espagnols contre l’allié de toujours, l’Angleterre (bataille qui se traduisit, par ailleurs, par un cuisant échec pour les Espagnols).



La dynastie de Bragance (1640-1910)

Le 1er décembre 1640, à la suite d’une sensible augmentation des impôts effectuée par le roi Philippe IV d’Espagne et d’une révolte qui s’ensuivit, Jean de Bragance devint le nouveau roi du Portugal sous le nom de Jean IV, mettant fin à l’époque dite des Soixante Ans (de domination espagnole). L’année de la Restauracão de 1640 inaugura ainsi le règne dynastique des Bragance, qui se poursuivra jusqu’en 1910. En 1668, l’Espagne, épuisée elle aussi par le conflit permanent avec son ennemi, reconnut l’indépendance du Portugal. En 1662 déjà, Jean IV avait réussi à reprendre possession du Brésil, seule colonie que le Portugal allait dominer commercialement et qui allait se révéler des plus précieuses, tant par l’exploitation des diverses cultures (épices, coton, etc.) que par la richesse aurifère du pays. Plusieurs traités économiques furent signés avec l’Angleterre en 1654 et surtout 1703, lorsque le traité de Methuen allait stimuler le commerce anglo-portugais en accordant des taux préférentiels pour l’importation des textiles anglais au Portugal et en favorisant l’exportation du vin de Porto en Angleterre – créant d’étroites relations entre ces deux pays et, surtout, une certaine dépendance du Portugal vis-à-vis de l’Angleterre. Dans la première partie du XVIIIe siècle, les richesses du Brésil furent exploitées par le roi absolu Jean V, connu dans toute l’Europe pour sa mégalomanie architecturale (voir, en guise d’illustration, le monastère de Mafra). En 1750, Joseph Ier accéda au trône et fut, au cours des 27 années de son règne, connu comme le Roi des plaisirs. Le comportement dépensier des souverains portugais (Alphonse VI, Jean V) annonçait le déclin de la monarchie et l’avancement de la classe bourgeoise et du despotisme éclairé des Lumières, un pouvoir symbolisé par la personnalité du marquis de Pombal. Le 1er novembre 1755, eut lieu un événement qui marqua à jamais la conscience nationale (et européenne) : un tremblement de terre frappa la ville de Lisbonne. L’intensité du séisme fut telle que ses ondes se propagèrent jusqu’en Ecosse. Il provoqua un énorme incendie, et un raz-de-marée dévasta complètement la partie basse de la ville. Sur une population estimée à 250 000 habitants, plus de 80 000 Lisboètes perdirent la vie. La France et l’Angleterre offrirent leur aide. Le marquis de Pombal, Premier ministre de Joseph Ier, reconstruisit la ville rationnellement, dans un style néoclassique. Lisbonne perdit un nombre inestimable de monuments, mais surtout, elle ne ne fut plus en mesure de faire valoir son rôle de premier port européen. En outre, Pombal affecta considérablement le pouvoir : il chassa les jésuites du Portugal en 1759 et commença à partir des années 1770 à régner par décret. Cependant, à partir de 1777, Marie Ière de Bragance réussit, durant son règne, à relever le blason monarchique et à évincer Pombal, tandis que la crainte de la propagation des idées révolutionnaires françaises de 1789 hantait le pouvoir. En 1793, le Portugal se joignait à la coalition antirévolutionnaire et envoyait des soldats en France. En 1807, Napoléon Ier, voulant s’assurer la maîtrise maritime, somma le Portugal d’interdire ses ports à la flotte anglaise, mais le pays ne pouvait trahir son allié économique. Napoléon envoya Junot s’emparer de Lisbonne, tandis que la famille royale (Jean VI) s’enfuyait au Brésil. L’Angleterre vint à la rescousse. Après trois ans de guerre, les armées de Soult, puis celles de Masséna finirent par battre en retraite, laissant un Portugal ravagé. Profitant du poids grandissant de la présence anglaise sur l’économie portugaise en décomposition, le Brésil revendiquait son indépendance, obtenue dès 1822, ce qui porta un coup fatal à l’économie portugaise en métropole. En parallèle, les idées libérales gagnaient peu à peu les intellectuels et le peuple de Porto et de Lisbonne fut aussi excédé par la mainmise anglaise. Une courte révolution éclata en 1820, ce qui amena au moins la royauté à concéder quelques droits (égalité, suffrage universel, établissement d’une charte constitutionnelle). Mais le XIXe siècle est en somme marqué par une forte instabilité gouvernementale et par de nombreuses tentatives de coup d’Etat plus ou moins réussies : révolte des Maréchaux en 1837, coup d’Etat pacifique de Costa Cabral en 1842, le renversement de ce dernier par un putsch militaire en 1851… Dans le dernier quart de ce siècle tourmenté, le système rotativiste finit par instaurer un équilibre politique factice entre libéraux ou conservateurs et progressistes, avec des élections truquées et des ingérences inacceptables de la part de la couronne.



L'avènement de la République

Le partage se fit alors plus évident entre les monarchistes et les républicains, eux-mêmes divisés. En 1890, l’interdiction faite au Portugal par les Anglais de relier en Afrique l’Angola et le Mozambique stimula à nouveau le patriotisme républicain qui brûlait de renverser la monarchie. Charles Ier, conscient de l’extrême danger encouru, instaura un régime dictatorial. C'en était trop : le 1er février 1908, son fils et lui furent assassinés sur la place du Commerce à Lisbonne. Après deux ans d’efforts, le trop jeune roi Manuel II abdiqua très rapidement et entraîna avec lui la fin du règne des Bragance. Le 5 octobre 1910, on proclama la République. Quelques mois plus tard, le jeune Etat se dota d’une Constitution progressiste et laïque. Le président par intérim, Teofilo Braga, fut remplacé par Manuel de Arriaga. Mais ce nouveau régime n’arriva pas à résoudre le désordre intérieur : opposition conservatrice encore très influente, malaise en matière de gestion et de réformes économiques. Divisée en tendances incapables de s’entendre et prise dans la tourmente de la Première Guerre mondiale, sans tirer le moindre avantage de sa participation en hommes, la République, secouée par des conflits et des grèves, fut à plusieurs reprises au bord de la faillite. Entre 1915 et 1917, le général Pimenta de Castro exerça, en tant que chef du gouvernement, un pouvoir presque absolu. En 1918, le libéral Sidonio Pais fut assassiné alors qu’il s’apprêtait à prendre un train à la gare du Rossio en plein centre de Lisbonne. Le 20 octobre 1921, la « nuit sanglante » fut marquée par l’assassinat mystérieux de nombreuses figures emblématiques républicaines, dont le chef du gouvernement Antonio Granjo. A l’instabilité politique extrême, s’ajouta la débâcle économique : la monnaie nationale, l’escudo, fut dévaluée à plusieurs reprises et l’économie entra en récession au début des années 1920. Après plusieurs tentatives échouées, la République finit par être renversée en 1926 par un coup d’Etat militaire opéré par le général Gomes da Costa. Après les élections présidentielles de mars 1928, le nouveau chef de l’Etat Oscar Carmona fit appel à un professeur d’économie catholique, Antonio de Oliveira Salazar, pour tenter de régler les difficultés financières du pays.



La dictature

D’une certaine façon, on peut dire que le contexte de crise économique mondiale (1929) aida Salazar à mettre en place l’argument de sa future dictature. En fermant le pays à toute influence étrangère, il réussit à stabiliser la monnaie portugaise, ce que le peuple attendait. En 1932, il devint président du Conseil et, en 1933, il instaura l’Etat nouveau (Estado Novo) avec l’appui de la Police intérieure en défense de l’Etat (PIDE), une police politique extrêmement efficace. Malgré d’évidentes sympathies avec les autres régimes fascistes d’Europe (Mussolini, Franco, Hitler), Salazar défendit une politique de non-intervention doublée d’un enfermement du pays dans la coquille de ses frontières et d’un autisme à l’égard des idées et des technologies nouvelles. Une censure implacable et l’entretien de l’idéologie religieuse interdirent tout mode de contestation, puni d’enfermement. Durant la Seconde Guerre mondiale, Salazar tint le Portugal à l’écart de la tourmente (tout en aidant discrètement l’Allemagne, puis, sentant le vent tourner, en acceptant que les Alliés utilisent les Açores comme lieu stratégique), ce qui permit par la suite de faire entrer le Portugal à l’ONU dès 1955. Cependant, la dictature générant de plus en plus d’insatisfaits, le général Delgado se présenta en 1958 aux élections présidentielles en promettant de démettre de sa fonction le Premier ministre Salazar – qui occupa ce poste jusqu’à la fin de son régime. Le général perdit les élections et fut assassiné en 1965 en exil.
 A partir de 1960, Salazar s’enlisa dans une politique coloniale qui annonçait la fin proche du régime, tandis que l’émigration allait croissant. Les troupes chargées de maintenir les colonies africaines (Angola et Mozambique) regimbaient d’autant plus devant ce sacrifice inutile. En 1968, Salazar fut frappé d’une hémorragie cérébrale et, atteint d’une démence de plus en plus accentuée, mourut deux années plus tard à l’âge de 81 ans. Marcelo Caetano fut élu comme son légitime successeur, refusant cependant de mettre fin aux sanglantes guerres coloniales.
 L’héritage de Salazar s’effrita ainsi rapidement. Les quelques réformes engagées par le nouveau gouvernement ne furent guère satisfaisantes aux yeux de la population et d’une armée de plus en plus lassée de servir de chair à canons. En conséquence de cette insatisfaction, une section de militaires ayant de fortes sympathies pour le modèle communiste forma le Mouvement des Forces Armées (MFA) en 1973.



La révolution des Oeillets

Enfin, le 25 avril 1974, le général Spinola entreprit son coup d’Etat, sans opposition réelle des anciennes classes dirigeantes. Aux premières heures de l’aube, le régiment de l’armée de terre à Santarem se mit en route vers Lisbonne. Peu après 16h, la dictature portugaise n’existait plus : les soldats plantèrent des œillets rouges, symbole de la révolution, au bout de leurs fusils. La foule était en liesse. Le gouvernement fut contraint de démissionner, Marcelo Caetano dut s’exiler au Brésil. L’Estado Novo n’était plus qu’un cauchemar du passé. Mais que faire maintenant ? Pendant une année, toutes les utopies semblèrent possibles, l’extrême gauche y rêva un peu, et quelques tentatives de putsch se succédèrent : à nouveau, en mars 1975, le général Spinola, partisan d’une décolonisation douce, puis, en novembre 1975, le leader d’extrême gauche Otelo de Carvalho. Pendant ce temps le parti socialiste de Mário Soares gagnait peu à peu du terrain. Les dernières colonies portugaises d’Afrique (Mozambique, Guinée, îles du Cap-Vert) obtinrent finalement leur indépendance. En avril 1976, les forces extrémistes des deux côtés étant déjà discréditées aux yeux de la population, Mário Soares fut nommé Premier ministre.



Hier, aujourd'hui et demain

[image: ] La droite réforme le pays. Les gouvernements se succèdent, oscillant entre socialisme, centre, social-démocratie et droite. La situation reste instable, à l’exception notable du gouvernement formé par la coalition de droite Alliance Démocratique dirigé par Sa Carneiro au début des années 1980. Six ans plus tard, le Portugal adhère à la CEE. En 1987, Cavaco Silva, du PSD (attention : il s’agit du principal parti portugais de centre droit), est nommé Premier ministre. Il va être le principal défenseur d’une modernisation du Portugal : de nombreuses réformes économiques et un effort touristique important sont entrepris, et les industries étrangères investissent dans un pays en développement. Cependant, ces réformes se font souvent sur le dos des plus démunis et, après 10 ans au pouvoir, Cavaco Silva perd sa popularité au sein de la population.

[image: ] La gauche pour plus de social. En janvier 1996, Jorge Sampaio, socialiste et ancien maire de Lisbonne, est ainsi élu sans surprise président de la République, avec António Guterres comme Premier ministre socialiste. Il propose des réformes sociales tant attendues par les classes pauvres et les classes moyennes. Mais le pays est éprouvé par la détérioration de sa situation économique au début des années 2000. Les socialistes perdent lourdement les élections municipales en 2001 contre le PSD, poussant le Premier ministre Antonio Guterres à la démission.

[image: ] Alternance droite – gauche. Les législatives anticipées qui s’ensuivent en mars 2002 sont gagnées quelque peu maladroitement par le centre droit, les socialistes ayant mieux résisté que prévu à l’usure du pouvoir. Le nouveau gouvernement mené par le PSD en coalition avec les conservateurs du PP populiste veut à nouveau réformer le pays, mais se heurte à l’opposition des étudiants. En automne 2003, ils se mobilisent contre l’augmentation du droit d’entrée à l’université jugé inconsidéré. Les manifestations nationales qui suivent ne font que souligner un mécontentement général envers le gouvernement. En pleine grogne populaire en 2004, José Manuel Barroso alors Premier ministre abandonne son parti en plein mandat pour devenir président de la Commission européenne. Après quelques succès dans leurs débuts, les réformes entreprises par le nouveau gouvernement ont ouvert une période de récession économique comme le Portugal n’en a plus connu depuis le début des années 1980. Résultat : une nouvelle alternance du pouvoir en mars 2005, avec l’élection du socialiste José Socrates à la tête du gouvernement à la majorité absolue. Il s’engage à réformer la fonction publique, dont la lourdeur est difficile à supporter pour le budget étatique, et à créer un « choc technologique » pour stimuler la croissance.

En janvier 2006, c’est le leader historique du PSD Aníbal Cavaco Silva qui remporte l’élection présidentielle formant une nouvelle coalition avec le Premier ministre PS José Socrates. A Lisbonne, le maire socialiste sortant Antonio Costa a été réélu avec une majorité de 44 % des voix même si le PSD a conservé une large part des capitales régionales (notamment Porto).

[image: ] Un pays en pleine crise politique et financière. Aujourd’hui, un peu moins de 30 ans après son adhésion à la Communauté européenne (1986), le Portugal doit encore faire face à de nombreux défis : stabiliser son économie, améliorer ses systèmes de santé et d’éducation, alors que les instances exécutives et législatives sont dirigées par des partis opposés. En septembre 2010, le plan d’austérité décidé par le PS pour faire face à la crise financière et au déficit public du pays a été violemment rejeté par le PSD. Le Portugal s’est en effet engagé à Bruxelles à ramener le déficit public de 9,3 % de son PIB en 2010 à 4,6 % en 2011 puis 3 % en 2012.

En janvier 2011, ce sont les élections présidentielles. Le président sortant, Anibal Cavaco Silva, est réélu dès le premier tour avec 53,14 % des suffrages exprimés mais un taux de participation très faible de 46,52 % du corps électoral traduit un réel mécontentement de la population. Après le rejet par l’Assemblée de son quatrième plan de rigueur, le Premier ministre socialiste José Socrates, plus impopulaire que jamais, démissionne en mars 2011. Peu après, Lisbonne se résout à demander une aide financière internationale. En mai, un accord est conclu avec l'Union Européenne et le FMI sur une aide financière de 78 milliards d'euros en échange de l'application d'un programme d'austérité.

En juin 2011, ont lieu les élections législatives anticipées provoquées par la démission du Premier ministre José Socrates en mars. Il est candidat à sa propre succession mais le PS remportant seulement 28 % des voix, il perd, renonce à diriger son parti et se retire de la vie politique. L'opposition, le PPD/PSD, l'emporte avec 38 % des voix et le Président nomme alors Pedro Passos Coelho (PPD/PSD) Premier ministre.

L'application du plan d'austérité de la Troïka (FMI, UE, Fonds monétaire européen) se poursuit avec l'entrée en vigueur de nombreuses mesures très impopulaires : prime de Noël divisée par 2, ticket modérateur multiplié par 2, autoroutes gratuites qui deviennent payantes... Si bien que les élections municipales de 2013 vont marquer une défaite historique de centre-droit : l'opposition socialiste remporte trois grandes villes (Porto, Sintra et Vila Nova de Gaia) et conserve Lisbonne. Le pouvoir en place se voit donc contraint de composer avec l'opposition, même si l'austérité est unanimement perçue par la classe politique comme difficile à éviter.

Un remaniement ministériel a lieu en décembre 2013, provoquant la démission notamment de Vítor Gaspar, figure de proue du plan d'austérité. Malgré ces changements, les citoyens n'en démordent pas et le début de l'année 2014 est marqué par un nombre croissant de manifestations de fonctionnaires. Sur une invitation du Premier ministre, Antonio José Seguro, leader de l'opposition socialiste, accepte de définir avec le gouvernement un plan de sortie de crise, tout en maintenant la nécessité d'une rigueur économique. Désireux toutefois de garder ses distances avec le plan d'austérité national, il insiste sur l'existence de profondes divergences quant à la manière d'équilibrer les finances du pays. En vue des élections législatives prévues fin 2015, un scrutin est organisé en mai pour définir le représentant du parti socialiste. N’obtenant qu’un tiers des voix, Seguro démissionne, laissant la direction intérimaire du parti à Maria de Belém Roseira, à laquelle succèdera Carlos César, sur l’invitation du maire de Lisbonne Antonio Costa.

Alors que courant 2015 la troïka se félicite du recul du chômage et de la remontée de la croissance, faisant du Portugal le « bon élève » de l’Union Européenne, les élections législatives du 4 octobre (qui enregistrent le plus fort taux d’abstention de l’histoire du Portugal : 45%) donnent gagnant le parti de centre-droit de Passos Coelho, mais sans la majorité absolue. Malgré le fait que l’opposition détienne 123 sièges au Parlement (contre 107 pour le parti jusqu’alors au pouvoir), le président de la République, par souci de stabilité, décide de reconduire le précédent chef du gouvernement à son poste.

Pour la première fois dans l’histoire portugaise, le parti socialiste et son chef de file Antonio Costa, plutôt que de chercher à dialoguer avec son adversaire idéologique, s’allie aux différentes factions radicales à la gauche de la gauche, à savoir le parti communiste et le Bloc de gauche (parti anti-austérité affilié à Syriza). Le mardi 10 novembre 2015, le XXe gouvernement portugais, vieux de 11 jours, est renversé. Le 24 novembre, après un long bras de fer, Antonio Costa est nommé Premier ministre par le président.

Le 29 janvier, Marcelo Rebelo de Sousa, issu des rangs du PSD, ancien Prof de Droit (duquel Antonio Costa a été l'étudiant) et ancien commentateur à la télé, est élu Président de la République. Investi le 9 mars 2016, il laisse tacitement, en 2016, agir le gouvernement soutenu par sa majorité parlementaire de gauche, auquel l'opposition et les milieux d'affaires tant nationaux qu'internationaux ne donnaient pas 1 mois d'espérance de vie.

La politique anti-austéritaire mise en œuvre depuis novembre 2015 a donné d'excellents résultats : baisse du taux de chômage (16 % en 2015) à 8,6 % en 2017, projection à 7 % pour 2019 ; c’est beaucoup mieux que le voisin espagnol (18,7 % au premier semestre 2017). Le PIB a progressé de 2,5 % en 2017. La relance du pouvoir d’achat opérée à travers l’augmentation des retraites et des allocations familiales, la baisse des impôts pour les plus modestes, l’arrêt des privatisations, le retour progressif pour les fonctionnaires à la situation d'avant 2008 et l’augmentation du salaire minimum en deux temps (2016 et 2017) a permis au Portugal de ramener en 1 an son déficit de 3,1 % à 1,7 % du PIB.

Les élections municipales d’octobre 2017 ont plutôt été favorables aux socialistes, alors que le principal parti de droite (PSD) y a connu une de ses pires défaites, ce qui a entraîné la démission de son leader Passos Coelho, ancien Premier ministre.

Cette évolution positive s’accompagne d’une puissante augmentation de la fréquentation touristique.



Politique et économie
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Depuis 1910, le Portugal est officiellement une République, mais le système de multipartisme a seulement été réintroduit après la révolution des Œillets, en 1974. Le Portugal est, depuis lors, une démocratie parlementaire.

[image: ] Pouvoir exécutif. Constitutionnellement, le chef de l’Etat est le président de la République. Il est élu au suffrage universel pour cinq ans et rééligible deux fois. Il est le chef suprême des Armées, peut dissoudre le Parlement (une chambre législative de 230 membres élus au suffrage universel pour quatre ans), siège au Palais de Belém à Lisbonne et dispose d’un droit de veto sur les lois. Le président de la République nomme le Premier ministre, véritable détenteur du pouvoir exécutif, et le gouvernement sur proposition de ce dernier. A la suite des élections législatives de l'automne 2015 et quelques péripéties, António Costa (PS) est nommé Premier ministre. Il gouverne depuis avec une majorité parlementaire de gauche.

En janvier 2016, l'ancien professeur de Droit, ex-dirigeant du PSD et commentateur politique Marcelo Rebelo de Souza est élu dès le premier tour Président de la République. Sa première visite d'état fut pour le Vatican.

[image: ] Pouvoir législatif. Il est exercé par l'Assemblée de la République, siégeant au Palacio de São Bento à Lisbonne, composée de 230 députés élus pour quatre ans au scrutin proportionnel à un seul tour, dans 22 circonscriptions sur la liste plurinominative de chaque parti. Malgré le taux d'abstention le plus élevé de l'histoire du Portugal, les élections législatives du 4 octobre 2015 sont remportées par l'opposition de gauche (123 sièges contre 107). Le socialiste Eduardo Ferro Rodrigues est nommé Président de l'Assemblée de la République le 23 octobre 2015.

[image: ] Le découpage administratif. Le pays est divisé en 5 régions principales, puis en 8 provinces. D’un point de vue administratif, le Portugal continental comprend 18 circonscriptions administratives. Les distritos sont un peu l'équivalent de nos départements français. Chaque district a une capitale : Aveiro, Beja, Braga, Bragança, Castelo Branco, Coimbra, Évora, Faro, Guarda, Leiria, Lisbonne, Porto, Portalegre, Santarém, Setúbal, Viana do Castelo, Vila Real et Viseu. Puis, le découpage s’affine avec les conselhos, les conseils sont un peu nos cantons, les municípios (municipalités) et les freguesias (paroisses).

Depuis 1976, les archipels de Madère et des Açores ont été reconnus régions autonomes et ont leur propre gouvernement. Macao, le dernier territoire portugais d’outre-mer encore gouverné selon un statut spécial, a été rendu à la Chine en 1999.



Partis

Les principaux partis politiques sont :

[image: ] Le Parti social-démocrate (PSD). Dirigé par Pedro Passos Coelho – Premier Ministre de 2011 à 2015. Le PSD est le berceau politique de nombreux hommes politiques influents du Portugal : Sa Carneiro, Anibal Cavaco Silva (Président de la République de 2006 à 2016) ou encore José Manuel Barroso (précédent président de la Commission européenne). Il est connu pour ses visions libérales de l’économie et ses positions plutôt conservatrices sur un plan social. Il a remporté les élections législatives d'octobre 2015 et occupe 89 sièges à l'Assemblée, mais le total des sièges détenu par l'opposition en fait un parti minoritaire.

[image: ] Le Parti socialiste (PS). Au centre gauche, le parti a perdu de sa légitimité après la mise en examen et l'incarcération préventive de son président José Socrates pour corruption et blanchiment d'argent. C'est Carlos César qui lui succède au poste de secrétaire du parti. A l’origine d’inspiration marxiste, ce parti défend les idées d’un État social au sein d’une démocratie plurielle. Le PS dispose aujourd'hui de 86 sièges à l'Assemblée, juste derrière le PSD qui a la majorité avec 89 sièges. Soutenu par le PCP et le BE, le parti socialiste parvient à renverser le 10 novembre 2015 le gouvernement minoritaire de centre-droite et gouverne avec le soutien exigeant de cette majorité parlementaire.

[image: ] Le Parti populaire (CDS/PP). Héritier du centre démocrate social de droite (CDS) fondé dès 1974, le Parti populaire a connu au cours des dernières années une virée vers le populisme sous le leadership de Paulo Portas. Celui-ci démissionnera suite aux élections législatives en février 2005, puis reviendra à la tête du parti en 2007. Ce parti conservateur et nationaliste a remporté 10,4 % des voix en 2009. En 2011, le CDS-PP revient au gouvernement suite aux élections anticipées du 5 juin. À l'issue du scrutin, le parti est crédité de 11,78 % des suffrages et obtient 24 sièges. Lors des élections du 4 octobre 2015, le CDS/PP obtient 18 sièges et représente l'unique possibilité d'alliance du PSD sur l'échiquier politique actuel. Assunção Cristas en est la présidente depuis mars 2016.

[image: ] Le Parti Communiste (PCP). Fondé en 1921, après l'instauration de la dictature militaire et plus tard du régime dictatorial de Salazar, le parti communiste a travaillé clandestinement et a été la seule force organisée de résistance au régime pendant des décennies. Le secrétaire général du parti est Jerónimo de Sousa. Le PCP compte actuellement 15 députés à l'Assemblée de la République. Le PCP vient en soutien au Parti socialiste pour renverser le gouvernement de centre-droit de Passos Coelho le 10 novembre 2015.

[image: ] Le Bloco de Esquerda (BE). Le « bloc de gauche », union de plusieurs partis de gauche et d’extrême gauche, a été créé à la fin des années 1990 par des dissidents du PS. Il a été dirigé jusqu'en novembre 2012 par Francisco Louçã. Catarina Martins en est l'actuelle porte parole. Lors des élections d'octobre 2015, le BE obtient 19 sièges et décide de s'unir aux socialistes pour faire chuter le gouvernement de Passos Coelho qu'il juge illégitime. Le 10 novembre 2015, c'est chose faite.

[image: ] Globalement, le Nord est plus conservateur (surtout le Minho autour de Braga) : le PSD et le CDS/PP enregistrent ici leurs meilleurs résultats. Le Sud est généralement plus tenté par la gauche, voire l’extrême gauche. L’Alentejo est ainsi le grand bastion communiste du pays ! Le PS est le seul parti qui réussit à mobiliser ses militants sur l’ensemble du territoire, principalement dans les grandes villes.



Enjeux actuels

En juin 2011, ont eu lieu les élections législatives anticipées suite à la démission du Premier Ministre José Socrates en mars, alors très impopulaire en raison de sa politique de rigueur pour juguler le fort déficit budgétaire de l'Etat. L'opposition l'emporte avec 38 % des voix et le Président nomme alors Pedro Passos Coelho (PSD) Premier Ministre.

Malgré les mesures d'austérité mises en place par le gouvernement dès 2010, le Portugal ne se sort pas de son déficit et il est contraint de faire appel à l'Union européenne pour une aide financière. Cette aide lui est accordée en mai 2011. En échange, l’État doit appliquer le plan d'austérité de la Troïka (F.M.I, U.E, Fonds monétaire européen) pour rétablir l'équilibre de ses finances.

De nombreuses mesures très impopulaires sont ainsi votées : prime de Noël divisée par 2, ticket modérateur multiplié par 2, autoroutes gratuites qui deviennent payantes, augmentation de la TVA...

Mais le mécontentement monte chez les Portugais, qui malgré le départ du précédent gouvernement, constatent que la politique d'austérité se poursuit, que leur pouvoir d'achat est largement grignoté et que le coût de la vie augmente.

Par ailleurs, la politique d’austérité menée par l'ancien Premier ministre M. Passos Coelho dans le cadre du plan d’ajustement financier a très vite provoqué de vives critiques de la part des deux partis qui ont aussi signé le plan d'aide à savoir le PS et le CDS/PP. Le PS vote contre le projet de budget 2013 qu'il juge complètement en dehors des réalités. Le 3 avril 2013, le PS dépose donc une motion de censure contre la politique d’austérité du gouvernement. 
Les tensions se multiplient alors au sein du gouvernement au début du mois de juillet avec les démissions des ministres des Finances et des Affaires étrangères. Après trois semaines de conflits, le Premier Ministre accepte le remaniement ministériel mais écarte la convocation d’élections anticipées. Ce remaniement ministériel renforce le poids du CDS au sein de la coalition gouvernementale.

29 septembre 2013 : l’opposition socialiste remporte les élections municipales. C'est un revers historique pour le gouvernement de centre droit qui paye au prix fort sa politique d’austérité.

Le PSD a perdu le contrôle de trois grandes villes, Porto, Sintra et Vila Nova de Gaia, et le maire socialiste sortant, Antonio Costa, a été réélu pour un troisième mandat à Lisbonne.

M. Passos Coelho déclare malgré tout qu'il maintiendra le cap de l’austérité du gouvernement, « indispensable pour surmonter la crise économique et restaurer la croissance du Portugal ».

Le début de l'année 2014 voit les syndicats, jusqu'alors plutôt abandonnés, gagner un soutien croissant de la part des fonctionnaires si bien que Portugal est secoué par des vagues de manifestations populaires.

Sur une invitation du Premier ministre, Antonio José Seguro, leader de l'opposition socialiste, accepte en mars 2014 de définir avec le gouvernement un plan de sortie de crise, tout en maintenant la nécessité d'une rigueur économique. Désireux toutefois de garder ses distances avec le plan d'austérité national, il insiste sur l'existence de profondes divergences quant à la manière d'équilibrer les finances du pays. En vue des élections législatives de fin 2015, un scrutin est organisé en mai pour définir le représentant du parti socialiste. N’obtenant qu’un tiers des voix, Seguro démissionne, laissant la direction intérimaire du parti à Maria de Belém Roseira à laquelle succèdera Carlos César, sur l’invitation du maire de Lisbonne Antonio Costa.

Alors que courant 2015 la troïka se félicite du recul du chômage et de la remontée de la croissance, faisant du Portugal le « bon élève » de l’Union Européenne, les élections législatives du 4 octobre (qui, avec 45 % d’abstention en enregistrent le plus fort taux de l’histoire du Portugal) donnent gagnant le parti de centre-droit de Passos Coelho, mais sans la majorité absolue. Malgré le fait que l’opposition détienne 123 sièges au Parlement (contre 107 pour le PSD/CDS, coalition jusqu’alors au pouvoir), le président de la République, décide par souci de stabilité, de reconduire le précédent chef du gouvernement à son poste. Pour la première fois dans l’histoire portugaise, le parti socialiste et son chef de file Antonio Costa, plutôt que de chercher à dialoguer avec son adversaire idéologique, s’allie aux différentes factions radicales à la gauche de la gauche, à savoir le parti communiste et le Bloc de gauche (parti anti-austérité proche de Syriza). Le mardi 10 novembre 2015, le XXe gouvernement portugais, vieux de 11 jours, est renversé.

Deux semaines plus tard, Antonio Costa est nommé Premier ministre par le président de la République Cavaco Silva, le 26 novembre 2015.

Le 24 janvier 2016, Marcelo Robelo de Sousa (provenant du PSD), Professeur de Droit et ancien commentateur à la télévision, est élu au premier tour Président de la république pour un mandat de 5 ans.

[image: ] Alors que l'opposition, les milieux économiques – y compris internationaux – et de nombreux commentateurs ne lui donnaient pas plus que quelques semaines d'espérance de vie, 2 ans plus tard, c’est toujours le même « bidule » (geringonça) qui est en place : un gouvernement socialiste, dirigé par Antonio Costa et soutenu par une majorité parlementaire considérée par beaucoup comme « d'extrême gauche », qui semble avoir trouvé une sortie de la crise « par le haut », à rebours des politiques d’austérité prônées par Bruxelles.

La politique anti-austéritaire de relance a donné des résultats inespérés : le taux de chômage est passé de 16 % en 2015 à 8,6 % en 2017, avec une projection à 7 % pour 2019 ; c’est mieux que tous les pays européens (sauf l’Allemagne), y compris la France ou le voisin espagnol désespérément collé autour de 18 %. En 2017, le PIB a progressé de 2,5 % contre 1,9 % pour la zone euro (et seulement 1,5 % pour la France). La relance du pouvoir d’achat a été opérée à travers l’augmentation des retraites et des allocations familiales, la baisse des impôts pour les plus modestes, l’arrêt des privatisations, et pour les fonctionnaires, la suppression des coupes et le dégel progressif des revenus ainsi que le retour à un temps de travail à 35 heures hebdo, et l’augmentation du salaire minimum en 2016 puis à nouveau en 2017 pour atteindre 650 €.

Le pays a, dans le même temps, ramené en 1 an son déficit de 3,1 % à 1,7 % du PIB, devançant même les exigences européennes.

Les élections municipales d’octobre 2017 ont plutôt été favorables aux socialistes, alors que le principal parti de droite (PSD) y a reconnu une de ses pires défaites, qui a entraîné la démission de son leader Passos Coelho, ancien Premier ministre.

Cette évolution positive s’accompagne d’une puissante augmentation de la fréquentation touristique.

Ce « modèle portugais », pour discret soit-il – la discrétion et la modestie ne sont-elles pas des vertus lusophones ? –, et dont le seul défaut serait de n’être pas conforme aux canons des institutions internationales, semble faire depuis la preuve de sa réussite. On peut souhaiter que l’énorme catastrophe qu’ont constituée les gigantesques incendies de 2017 ne transforment pas cette évolution en une simple et trompeuse embellie passagère.



Économie

A son adhésion à la CEE en 1986, le Portugal était l'un des pays les plus pauvres du marché commun. La libéralisation de l’économie, un programme de privatisation des grandes entreprises, l’octroi de fonds européens et la mise en place de réformes imposées par le Premier ministre Anibal Cavaco Silva (Parti social-démocrate) dès 1985 ont permis à l’économie de prendre son envol. La croissance est au rendez-vous dans les années 1990, le Portugal adopte l'euro en 2002 comme 11 autres états européens. En 2008-2010, le pays, fortement endetté, a beaucoup de mal à faire face à la crise économique qui secoue le monde. Cela lui vaut d'ailleurs d’être sanctionné par Bruxelles, remettant ainsi en cause de nombreux investissements. Depuis la fin de sa mise sous tutelle financière le 17 mai 2014 par la Troïka (entamée deux ans plus tôt), l'économie portugaise connaît une embellie : records de fréquentation touristique, reprise du marché de l'immobilier et hausse des investissements et exportations, bien que la dette publique, les impôts, le chômage et le taux d'émigration des jeunes demeurent très élevés...

L'arrivée au pouvoir en novembre 2015 d'Antonio Costa, à la tête d'un gouvernement socialiste soutenu par une majorité parlementaire de gauche, a pratiquement, même si discrètement, mis fin aux années d'austérité imposées au pays par les précédents gouvernements. Mais l'économie portugaise reste fragile.




La crise économique et ses conséquences


La crise mondiale des années 2008 touche fortement le Portugal. Dès le début, le Premier ministre Socrates essaye de résoudre la situation sans faire appel aux fonds internationaux. Fin mars 2010, il met en place un Programme de stabilité et croissance (PEC), afin de rééquilibrer la politique budgétaire. Ces mesures visent ainsi à réduire les dépenses de l'Etat et à augmenter ses recettes. Pour en citer quelques-unes : augmentation de l’IVA (TVA) de 20 à 23 %, augmentation de 1 % des contributions à la sécurité sociale, et non renouvellement de nombreux contrats de fonctionnaires. Il va s’en dire que ces restrictions provoquent la colère et le mécontentement des syndicats. S’ensuit une grève générale le 24 novembre 2010, première organisée depuis 1988. Le 23 mars 2011, le Premier ministre Socrates démissionne suite au rejet du nouveau PEC par le Parlement. Face à l’augmentation de la dette publique, le Portugal se voit contraint en avril 2011 de demander l’aide des instances européennes à savoir la Banque centrale européenne, et le Fonds monétaire international. L’aide accordée au Portugal pour rétablir sa situation économique est un prêt de 78 milliards d’euros, qui devrait être remboursé entièrement en 2023. En 2011, Passos Coelho devient Premier ministre, à la tête d’un gouvernement de droite issu d’une coalition entre le Parti social démocrate et le Parti populaire. Le nouveau gouvernement prend un certain nombre de mesures fortes : suppression du 13e mois de salaire des fonctionnaires, suppression de jours fériés, augmentation des transports publics de 15 %, baisse des allocations chômage…. Toutes ces réformes touchent directement les classes moyennes et réduisent considérablement leur pouvoir d’achat. La population portugaise se trouve dans une situation difficile, avec un salaire minimum très faible (de l'ordre de 530 € sur 14 mois en 2016) et il lui devient de plus en plus compliqué de subvenir à ses besoins quotidiens. Certaines écoles distribuent même des repas gratuits ! 20 % des aides attribuées aux étudiants sont supprimées et le coût des consultations médicales double. Les P.P.P (Partenariat Public Privé) sont une des causes de l'endettement de l'Etat au Portugal. Ces contrats permettent à l'Etat de financer des infrastructures publiques (autoroutes, hôpitaux) en ayant recours à des acteurs privés. Ils permettent d’éviter à l’Etat un fort investissement de départ, en contrepartie d’une concession de 30 ans aux entreprises privées avec le versement d’un loyer. Le Portugal est le pays d’Europe qui a le plus recours à ces contrats qui pèsent lourd sur les dépenses publiques (+ de 50 % du budget de l’Etat). Dans le contexte de crise, la Troïka exige l’arrêt de tout nouveau contrat avant d’avoir des éclaircissements sur ceux déjà en cours.

Quant au budget de l'éducation nationale, il subit de nombreuses coupes budgétaires et des milliers d'enseignants sont licenciés ce qui pousse les parents à se tourner vers les écoles privées où l'enseignement est désormais souvent considéré de meilleure qualité. Le budget de la culture est réduit à la portion congrue et de nombreux artistes dont les réalisateurs ont bien du mal à faire financer leurs projets.

[image: ] Des réformes pour attirer les capitaux étrangers. Pour faciliter le redressement de son économie, le Portugal a, fin 2012, mis en place un système de « visas en or » ou vistos dourados, offrant aux étrangers un visa portugais – et donc européen – pour tout achat d'un bien immobilier de plus de 500 000 euros. Les Chinois, les Brésiliens et les Angolais sont les clients les plus nombreux. De fait, depuis 2014, un logement sur cinq est vendu à des étrangers. En 2016, le marché connaît une hausse de 30 à 45%. Toutefois, en raison des excès somme toute prévisibles de ce système de visas payants, le gouvernement en place y met pratiquement fin.

Une autre réforme vise à attirer les retraités étrangers au Portugal en leur offrant un statut de « résident non habituel » faisant du pays une sorte de paradis fiscal pour les seniors. Pour pouvoir en bénéficier, il faut louer ou acheter un bien immobilier au Portugal et y résider plus de 183 jours par an afin d'obtenir le statut de résident fiscal portugais. Les retraités du secteur privé ont alors une pension complètement exonérée d'impôts. Cela représente 25 à 30 % de revenus supplémentaires pour ces seniors qui profitent également de la vie moins chère au Portugal. De nombreux Français retraités ont déjà profité de cette réforme.

[image: ] L'émigration des cerveaux. On assiste à un phénomène d'émigration massive des jeunes Portugais les plus hautement qualifiés, qui, depuis 2011, est de l'ordre d'une centaine de milliers de personnes par an. D'une certaine manière, le Portugal, qui a investi pendant des années pour former sa jeunesse, se vide de son sang économique, au grand bénéfice des pays d'accueil pour qui cette population constitue une main d'œuvre de qualité dont la formation ne leur a rien coûté. En 2016, les principaux pays d'accueil ont été le Royaume Uni (avant le Brexit), la Suisse, le Luxembourg, l'Allemagne et les USA. De violentes crises locales ont ralenti l'émigration vers les lusophones Mozambique et l'Angola d'où on a constaté, en 2016, le retour de nombreux jeunes ingénieurs Portugais.







Principales ressources

En 2016, le PIB du pays a atteint près de 185 milliards d'euros. Aujourd'hui grâce au très fort développement du commerce et du tourisme, les services représentent 75,9 % du PIB devant 21,8 % pour l'industrie et 2,3 % pour l'agriculture et la pêche, autrefois première ressource économique du pays ! Ce secteur génère peu de ressources mais emploie encore 7,1 % de la population, contre 10,8 % en 2012. Le tourisme représente quant à lui une place de plus en plus importante et a rapporté au pays 11,5 milliards d’euros en 2015 (en hausse moyenne annuelle de 8,9 % depuis 2011).

Le Portugal effectue 80 % de ses échanges avec les pays de l'Union européenne, notamment avec l'Espagne, la France et l'Allemagne. La Chine, les États-Unis, le Brésil et l'Angola sont ses principaux partenaires en dehors de l'UE. Cependant, la balance commerciale du Portugal s'est dégradée en 2016, dans la continuation de la tendance à la baisse amorcée en 2011, malgré un rebond en 2014. L'aide financière européenne de 78 milliards d'euros accordée au Portugal en mai 2011, conjuguée aux politiques menées a permis de ramener le déficit public à 2,7% du PIB en 2016.



Place du tourisme

Le tourisme est une manne importante pour le pays car il représente 16% du PIB en 2016. Le Portugal est la 34e destination touristique mondiale en termes d'arrivées. Des chiffres si positifs que certains économistes qualifient souvent le tourisme de « remède anti-crise » du Portugal. En 2015, ce sont 10,2 millions de touristes étrangers, en hausse de 9,7%, soit presque autant que l'ensemble de la population (10,4 millions) qui se sont rendus au Portugal. De janvier à novembre 2015, la somme record de 10,6 milliards d'euros a été dépensée par des touristes étrangers. En 2015, les Britanniques ont été les plus nombreux (1,7 million, +10,2%), suivis des Espagnols (1,5 million, +6,9%) et de 1,1 million de Français (+14,1%) à avoir visité le pays.

Au cours du premier semestre 2016, les principaux pays d'origine des touristes vers le Portugal, en termes de recettes, ont été le Royaume-Uni (18,3% du total), la France (15,5%), l’Espagne (13,2%), l’Allemagne (12%) et les Pays-Bas (4,9%), ce qui représente 64% du total sur cette période. Ce ne sont plus majoritairement des descendants d'immigrés portugais qui viennent mais des Français toutes origines confondues. Le Portugal a, en effet, su tirer profit des turbulences en Égypte et en Tunisie en récupérant les touristes qui ont délaissé ces destinations jugées peu sûres. En 2015, il y a eu 34,4 millions de nuitées, avec une hausse de 12,4% pour le premier semestre 2016.

La multiplication des vols vers le Portugal n'est pas sans relation avec ces chiffres : on compte, en 2016 par exemple, 480 vols par semaine au départ de 20 aéroports français.

Les touristes étrangers se tournent surtout vers les infrastructures de luxe que le pays a choisi de développer, en misant sur la qualité avec des prix accessibles ; ainsi, les hébergements les plus recherchés sont les hôtels, Quinta et Pousadas (dont les 4-étoiles, suivis par les 3-étoiles et les 5-étoiles). Enfin, Porto connaît un dynamisme sans précédent dans le secteur du tourisme, grâce à son inscription au patrimoine mondial de l'Unesco en 2001 et au développement des vols low cost au départ de très nombreuses villes européennes. A noter également que le Portugal est une « destination surf » qui ne cesse d'avoir le vent en poupe : ses nombreux et fameux spots attirent de plus en plus de riders venus des quatre coins du monde, avec en destination phare, Nazaré.

De nombreux médias internationaux placent le Portugal parmi les destinations estivales les plus prisées. En 2014, CNN a classé Lisbonne « Ville la plus cool d'Europe », Le Daily Telegraph désigne l'Algarve comme « l'une des meilleurs destinations de vacances avec Bali », alors que le Condé Nast Traveler a élu le Portugal « meilleur pays à visiter » !



Enjeux actuels

Les objectifs de réduction des dépenses publiques imposés par la Troïka ont été atteints puisque le déficit public était à 2,7% du PIB en 2016 et 2,3% en 2017.

Après une contraction du PIB de 3,2% en 2012, le pays est sorti de la récession au deuxième trimestre 2013, avec une croissance de 1,1%. Le taux de chômage à plus de 17% début 2013 est redescendu à 12,6% de la population active en 2015 et devait continuer à baisser, avec une prévision inférieure à 11% en 2017.

Le gouvernement et la BCE ont déjà entrepris de racheter une partie de la dette et le poids de la dette publique dans le PIB devrait diminuer au cours des prochaines années (126% en 2016 et 124,5% en 2017).

Le 17 mai 2014, le Portugal sort de la mise sous tutelle financière de ses créanciers internationaux (UE-BCE-FMI, formant la « Troïka »). Si la dette publique portugaise s'élevait fin 2013 à presque 500 milliards d'euros, elle a été réduite à 231 milliards d'euros en 2015, continuant toutefois de représenter 129% de son PIB. Bien que les pro-austérité se félicitaient d'une certaine embellie économique en 2015, elle n'était pas bien vécue par le peuple portugais. Les résultats des élections législatives d'octobre 2015 qui ont finalement amené, avec le soutien d'une majorité parlementaire de gauche, un gouvernement socialiste au pouvoir, ont marqué un arrêt des politiques d'austérité menées par le gouvernement de centre-droit depuis 2012.



Population et langues

Démographie

La population, avec les Açores et Madère, est de 10 833 000 habitants (estimations juillet 2016). La densité moyenne de la population est de 115 habitants au km² (2015). La grande majorité est concentrée sur la Côte atlantique.

[image: ] Les villes. 63,5 % de la population est urbaine. Lisbonne et Porto sont les deux principales villes avec respectivement 547 733 habitants (2,8 millions avec la périphérie) et 237 559 habitants (1,3 million avec la périphérie), suivies d'Aveiro, Braga, Chaves, Coimbra, Guimaraes, Evora et Faro, si l'on considère la taille des agglomérations et non des centres-villes.

[image: ] Une diaspora omniprésente. Entre les années 1960 et 1990, le Portugal détenait l'un des plus hauts taux d’émigration en Europe. France, Etats-Unis et Brésil hébergent sur leurs sols environ 60 % de la diaspora portugaise. La France compte 580 000 Portugais et 235 000 binationaux, auxquels l'on peut rajouter environ 300 000 Français d’origine portugaise… Beaucoup d’entre eux habitent la région parisienne (500 000) et notamment les villes de Champigny et de Saint-Maur. La plupart n’ont pas perdu contact avec la terre ancestrale et pensent souvent au retour, alors que les immigrés portugais se sont particulièrement bien intégrés en France.

[image: ] Une émigration galopante. Selon l'OCDE, depuis 2010, 70 000 Portugais quittent chaque année le pays à cause de la crise qui frappe le Portugal. En 2012, on va même jusqu'à parler d'exode portugais : environs 10 000 Portugais émigrent chaque mois ! Et le phénomène s'accentue, malgré des mesures incitatives mises en place par le gouvernement à destination des émigrés portugais. Ils partent en Europe mais aussi beaucoup vers les anciennes colonies lusophones comme l'Angola, le Mozambique ou le Brésil. Il y aurait ainsi entre 150 000 et 200 000 Portugais en Angola. Les plus mobiles sont les jeunes et les plus diplômés ; un jeune sur trois est en effet au chômage au Portugal. Le problème est que le Portugal est en train de perdre ses forces vives et pourrait avoir encore plus de mal à se relever par la suite...

Langues

Le portugais est une langue romane au même titre que le français, car elle est issue du latin. Au IIIe siècle avant J.-C., lorsque les Romains envahissent la péninsule ibérique et étendent leur empire jusqu’à Lisbonne, le latin vulgaire devient la langue dominante dans cette région. Comme toutes les langues romanes, le portugais appartient à la famille indo-européenne.

[image: ] L'influence du Portugais. La langue portugaise est ainsi la quatrième langue européenne la plus parlée dans le monde après l’anglais, l'espagnol et le français, avec près de 200 millions de locuteurs dans le monde. Elle est utilisée dans un grand nombre de pays autrefois colonisés par ce petit pays : au Brésil, mais aussi dans cinq pays d’Afrique qui ont accédé à l’indépendance après la révolution des œillets en 1974 : il s’agit de l’Angola, le Mozambique, la Guinée-Bissau, les îles du Cap-Vert et les îles de Sao Tomé et Principe. En 1996, le Portugal et ses six anciennes colonies ont donné naissance à une nouvelle communauté : la Communauté des pays lusophones. Cette alliance est née afin de promouvoir et d’unifier la langue portugaise et la culture commune aux pays membres.

[image: ] Petite anecdote. Curieusement, jusqu’en 2001, le Portugal lui-même n’avait pas de langue officielle. En effet, la constitution portugaise n’en stipulait pas. Lors d’une révision constitutionnelle du 12 décembre 2001, l’article 3 institua la langue portugaise comme étant la langue officielle du pays, ainsi que le mirandais en 2003. Cette langue (miradês en portugais) est parlée par près de 15 000 personnes circonscrites dans un périmètre de 500 km² dans la région nord-ouest du pays, près de Miranda do Douro, dans le haut Tras-Os-Montes. C'est une variante de l'asturien parlé dans le Nord de l'Espagne qui descend directement du latin.



Mode de vie



Vie sociale

Famille

La structure familiale est encore très traditionnelle. Il n’est pas rare de voir cohabiter trois générations sous le même toit. Dans les villages, le cercle familial est encore plus étendu. La notion de famille est ici plus qu’ailleurs très importante mais elle a ses inconvénients et elle peut être un carcan pour certains. C’est probablement grâce à elle que, hormis à Lisbonne et Porto, vous ne croiserez que vraiment peu de SDF au Portugal et puis, en période de canicule, cette proximité (ou promiscuité) évite aussi les hécatombes ! Les jeunes, même lorsqu’ils travaillent, restent souvent chez leurs parents jusqu’au mariage.

[image: ] La crise a modifié la vie de couple. Des études récentes ont montré que les couples portugais se marient moins car ils ne peuvent pas se payer la coûteuse cérémonie mais qu'ils divorcent aussi beaucoup moins car il est plus rentable de vivre à deux pour partager les frais du quotidien en temps d'austérité économique....




Le mariage homosexuel

Au nom « de la liberté, de la justice, de l'égalité et de l'humanisme », le Premier ministre Socrates a lancé le débat sur la légalisation du mariage homosexuel au Parlement en début d’année 2010. En février 2010 le texte de loi autorisant le mariage homosexuel a été adopté par le Parlement. Le droit à l’adoption en a cependant été exclu. C’est le septième pays d’Europe à avoir autorisé le mariage homosexuel. Contrairement à ce qu’il pouvait être attendu, ce projet de loi n’a pas suscité une forte réaction de la population et des entités religieuses. Celles-ci n'ont pas exercé de pression sur cette décision politique, argumentant que ce sujet relevait du pouvoir du Parlement. Même si aujourd’hui le Portugal reste un pays où la religion catholique a encore une grande influence, cet exemple révèle la contradiction qu’il peut exister entre d’un côté des traditions conservatrices et de l’autre des décisions politiques et sociales un tant soit peu novatrices. L’homosexualité est assez bien acceptée et visible dans les grandes villes, et notamment à Lisbonne où l’on trouve de nombreux lieux gays et lesbiens. Il en est tout autrement dans les campagnes où le poids de la religion et des traditions restent encore très lourd. Le premier mariage homosexuel a été célébré le 7 juin 2010 à Lisbonne. Souffle nouveau et promesse d’égalité pour les homosexuels qui étaient considérés ici jusqu’en 1982 comme des criminels.






Mœurs et faits de société

Éducation

L'un des grands problèmes du Portugal aujourd’hui, même si l’analphabétisme a presque disparu alors qu'il était encore de 10 % en 1999, est l'héritage du système salazariste qui préférait former une élite plutôt que d’enseigner à lire et à écrire à la population entière. A cette époque, seulement 4 années d’école étaient obligatoires. Aujourd’hui, la scolarité en enseignement secondaire est obligatoire jusqu'à 18 ans. Et si selon les statistiques, 99 % des enfants fréquentent l’école jusqu’à cet âge, en réalité nombre d’entre eux la quittent après le premier cycle du secondaire. Le système d’éducation actuel est très centralisé et présente un déficit de professeurs et d’écoles. Avec la crise, la situation s'est aggravée. Les gouvernements ont, durant plusieurs années, fait de larges coupes budgétaires dans l'éducation. En 2013 par exemple, des milliers de professeurs ont vu leurs contrats ne pas être renouvelés. De nombreux établissements scolaires se retrouvent en manque de professeurs ce qui pousse les parents à envoyer leurs enfants dans des écoles privées alors que, bien évidemment, tous les parents n'en ont pas les moyens. Il y a un risque de retour au système d'éducation inégalitaire et à deux vitesses.

En ce qui concerne les filières d'excellence, un phénomène grave est à l'œuvre. Aujourd'hui, au contraire de ce qui s'est passé dans les années 1960, ce ne sont pas les Portugais les moins instruits qui émigrent, mais bien les diplômés de haut niveau, privant le pays du retour sur investissement que constitue une éducation majoritairement financée par l’Etat.

Santé

Il existe le système national de santé (SNS), qui offre un droit (a priori) gratuit aux soins pour tous. Les habitants sont directement affiliés à un centre de santé en fonction de leur résidence. Ce droit à la santé gratuite et pour tous est inscrit dans la Constitution depuis la Révolution de 1974, mais en réalité il en est autrement. Les patients payent une part de leurs soins. A titre indicatif, pour une consultation chez le médecin de famille, le montant de cette participation est de 4,50 € ; 14 € pour les urgences. C’est le principe du ticket modérateur. Cette participation est censée baisser le coût des dépenses publiques en termes de santé. Mais le vrai problème au Portugal en termes de soins est l’attente pour pouvoir se faire soigner dans certaines situations. Les patients qui ont les moyens se tournent donc vers le système privé. Il n’est pas rare de devoir attendre un an pour une opération ! Tous les médicaments ne sont pas remboursés, la prise en charge s'évalue entre 20 et 100 %. Suite au plan d'aide de la troïka, le budget de la santé a été réduit de 9 % pour faire une économie de 70 millions d’euros. De nombreuses mesures ont été prises pour réduire et rassembler les services. Il y a de moins en moins de service de proximité dans les campagnes, les centres ont été rassemblés dans les grandes agglomérations. Peu à peu l’Etat revient sur les droits hérités au sortir de la Révolution.

Système de retraite et d'allocation

Le système de retraite a été largement modifié ces dernières années en raison de la crise. Avant, son calcul était fait sur les 5 meilleures années de carrière, aujourd’hui c’est une moyenne générale. Ce qui entraine une baisse de 10 à 20 % du montant de l'allocation. L’âge légal de la retraite est pour l'instant de 65 ans. Cependant, en raison des économies imposées par la troïka, le gouvernement avait annoncé en mai 2013 qu'il réformerait le système des retraites avec un report de l'âge du départ à la retraite à taux plein à 66 ans afin de limiter les dépenses de la sécurité sociale. Pedro Passos Manuel a finalement annoncé en août 2014 qu'il renonçait à cette réforme.

Pour avoir accès au chômage, il faut avoir travaillé au moins 450 jours dans les 24 derniers mois. Le montant de l'allocation correspond à 65 % du salaire, et la durée est de 9 à 24 mois. Le chômage a fortement augmenté cette année avec la crise, atteignant le chiffre alarmant de 15 %. Les allocations familiales sont beaucoup moins importantes qu’en France. Elles dépendent du revenu et de la composition du ménage, elles seront au maximum de 140 € par mois. Suite aux restrictions budgétaires, le gouvernement a baissé de 17 % le montant des allocations familiales et réduit le nombre de bénéficiaires.

Tempérament national et lieux communs

A la fois accueillant et ironique, à la fois serviable et distant, à la fois travailleur et nonchalant, à la fois actif et attentiste, à la fois poli et direct, à la fois bâtisseur et nostalgique, toujours honnête et tolérant, le Portugais est profondément fier de son histoire. D’une manière générale, il a un sens inné de l’entraide mais il est aussi orgueilleux ; plutôt que de dire qu’il ne sait pas, il préférera parfois vous inventer une jolie histoire…

Le Portugal reste encore un pays assez machiste, durant longtemps les femmes n'avaient aucun droit sans l'accord de leurs maris. En 1967, sous le régime fasciste, le Code Civil disposait que le mari était le chef de famille et avait un droit de décision sur tout ce qui concerne la vie commune et les enfants. Pour la petite histoire, les hommes avaient le droit d'ouvrir les correspondances de leurs femmes jusqu'en 1976 ! Aujourd'hui encore, il existe de nombreuses situations, notamment dans les couches sociales les plus défavorisées, où les femmes ne connaissent pas leurs droits.

Les Portugais se définissent aussi comme assez stressés (ça ne se voit pas trop, à part sur les routes !), mais leur tempérament est de nature beaucoup plus tranquille que celui de leurs voisins espagnols, par exemple. Malgré le vent de modernisme qui souffle sur le Portugal depuis son entrée dans le Marché Commun, le pays, empreint d’un profond caractère individualiste et nationaliste (bien que chaque province ait son propre folklore), reste avant tout traditionaliste.

Les Portugais paraissent par ailleurs inconscients du temps qui passe. On fait la queue dans les banques, les magasins, à l’arrêt du bus, aux impôts, à l'hôpital, au café… La patience est ici le maître-mot. Arriver avec 20 minutes de retard, c'est être à l'heure.

Passions des Portugais : la famille, le foot, les loteries sous toutes leurs formes (c'est au Portugal qu'il y a le plus grand pourcentage de joueurs à l’Euro-Millions), les voitures et leur pays. En public, quel que soit le milieu social, les hommes bavardent entre eux et les femmes entre elles. « Les amoureux des bancs publics » iront plutôt dans les jardins fréquentés – pour les enlacements – par la jeunesse. La jeune génération, foncièrement plus ouverte d’esprit, plus marquée par la liberté et le besoin de créativité, a largement pris ses distances avec l’influence du salazarisme.



Religion

Au Portugal, la religion catholique est omniprésente. Dans ce pays très croyant, les catholiques dominent la population (84,3 %), devant les protestants (0,5 %), les athées (6,8 %), les juifs (0,2 %), les musulmans (0,2 %). 8,3 % déclarent n'appartenir à aucune religion.

Chez les catholiques très pratiquants, de nombreuses romarias sont célébrées en l’honneur des saints patrons locaux. Les saints populaires (saint Antoine, saint Jean) sont fêtés avec ferveur à travers tout le pays et spécialement dans le Nord. L'un des centres de pèlerinage les plus importants d’Europe est Fátima, et si vous vous trouvez dans le coin les 12 et 13 mai ou les 12 et 13 octobre, vous verrez des milliers de pèlerins se rendre à genoux au sanctuaire… Assez impressionnant !

L'importance de la religion se note dans les discussions quotidiennes, on ne compte pas le nombre de fois où l'on entend « se Deus quiser » (si dieu le veut). Cette expression est utilisée à toutes les sauces, et pour toutes les occasions.

C'est depuis la révolution des œillets qu'a été inscrit dans la Constitution la liberté de religion, néanmoins aucune loi n'a été établie jusqu'en 2001. Malgré cela, le poids de la religion catholique reste très fort et très visible quotidiennement, notamment dans les couches plus âgées. C'est d'ailleurs probablement à cause de ce fort pouvoir de l’Eglise Romaine, que l’IVG est restée très longtemps illégale et a divisé le pays. Le dernier référendum a eu lieu en février 2007, à l'initiative du gouvernement Socrates, avec 59,9 % de personnes qui se sont exprimées en faveur. La faible participation, en deçà de 50 %, n'a pas permis de prendre en compte le vote. Après de nombreux débats et contestations, la loi légalisant l'IVG est entrée en vigueur le 15 juillet 2007. Aujourd'hui encore, ce sujet reste assez tabou, et il est loin de faire l'unanimité...



Arts et culture



Architecture

Au cours de ses millénaires d’existence, le pays a accumulé un impressionnant patrimoine architectural qui va de l’époque préromaine à l’art contemporain.

Les vestiges préromains

Au début de l’Antiquité, le territoire, qui correspond a l'Alentejo et à l’Algarve actuels, était parsemé de petits villages ibères et celtiques. L'impressionnant Cromeleque dos Almendres près d'Evora (27 menhirs disposés en trois cercles concentriques) et les quelques dolmens dans l’ouest de l’Algarve témoignent encore de nos jours de cette première présence humaine sur le territoire portugais.

Edifices romains

Les Romains ont laissé à la Lusitanie leur langue et leurs avancées en matière d’architecture. A la fin de l’époque antique et au début du Moyen Âge, temples, ponts, maisons seigneuriales, aqueducs, théâtres et amphithéâtres dominaient les paysages urbains. La majorité de ces monuments ont disparu avec le temps, mais vous pourrez en admirer encore aujourd’hui les beaux vestiges dans certaines régions : le temple de Diane à Evora, les villas patriciennes au nord de Beja, les villes thermales de Coninbriga (près de Coimbra qui compte aussi des vestiges romains d'exception) et de Braga, le pont romain de Ponte de Lima… Après la chute de l’Empire romain, les Wisigoths ont imposé leur civilisation, qui n’a cependant laissé que peu de traces architecturales (à voir cependant, les splendides églises wisigothes de Lamego et Beja).

Roman

Le style roman n’a jamais atteint un fort niveau de développement au Portugal qui, entre le Xe et le XIIe siècle, était en très grande partie dominé par des forces musulmanes. A noter néanmoins, les cathédrales massives de Porto et de Lisbonne, uniques dans leur genre, qui ressemblent bien plus à des forteresses qu’à des lieux saints.

Gothique

Royaume relativement prospère après la victoire définitive sur les musulmans au XIIIe siècle, le Portugal a connu une première effervescence des arts aux XIVe et XVe siècles, avec des réalisations architecturales majeures construites en style gothique. Pour les amateurs de ce courant en vogue à la fin du Moyen Âge, Santarém (Ribatejo) vaut un détour : les fortifications et la majorité des églises constituent de très beaux vestiges de cette époque.

A voir également : les cathédrales de Braga et de Coimbra, l’église du Carmo dans le Barrio Alto de Lisbonne et le spectaculaire monastère d’Alcobaça.

Art manuélin

A cheval entre le gothique et les temps modernes, sans aucun doute, c’est l’époque artistique la plus spécifiquement portugaise qui a fait naître quelques-uns des plus beaux monuments du patrimoine culturel européen. Même s’il tient son nom du roi Manuel Ier (1495-1521), c’est à un architecte français du nom de Boytac que l’on doit le premier édifice manuélin : le cloître du monastère de Batalha (Extremadura), inscrit au patrimoine mondial de l'Unesco. Dans les années 1490, Boytac introduit dans ses créations des détails architecturaux qui évoquent la richesse que les grandes découvertes ont donnée au Portugal, en combinant un style médiéval et des motifs naturels et marins.

Ce mélange insolite est d’une grande élégance : les piliers ne sont plus droits, mais en spirale, les moulures des portes et des fenêtres sont ornées de motifs de cordages, d’ancres, de globes terrestres, de fleurs exotiques et puis, surtout, de la croix du Christ. Ce style, marqué par les détails évoquant la passion de la mer et la prospérité du pays, va disparaître à la mort du roi Manuel Ier. Hormis le grand cloître du monastère de Batalha, les exemples les plus marquants en sont le monastère des Jerónimos à Belém, l’église de Jesus à Setúbal et la fameuse fenêtre du couvent du Christ à Tomar.

Renaissance

En général peu présent dans la péninsule Ibérique, le style Renaissance s’est nettement moins développé que l’art manuélin au début du XVIe siècle. De plus, les idéaux humanistes qui ont inspiré les grandes réalisations de ce style en Italie ou en France étaient plutôt absents dans ce Portugal fortement influencé par l’Inquisition. La très belle place purement Renaissance de Viana de Castelo (Minho) constitue pourtant une exception remarquable à cette règle.

Baroque

Le terme « baroque » vient quand même du terme portugais barroco (rocher côtier aux formes irrégulières), attendez-vous donc à de nombreux monuments de style baroque rococo lors de votre visite. En effet, nombreuses sont les églises construites à des époques antérieures qui ont été « baroquisées » par la suite et vous pourrez en trouver sur tout le territoire portugais, dans un style très tape-à-l'œil : dorures omniprésentes, sculptures complexes et richesse ostentatoire sont les maîtres mots de ce style témoignant de l'abondance d'un pays en pleine expansion coloniale. Les monuments les plus remarquables : l’église São Francisco à Porto et le château de Vila Viçosa. C’est également à cette époque que les carreaux de faïences, les fameux azulejos, sont entrés dans les mœurs architecturales. Pour voir l'un des plus beaux résultats du mélange du style baroque et des azulejos, visitez la basilique royale de Castro Verde (Alentejo). Notez aussi que, dans la banlieue de Lisbonne, le château de Queluz est l'un des plus beaux exemples de style rococo de toute l’Europe.

Azulejos

Comment les ignorer au Portugal ? Ces carreaux peints à la main et vernissés recouvrent façades et murs intérieurs de leurs coloris chatoyants et de leurs dessins sophistiqués ou naïfs. C’est vrai que c’est pratique : frais l’été, inaltérable en milieu humide.

Le mot ne vient pas de azul, mais de l’arabe az-zulaïj qui signifie « pierre polie » et se prononce « azoulejouch ». Au XIVe siècle, dans le but de décorer palais et mosquées, les Maures ont apporté les azulejos dans leurs bagages (ou, du moins, la technique de fabrication, parce que cela pèse le poids d’un âne mort).

Après la Reconquista, Séville en est devenue le centre de production pour toute la péninsule ibérique. Ce n’est qu’au XVIe siècle que les Portugais vont produire leurs propres carreaux de faïence : bleus et blancs à l’origine ; à partir du XVIIe siècle, les azulejos deviennent polychromes. Après avoir utilisé les motifs mauresques géométriques et colorés, les Portugais deviennent les maîtres de la polychromie avec le style dit majolique. Plus tard, ils réalisent de véritables tableaux puis développent à partir du XVIIIe siècle des motifs plus spécifiques. Les azulejos étant de plus en plus demandés pour décorer les quintas d’été, les Portugais ont fait appel aux Hollandais (Delft), dont les techniques permettaient de réaliser des panneaux plus complexes.

L’azulejo peut tout imiter. Simple et monochrome au XVIIe siècle, sous la domination espagnole, il se pare de couleurs et de motifs figuratifs dès le retour des Portugais sur le trône. L’art de l’azulejo se développe alors de façon extraordinaire. C’est la grande époque des panneaux décoratifs inspirés des gravures françaises et hollandaises, et bordées de cadres en trompe-l’œil, et aussi des convites, ces silhouettes de gardes plaquées sur les murs. A la fin du XIXe siècle, l’amélioration des conditions économiques stimule la construction et la rénovation de nombreux édifices pour lesquels il est nécessaire de produire des milliers d’azulejos. A la polychromie traditionnelle sont substitués, sous l’influence chinoise, des motifs bleus sur fond blanc. Ces motifs orneront alors les maisons, les administrations et les lieux publics (ne ratez pas les énormes tableaux en azulejos de la gare São Bento à Porto).

Depuis, le genre s’est renouvelé, et des artistes contemporains continuent à le réinventer. Seule la technique demeure inchangée : sur une base de terre revêtue d’un enduit spécial, le motif décalqué est peint. C’est là que ça se corse, car les peintures à base d’oxydes de métaux sont toutes plus ou moins grises. Ensuite, les carreaux sont cuits à 1 000 ºC pendant plusieurs heures. Vous les verrez partout, plus ou moins beaux (certains font carrément carreaux de salles de bains ringardes) et, si vous aimez, nous vous conseillons vivement le musée du même nom à Lisbonne. Si le coup de foudre se confirme, allez visiter une fabrique.

Art nouveau

Au cours du XIXe siècle, les crises économiques et politiques successives n’ont permis que peu de réalisations architecturales majeures (comme, par exemple, le palais de l’Ayuda, jamais entièrement achevé). A la fin de ce siècle, la bourgeoisie montante, de plus en plus confiante en elle-même, est tombée sous le charme du mouvement Art nouveau, présent à travers de nombreux pays européens. Comme à Vienne, Paris ou Nancy, des édifices de ce style ont vu le jour à travers tout le Portugal : la bourse de Porto, la Marinha de Aveiro, le Rossio à Lisbonne.

Art moderne et contemporain

Au cours du XXe siècle, les grands projets urbanistiques ont été souvent commandités par les régimes autoritaires (meilleur exemple : le pont du 25 Abril à Lisbonne, autrefois appelé Ponte Salazar). Mais depuis les dix dernières années, des manifestations comme l’Exposition universelle de Lisbonne en 1998 ont donné de nouvelles impulsions à l’art de la construction au Portugal. Le pont Vasco de Gama et la gare de Oriente du célèbre architecte espagnol Santiago Calatrava, ainsi que le centre culturel de Belém, sont les plus récents témoignages de ce nouvel élan.



Artisanat

Vous aurez de la peine à trouver en Europe un pays de la taille modeste du Portugal qui offre cependant une telle variété de produits artisanaux, très différents selon les régions. Il suffit de parcourir n’importe quel marché pour vous rendre compte de la richesse de l’artisanat portugais (poterie, vannerie, céramique, broderie…).

[image: ] Dans le Nord : articles de vannerie, objets en fer forgé, tissages et tapisseries, orfèvrerie et filigrane (Viana do Castelo), maroquinerie, travaux en bois, cuivre, étain, osier. Le coq de Barcelos, les broderies à Guimarães, objets en perles et dentelles à Viana do Castelo, le bois sculpté du Minho.

[image: ] Dans le Centre (Beiras, Lisbonne et Vale do Tejo) : les céramiques de Coimbra (peintes à la main), de Caldas da Rainha, faïence décorée et verrerie d’Alcobaça, la cristallerie de Marinha Grande, broderies et dentelles, cuivres, paniers et objets en osier, porcelaine de Vista Alegre, dessus-de-lit en lin, brodés de soie de Castelo Branco, poterie noire, tissage en lin, travaux en cuivre et fer…

[image: ] Dans le Sud : les poteries de São Pedro do Corval et d’Estremoz en Alentejo ou de Porches en Algarve. En Alentejo : les superbes capes de berger, les meubles décorés de motifs almengo, les tapis en lin, brodés de laine d’Arraiolos. Les dentelles le long du littoral, les cuirs de Loulé et de Silves en Algarve. Bois sculpté, maroquinerie, poterie et argile vitrifiée et peinte, tapisseries de Portalegre, broderies de Nisa, mobilier peint à la main… En Algarve : vannerie, chapeaux et paniers en paille, objets en cuivre et laiton, objets en bois…




Que ramener de son voyage ?


Quelques idées d'artisanat typique :

[image: ] Lençois do namorado, de la région du Minho. Des petits mouchoirs brodés sur lesquels étaient écrites de belles déclarations d’amour.

[image: ] Un panier en paille fabriqué main que vous aurez trouvé lors d’une promenade dans la campagne algarvienne.

[image: ] Des poteries et des céramiques de Caldas da Rainha.

[image: ] Un pull et une écharpe en laine de la Serra d’Estrela.

[image: ] Des bijoux de jeunes créateurs portugais dans le centre commercial alternatif Miguel Bombarda à Porto.

[image: ] De la céramique noire « barro negro » de Vila Real, propre à cette région de Trás-os-Montes.

[image: ] Des petites poupées colorées nommées « Marafona », caractéristiques du village de Monsanto, pour protéger le bonheur conjugal.

[image: ] Et bien sûr, pensez à ramerner un azulejo.







Cinéma

Un constat s’impose au sujet du cinéma portugais : loin d'être une réelle industrie, il est resté artisanal. Peu connu, il paraît être réservé à un cercle d’initiés. Dans le même temps, des films portugais comme ceux de Manoel de Oliveira La Lettre (prix du Jury à Cannes en 1999), décédé le 2 avril 2015, et de l’iconoclaste João César Monteiro Les Noces de Dieu ont connu, malgré leur austérité, leur lenteur et leur esthétisme, de francs succès dans les festivals internationaux.

En 2013, cependant le Portugal a été propulsé sur le devant de la scène au cinéma en France grâce à l'immense succès surprise du film de Ruben Alves, La Cage dorée. Le film a en effet dépassé le million d'entrées et a également connu le même succès au Portugal lors de sa sortie dans les mois qui ont suivi. Le film raconte avec beaucoup de justesse, d'émotion et d'humour, la vie d'une famille d'immigrés portugais dont la mère est gardienne d'immeuble et le père maçon. Dévoués, ils mènent leur vie discrète dans un immeuble des quartiers chics de Paris, jusqu’au jour où une lettre leur annonce qu'ils viennent d'hériter d'une maison au Portugal. Leur rêve de retour au pays se concrétise enfin mais personne ne veut qu’ils partent...

En dehors de ce film phénomène qu'est La Cage Dorée, le cinéma portugais tourne actuellement autour de quelques noms. Manoel de Oliveira, LE grand maître portugais du cinéma mort en avril 2015 à 106 ans ( !), est connu pour son style dépouillé et méditatif (les deux mots sont faibles) qu’on retrouve dans Le Soulier de satin ou La Lettre. On se rappellera aussi du Couvent avec Catherine Deneuve et John Malkovitch. Au-delà d’Oliveira, qui parcourt les festivals du monde entier, il existe d’autres talents, d’autres regards, qui forment un cinéma plutôt riche et concentré dans la capitale. Pedro Costa (prix France-Culture du cinéaste de l’année 2002) filme l’humanité de la misère. Dans La Chambre de Vanda (2001), il décrit le microcosme pauvre et méconnu du quartier lisboète de Fontaínhas. En 2006, il réalise En avant jeunesse ! Pour son septième long-métrage, le cinéaste plonge dans les quartiers pauvres de la banlieue de Lisbonne, sa ville natale, en mettant en scène Ventura, ouvrier cap-verdien quitté par sa compagne.

Joaquim de Almeida est l’autre grand nom du cinéma portugais. Il est, avec Maria de Medeiros, le plus international des acteurs portugais. Il a notamment joué avec António Banderas dans Desperado. L’un de ses titres de gloire est d’avoir joué aux côtés de Harrison Ford (le méchant dans Clear and Present Danger). Plus récemment, nous l’avons vu dans la série 24h Chrono, dans la saison 3, incarnant le rôle de Ramon Salazar. Il a aussi joué pour les plus grands, et quand il ne tourne pas à Hollywood ou en France, il s’emploie à soutenir les jeunes réalisateurs portugais.

Pour voir ces œuvres, on trouvera en général une salle de cinéma dans chaque ville moyenne. Et, si le circuit est généralement dominé par les « majors » américaines (toujours en version originale sous-titrée), quelques salles défendent le cinéma d’auteur. Par ailleurs, Lisbonne dispose d’une des plus belles cinémathèques du monde (accompagnée d’une librairie très bien fournie) ainsi que de quelques petits cinémas indépendants proposant une programmation hors pair. Bref, les cinéphiles iront à Lisbonne où chacun se fera son propre film.

Pour bien préparer votre visite de Lisbonne et du Portugal, vous pourrez voir, ou revoir, probablement le plus beau film jamais réalisé sur cette ville, celui d’Alain Tanner Dans la Ville blanche (1983) ou, bien sûr, le très agréable film de Wim Wenders Lisbon Story (1995). L’admirable film de l’atypique Paulo Rocha O Rio do Ouro (Fleuve d’Or, 1998) est conseillé aux amateurs de poésie et à ceux qui souhaitent avoir un petit aperçu du fleuve Douro et de son influence sur toute une population du nord.



Littérature

Peu connue à l’étranger (à tort !), la littérature portugaise est fortement marquée par la nostalgie du passé, la saudade, mais aussi par l’onirique, de longues réflexions sur le sens de la vie et surtout par la question : qu’est-ce que cela veut dire d'être Portugais ?

Nous vous proposons de découvrir avec nous quelques chroniqueurs de cette quête identitaire. Au Moyen Age, la production littéraire portugaise apparaît avec des chansons de gestes galaico-portugaises et des poèmes lyriques, Cantigas de amigos, Cantigas de amor, déjà fortement marqués par une certaine langueur et nostalgie. Au XVIe siècle, Luis de Camões, dont les Lusiades retracent l’épopée des Découvertes, fonde avec son œuvre majeure la littérature portugaise moderne. Quelques décennies plus tard, Gil Vincente, le Shakespeare portugais, marquera l’histoire du théâtre européen.

Le XVIIe siècle est dominé par la littérature religieuse baroque avec, avant tout, les très éloquents sermons du prêtre jésuite Antonio Viera, grand humaniste militant pour la cause des indigènes du Brésil et contre l’Inquisition. A la fin du XVIIIe siècle et au début du XIXe siècle, le romantisme gagne le Portugal et trouve de nombreux adeptes parmi les plus brillants littéraires de l’époque : le vicomte d’Almeida Garrett, par exemple, qui transforme le héros des Lusiades en héros romantique dans son poème Camões.

Et, bien sûr, Alexandre Herculano, grand poète national dont le nom orne aujourd’hui de nombreuses rues et places à travers le pays. La deuxième moitié du XIXe siècle littéraire est marquée par les chroniques sociales acides d'Eça de Queiroz et de Camilo Castelo Branco, dont les romans s’inspirent fortement du réalisme de Balzac. De tradition médiévale, la poésie lyrique redevient reine au début du XXe siècle avec Antero de Quental et Eugenio de Castro (1869-1944). Mais surtout, ce siècle verra le surgissement des trois grands de la littérature portugaise contemporaine :

[image: ] Fernando Pessoa. Certains critiques littéraires à travers le monde le considèrent comme le plus important écrivain du XXe siècle. Mais c'est sa silhouette, portant lunettes et chapeau, qui hantera à jamais l’imaginaire de Lisbonne. Vous n’êtes pas obligé d’avoir lu ses œuvres pour savoir qu’il allait prendre son café à la Brasileira ou au Martinho das Arcadas (on vous conseille le second, il est moins touristique et la vue sur la place du Commerce est plus jolie).

Le principe de sa littérature est d’un génie singulier : il relate les pensées de nombreuses personnes qui gravitent autour d’un univers autoréférentiel, hermétique, dans lequel on se plonge pour immédiatement s’y noyer. Certains de ces gens affirment même connaître « un certain Fernando Pessoa ». De son vivant, les critiques littéraires ont affirmé que sa création littéraire était étroitement liée à celles de certains de ses amis, comme le mélancolique Bernardo Soares, le magnifique Alberto Caiero, le conservateur Richardo Reis, le lyrique Alvaro de Campos, tous très à la mode en ce temps-là. C'est seulement après sa mort que l’on a découvert que ces « amis » étaient des pseudonymes à la biographie imaginaire. Toutes les grandes nouvelles, odes, poèmes et fragments qu'ils avaient publiés étaient l'œuvre de Pessoa lui-même.

[image: ] Antonio Tabucchi. Ecrivain italien si séduit par Lisbonne et le Portugal qu’il écrit en portugais ! L'un de ses meilleurs romans Pereira prétend (Sostiene Pereira) décrit la prise de conscience d’un journaliste aux plus grandes heures de l’Etat nouveau. Le thème est intéressant, mais on sera surtout séduit par la peinture extraordinaire de Lisbonne. Un livre à garder pour les jours de saudade. Si vous n’aimez pas lire mais que vous êtes fan de Marcello Mastroianni, il vous reste l’excellent film éponyme qui en est tiré, réalisé par Roberto Faenza en 1996.

[image: ] José Saramago. Très connu et valorisé à l’étranger (parfois un peu trop ?), l'unique portugais prix Nobel de littérature (en 1998) est connu pour ses romans fantastiques et pessimistes dans la meilleure tradition de la littérature portugaise. Membre du Parti communiste depuis 1969, il s’affirme athée et n’a pas manqué de susciter des polémiques dans le très catholique Portugal, notamment avec son Evangile selon Jésus-Christ. Fin 2008, sort sur les écrans le film du réalisateur brésilien Fernando Meirelles, Blindness, adaptation du roman de Saramago L’aveuglement. Militant et actif, il a passé les dernières années de sa vie aux Canaries. Il est mort en juin 2010, le documentaire de Miguel Gonçalves José e Pilar, est sorti cette même année (en novembre au Portugal) – www.joseepilar.com

[image: ] Question jeune espoir, Manuel de Freitas, avec Game Over (comme une sorte de recueil de cantiques urbains), saisit le quotidien et en livre une chronique amère et désabusée. Pour le plaisir, lisez quand même António Lobo Antunes ou encore Margarida Rebelo Pinto, une Bridget Jones désabusée des bords du Tage.

A plus de 80 ans, Agustina Bessa-Luís, la vieille dame « perverse » des lettres portugaises est également une véritable icône de la littérature au Portugal.

Son œuvre, immense et sans tabou, a inspiré sept films de Manoel de Oliveira, dont Le Principe de l’incertitude.



Médias locaux

On peut distinguer deux tendances : une petite suprématie des médias radio et télé sur la presse écrite, et dans cette dernière catégorie, la suprématie de la presse régionale sur les quotidiens nationaux.

Télévision

Elle est omniprésente mais, dans certains lieux, vécue avec une certaine distance, pour ne pas dire parfois juste comme bruit de fond… Sur le réseau hertzien, on dénombre seulement deux chaînes publiques, RTP 1 et RTP 2 avec des programmes assez classiques, et deux chaînes privées : SIC (assez dynamique orientée infos) et TVI (d’obédience catholique). Malgré de très rares émissions créatives convaincantes, un ou deux ciné-clubs assez courageux (RTP 2 présente, à minuit, de bons cycles cinématographiques avec des œuvres de réalisateurs à forte personnalité) et parfois quelques documentaires bien sentis. Mais, en général, la qualité des programmes est décevante et l’originalité assez rare. De nombreuses émissions sont des adaptations locales de formules importées de l’étranger, des jeux bébêtes à tire-larigot jusqu’à la téléréalité qui fait de l’audience, ici aussi. Mais la grande constante de la télévision portugaise, c’est la pluie quasi ininterrompue de telenovelas brésiliennes, mais aussi portugaises, plus épouvantables les unes que les autres. TVI est la chaîne la plus regardée (recueillant selon les soirs de 30 à 35 % de spectateurs). Derrière, RTP 1 fait du mieux qu’elle peut, recueillant autour de 20 % de l’audience tandis que RTP 2 se cantonne souvent à de petites audiences dépassant rarement les 6 %. En janvier 2013, est apparu une nouvelle chaine diffusant en direct les débats du parlement, ARTV (canal parlamento).

En janvier 2012, commence l'installation de la télévision numérique terrestre sur tout le territoire mais la TNT n'est pas bien perçue par les Portugais car ils ne reçoivent que 4 chaînes, exactement les mêmes qui étaient sur le réseau analogique, et aucune nouvelle chaîne... Une chose est sûre : ils doivent acheter un décodeur TNT et cette dépense supplémentaire imposée, en pleine crise, passe mal. Sans oublier que dans les zones rurales, le message de la fin du réseau analogique est mal passé et que des personnes âgées se sont retrouvées sans télé du jour au lendemain.

Le Portugal possède aussi une quinzaine de chaînes sur le câble, toutes payantes. Au moment du cafouillage de la TNT, les vendeurs se sont particulièrement mobilisés pour gagner des nouveaux clients en expliquant qu'au moins avec eux, il y avait de nouvelles chaînes. Le problème c'est que l'opérateur qui met en place la TNT, PT, est aussi celui qui s'occupe des chaînes du câble... Des voix se sont donc élevées pour critiquer PT qui aurait sciemment laissé se développer les dysfonctionnements de la TNT pour gagner de nouveaux abonnés au câble.

Dans les chaînes du câble, on trouve quelques chaînes locales, tout comme la presse et la radio locale, qui accordent assez peu de place à l’actualité internationale et se consacrent principalement à la proximité et à la retransmission d’événements locaux comme des fêtes, des touradas (corridas portugaises) ou des compétitions sportives : les amateurs de football seront ravis ! Sans parler de certaines chaînes qui diffusent un enchaînement particulièrement redoutable de téléachat, de voyance en direct, de prêchi-prêcha et de shows érotiques exotiques ou pornos avant la mire de bonne nuit. A tout cela, on peut ajouter quelques chaînes thématiques (RTP Africa pour des nouvelles et programmes du monde luso-africains, Sport TV, Panda, un canal pour les enfants, SIC Noticias, un CNN à la portugaise ou la remuante SIC Radical destinée à un public jeune avec séries, films et musiques alternatives…). Bien heureusement, certains hôtels, dont les chambres sont équipées de téléviseurs, reçoivent aussi, par satellite ou par câble, des chaînes en diverses langues, dont la francophone TV 5, la musicale Mezzo ou parfois même notre chère Arte.

Radio

[image: ] Les stations de la Radio Difusão Portuguesa (www.rdp.pt), l’équivalent de Radio France, sont d’excellente qualité, elles émettent notamment sur la bande FM et leurs programmes sont rarement entrecoupés par la pub ! Antena 1, première station publique portugaise est une radio programmant informations, musique et sport. Antena 2 émet de la musique classique et parfois un peu de fado, de jazz ou de musique du monde. Mention spéciale pour Antena 3, elle a du rythme et s’adresse aux jeunes en balançant sur les ondes une programmation orientée « nouvelles tendances musicales » : pas trop de bla-bla mais pas mal d’annonces d'événements, concerts, festivals et surtout beaucoup de rock énervé, voire très énervé ! RDP Africa, également une station du service public, se laisse agréablement écouter avec ses programmes composés d’informations, de musiques et de thématiques ayant trait à l’Afrique lusophone, elle peut s’écouter sur le site Internet de RDP, mais possède aussi une fréquence FM à Lisbonne (101.5 MHz).

[image: ] Du côté des radios privées, on écoutera par exemple TSF (89.5 MHz à Lisbonne), la radio généraliste la plus réputée pour l’information ; Radio Renascença (93.7 MHz à Lisbonne), le canal de l’Eglise catholique et de Deus ; Radio Comercial (97.4 MHz à Lisbonne) qui porte trop bien son nom et surtout Radio Tropical et ses sons chaleureux ; Radio Marginal (98.1 MHz à Lisbonne), une onde alternative (plutôt rock furieux) qui émet sur la zone de la baie de Cascais jusqu’à l’ouest de Lisbonne. Enfin, RPL/RFI, Radio Paris Lisbonne, est une radio bilingue.

Pour écouter les radios par Internet, visitez www.comfm.com

Presse écrite

La plupart des quotidiens portugais sont régionaux, même s’ils ont une diffusion nationale, seule exception :

[image: ] Público. Edité en même temps à Lisbonne et à Porto. Né au printemps 1990, le Público a su, par son originalité et sa modernité, s’imposer dans la grisaille de la presse portugaise comme l’une des références en matière d’infos, accordant une large place à l’actualité internationale et publiant chaque jour un cahier d’informations locales. « Public » tire aujourd’hui à environ 60 000 exemplaires et possède un site Internet tout à fait pertinent. www.publico.pt

[image: ] Le Diário de Notícias. Le grand rival de Publico est le premier quotidien de Lisbonne. Plus que centenaire (le premier journal portugais moderne, fondé en 1864), le « Quotidien des Nouvelles » fut l’organe officieux du salazarisme (aïe !). Il possède un aspect plus austère, mais il est riche en informations économiques, surtout célèbre pour le nombre de ses petites annonces. Ces dernières années, il a vu son public rajeunir quelque peu, et il est aujourd’hui dans le même groupe de presse que le Jornal de Notícias. (www.dn.lusomondo.pt)

[image: ] Le Jornal de Notícias. De droite bon teint, c'est le premier tirage du pays avec près de 100 000 exemplaires chaque jour, c’est aussi le grand quotidien du Nord, rédigé et édité à Porto. Il assume sans complexe sa double vocation de journal d’informations générales et de gazette locale du nord du pays. Il a récemment changé de format pour passer en tabloïd et lancé une édition à Lisbonne. www.jnoticias.pt

[image: ] Le Correio da Manhã. Lancé en mars 1979 et tirant à environ 100 000 exemplaires, Le « Courrier du Matin » est un journal de droite qui scande avec véhémence ses prises de position. Quotidien populaire de Lisbonne, il consacre une large place aux sports et aux faits-divers. www.correiomanha.pt

[image: ] O Primeiro de Janeiro. C’est l’un des trois quotidiens du matin, créés au XIXe siècle à Porto (celui-ci date de 1868). Sa devise : Plural, Liberal e Independente. Tirant seulement à 30 000 exemplaires, « Le Premier Janvier » survit tant bien que mal, avec une rédaction de plus en plus restreinte. www.oprimeirodejaneiro.pt

Hebdomadaires

Plusieurs jornais semanários, dont les prix de vente se situent autour de 3 € sont très appréciés des Portugais :

[image: ] Expresso. Lancé en 1973 par un député salazariste libéral, L’Express (www.expresso.pt) est le plus important des hebdos (avec un tirage de près de 140 000 exemplaires). A noter que le Guía da Semana, son supplément (TV, culture, spectacles, loisirs…) est plutôt agréable et bien conçu.

[image: ] O Independente. Apparu en mai 1988, L’Indépendant a indéniablement impulsé une bouffée d’air frais à la presse portugaise. La bête noire des gouvernements tire à 80 000 exemplaires et symbolise une jeune droite bon chic bon genre d’après la révolution des œillets.

[image: ] Visão. En 1993, de tabloïd en noir et blanc et hedo assez ringard, O Jornal se réincarnait en newsmagazine éclatant de couleurs, sorte de Newsweek à la portugaise. Visão, joli produit marketing du groupe suisse Edipresse, est à présent le second hebdomadaire d’actualités du pays (90 000 exemplaires).

[image: ] Time Out. Le "Time out" Lisbonne ou Porto parait tous les mois, cette revue est un condensé de sorties culturelles, culinaires, et de toutes les nouveautés à découvrir dans ces métropoles. Cosmopolite et dans l'air du temps, elle est très agréable à feuilleter.

Presse spécialisée

[image: ] Hormis une bonne palette de magazines people et autres torchons à scandales, on notera les journaux sportifs :

A Bola, un quotidien qui remporte un franc succès avec un unique sujet : le football, ce monstre sacré ! Egalement Record et O Jogo.

Sites Internet : www.abola.pt – www.record.pt – www.ojogo.pt

[image: ] Question économie, il y a le Diario Económico, pour comprendre la vie des affaires au Portugal (www.de.iol.pt). Vous lirez aussi Executive Digest ou Fortuna.

[image: ] Blitz. Pour les fans de musiques actuelles, on conseille vivement son achat hebdomadaire (1 €), le mardi. Blitz est un sympathique journal en couleurs, issu de la movida portugaise qui propose un agenda complet des concerts, des articles et chroniques sur tous ceux et celles qui font l’actualité musicale nationale et internationale. www.blitz.pt

[image: ] Le Jornal das Letras (JL), né après la révolution, affiche ses ambitions culturelles et refuse la facilité. C’est un bimensuel (11 500 exemplaires) que beaucoup trouveront un peu ardu, mais si vous voulez découvrir la culture contemporaine portugaise, il vous aidera à repérer les nouveaux noms de la littérature, des arts plastiques, de la musique ou de la danse.

[image: ] Ler. Mention spéciale pour Ler, un magazine à part dans la presse portugaise. C'est une revue littéraire trimestrielle, éditée par le Circulo dos Leitores, un club de vente de livres par correspondance.

La qualité des textes présentés, des dossiers et des études a fait de ce magazine, dont la maquette est splendide, l'une des meilleures introductions à la littérature portugaise.

Journaux culturels gratuits

Le plus grand journal gratuit est Sexta, édité par le groupe Publico-A Bola. De même, vous ne manquerez pas de consulter à Lisbonne l’Agenda Cultural (www.lisboacultural.com) et l’Agenda do Porto (www.agendadoporto.pt) à Porto. Ces deux petits agendas culturels divulguent les belles choses à voir et à faire dans les deux villes ; le premier est mensuel, le second trimestriel, les deux sont disponibles à l'office de tourisme.




[image: ] AGENDA CULTURAL

www.agendalx.pt



L’agenda énorme de la ville de Lisbonne. Très clair avec classements par thèmes : musiques, danse, expositions, visites guidées, plein air… Le complément indispensable de la version imprimée.





[image: ] CIRCULATION ROUTIÈRE

www.estradas.pt

duvidas.novasportagens@estradas.pt



Site donnant de précieuses informations sur l'état du trafic routier sur les principaux axes du pays, l'emplacement des radars et des zones de travaux.





[image: ] FUNDAÇAO DA JUVENTUDE

www.juventude.gov.pt

geral@fjuventude.pt



Le site de la Fondation de la jeunesse portugaise, bien élaboré, permet notamment d’obtenir des informations sur les événements culturels, les stages, les concours, les formations, le volontariat… Pour les multiples promotions et opportunités offertes par la Carte jeune (moins de 26 ans) : vous consulterez directement le site (www.cartaojovem.pt).





[image: ] GUIA DA CIDADE

www.guiadacidade.pt



Un joli petit guide pratique sur Lisbonne (et le Portugal), il met en avant le tourisme et les loisirs et donne quelques actualités.





[image: ] GUIA DO LAZER

http://lazer.publico.pt



Le rafraîchissant guide loisirs et sorties du quotidien O Público. Très opérationnel, pratiquement rien ne lui échappe : du bon restaurant au spectacle immanquable en passant par la manifestation festive ou l’exposition du moment !





[image: ] INSTITUTO DOS MUSEUS E DA CONSERVAÇÃO



Bon, on n’est pas là seulement pour rigoler, et l’austère page d’accueil des musées portugais le rappelle bien. Chic et classe, comme si le Net allait abîmer les trésors lusitaniens. Pas mal d’infos sur tous les musées, de belles photos et de beaux articles. Bonne rubrique expositions temporaires (Exposições) et boutique (Loja).





[image: ] LEPETITJOURNAL.COM

www.lepetitjournal.com/lisbonne



Journal en ligne d'information internationale et locale, en langue française. Contenus concernant l’expatriation à savoir : vie quotidienne, défis posés par l'expatriation, mais aussi représentation politique des Français du Portugal, ainsi que tous les sujets culture/société/actualité qui peuvent intéresser les Français au Portugal.





[image: ] LIFE COOLER

www.lifecooler.com

reservas@lifecooler.com



Le site de la belle vie, une quantité de bonnes idées : détente, découverte, tourisme, gastronomie, spectacles…





[image: ] PORTUGALMANIA

www.portugalmania.com



Malgré une apparence désuète, probablement la base en français la plus complète sur Lisbonne et le Portugal, les informations sont précises et mises à jour très fréquemment avec quelques billets d’humeur savoureux.





[image: ] SAPO

www.sapo.pt



Le principal moteur de recherche portugais, particulièrement efficace (accès direct à d’autres moteurs, recherche par secteur, etc.) et complet. Sport, musique, infos touristiques, loisirs…





[image: ] TURISMO DE PORTUGAL

www.visitportugal.com

info@visitportugal.com



Site officiel du tourisme au Portugal. Très complet. Version en français disponible.



		
		
		
	caloumax le 07/05/2014
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			j'ai obtenu une réponse rapide, très courtoise, de ce partenaire, concernant un problème survenu lors d'un voyage, les renseignements donnés sont pertinents

		
		




		
		
		
	mingshu014 le 13/02/2012
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			parfait, on apprends beaucoup de chose, moi qui part à Lagos en septembre prochain 

		
		






[image: ] VISIT PORTUGAL

www.visitportugal.com

info@visitportugal.com



Site officiel du tourisme au Portugal. Très complet.




Musique

La musique est omniprésente dans les cafés, les bars de nuit et les rues. Il faut alors faire une distinction entre la musique traditionnelle (folklore et fado) et la musique moderne, fortement dominée par le rock et par les tendances world music. Les Portugais ont un goût prononcé pour la musique et pour chanter. Peu importe les classes sociales et l'âge, toutes les occasions sont bonnes pour pousser la petite chanson. C'est aussi au travers des chants, que se raconte l'histoire de ce pays, et des traditions des différentes régions. Tendez l'oreille, et vous apprendrez beaucoup sur l'histoire et l'âme de ce pays.

Le fado

La musique portugaise reste avant tout associée au fado. Dérivé du mot latin qui signifie « destin » (fatum), ce chant mélancolique à la poésie rugueuse exprime une variété de sentiments liés à l’amour, la mort et l’exil. Ses origines prêtent encore à discussion et nul ne sait bien d’où il vient : goualante de ports, dans une ville où les marins ont découvert le monde entier, évolution locale du chant mauresque, complainte gitane et modulations vocales issues des rythmes brésiliens rapportés ? Un peu de tout cela vraisemblablement.

Depuis des siècles, le fado de Lisbonne est une vraie chanson populaire qui sort des tripes de l’enfant ou de l’adulte qui l’entonne – et qui étreint celui qui se laisse conquérir. En 2011, l'UNESCO a déclaré ce chant patrimoine immatériel de l'humanité et depuis sa place est de plus en plus importante dans le panorama de la musique portugaise, perdant parfois de son côté populaire d'antan où il était chanté dans une gargote de l’Alfama ou du Bairro Alto. Aujourd'hui plusieurs endroits, certains un peu plus sophistiqués que d'autres, proposent de découvrir le fado. Il est chanté par un homme ou une femme vêtue d’un châle noir accompagné(e) d'un ou de plusieurs musiciens avec une guitare à douze cordes. La plus célèbre des fadistas, Amália Rodrigues, s’est éteinte en 2000 et a aussitôt été enterrée au panthéon national. De son vivant, elle pouvait émouvoir un auditoire jusqu’aux larmes, tant son chant chargé d’humanité venait souligner le timbre subtil de sa voix.

Le fado n’est pourtant pas exclusif à Lisbonne. La vieille ville de Coimbra a également développé son propre style : seuls les hommes sont habilités à chanter. Vous les trouverez en dehors des bars, sous les anciens arcs et les places de la ville. Aujourd’hui, le fado est donc loin d’être dépassé, car il y a une vie après Amália Rodrigues ! Si Madredeus et la voix bouleversante de sa fantastique chanteuse Teresa Salgueiro ont fait connaître son excellente relecture world music sur l’ensemble de la planète, Camané, Dulce Pontes, Mísia, Ana Moura, António Zambujo, Anabela Duarte, la très élégante Cristina Branco ou la très prometteuse Mariza redécouvrent et font renaître le genre avec une grâce certaine.

[image: ] Pour le découvrir, Fado in Chiado propose tous les jours un spectacle d'une heure (http://fadoinchiado.com). Vous pouvez également consulter l'agenda culturel de la ville de Lisbonne où sont annoncés les concerts de chanteurs de fado. En été, il n'est pas rare de trouver des concerts gratuits organisés par la mairie de Lisbonne. De nombreuses tascas et restaurants où il est possible de dîner ou de prendre seulement un verre demeurent toutefois les meilleurs lieux pour en faire la découverte. Suivez donc les conseils de vos potes locaux ou des serveurs du restaurant où vous aurez dîné.

De toute façon, l’émotion, nul ne pourra vous dire où vous la ressentirez !

Autres musiques

Même au-delà du fado, le Portugal ne se débrouille pas mal ! On citera, bien sûr, le chansonnier Rui Veloso, dont les textes lyriques et intelligents accompagnent les Portugais au quotidien depuis trente ans. A noter aussi, les Gaiteiros de Lisboa, un collectif qui puise dans le folklore pour un résultat des plus poignants. Danças Ocultas, un original quatuor d’accordéonistes diatoniques dont le directeur artistique n’est autre que Gabriel Gomes, un ancien Madredeus tout comme Rodrigo Leão qui, lui, réalise une carrière en solo en tant que compositeur de musique contemporaine plutôt inspirée. Côté rock, Xutos e Pontapés et Santos e Pecadores dominent la scène depuis plus de vingt ans. A suivre également, la discographie pertinente de Maria João et Mario Laginha, la première possède une voix exceptionnelle, le second l’accompagne avec intelligence. Côté hip-hop, Sam the Kid et Boss AC.



Peinture et arts graphiques

La peinture portugaise, soumise à des influences diverses s’illustre dès le XVe siècle. A partir de cette époque, les églises s’enrichissent de réalisations picturales qui ont reçu l’empreinte de la peinture flamande. Le souci du détail et le recours à la peinture à l’huile sont à mettre au crédit des Flamands. Le plus célèbre peintre portugais, Nuno Gonçalves (1448-1481), a nettement été influencé par le double style flamand et italien. La plus brillante expression de son art est sans doute le polyptyque de São Vincente da Fora que vous pouvez découvrir au musée national de l’Art antique de Lisbonne. Réalisés sur bois, ses six panneaux sont considérés comme de purs chefs-d’œuvre. Il s’agit d’une peinture de groupe qui réunit soixante figures individualisées. C’est la première représentation de groupe et la première peinture psychologique de l’art européen. Ce goût du portrait, manifesté par de riches personnages qui veulent se montrer sous leurs plus beaux atours, amène les peintres portugais à perfectionner leur art dans la lignée de Nuno Gonçalves. Les scènes religieuses sont également souvent représentées. Avec la rapide circulation des images en Europe au début du XVIe siècle, l’influence flamande se renforce. Une représentation de saint Pierre, réalisée en 1530 par Vasco Fernandes dit Grão Vasco, montre ainsi en arrière-plan, un paysage typique du nord de l’Europe. Une autre caractéristique de la peinture portugaise de cette époque réside dans l’impact qu’a pu avoir la découverte du Brésil sur l’imaginaire des artistes. Dans une célèbre représentation de l’Adoration des Rois mages de 1503, Melchior se fait brésilien.

La peinture sur carreaux de faïence devient au XVIIe siècle un mode d’expression artistique prépondérant. Apparus en Perse au XIIIe siècle, les azulejos parviennent au Portugal à la fin du XVe siècle. Influencés par la manière italienne de peindre la céramique, les azulejos portugais prennent beaucoup d’importance au XVIIe siècle parce qu’ils sont employés dans le bâtiment. Au XVIIIe siècle, en pleine période baroque, ces carreaux de faïence, souvent bleu et blanc, forment des panneaux évoquant des scènes bibliques, mythologiques ou de vie dans la nature. Les Portugais, de retour sur leur terre natale après l’indépendance du Brésil en 1822, utilisent fréquemment les azulejos pour recouvrir les façades de leur maison. La peinture contemporaine portugaise est marquée par deux personnages féminins très forts :

[image: ] Maluda (1934-1999). Cette grande artiste de la deuxième moitié du XXe siècle est née à Goa (en Inde), a passé son enfance au Mozambique et s’est installée à Lisbonne au début des années 1960. Son œuvre est marquée par une quête identitaire inscrite dans la réflexion sur l’Orient et l’Occident. Elle a ainsi expliqué, en parlant de sa personnalité : « Je suis venue de l’Orient, où naît le soleil. Je suis passée par l’Afrique, où j’ai appris à aimer la vie. Puis, je me suis installée à Lisbonne, la ville de la lumière. Je peins. Et c’est une aventure que je ne troquerai contre rien au monde ».

[image: ] Paula Rego (née en 1935). Depuis plus de cinquante ans, cette artiste, exposée dans les plus importants musées européens (la Tate à Londres, le Reina Sofia à Madrid…), explore les méandres de notre pensée. Fortement influencée dans ses débuts par le surréalisme et la psychanalyse, elle se tourne de plus en plus vers un réalisme magique qui a influencé un grand nombre de ses œuvres récentes. Elle vit aujourd’hui entre Lisbonne et Londres.



Festivités

Au Portugal où il existe plus de 500 fêtes locales et nationales, chaque ville, chaque village, chaque paroisse a son festival ou sa fête. La météorologie n’y est pas étrangère : le temps, sec la majeure partie de l’année, facilite grandement les rassemblements de foule en extérieur. La religion aussi est source de nombreuses festivités (romarias) qui, après avoir été récupérées par l’Eglise de Rome, ont souvent été sécularisées et donnent l'occasion aux croyants comme aux mécréants de faire la fête, presque partout, à cœur joie. A cela s’ajoute, toutes générations confondues, un atavique esprit de festa chez les Portugais. Nous en avons sélectionné quelques-unes, parmi les plus fameuses.



Janvier




[image: ] FÊTE DE LA SAINT ANTON À ÓBIDOS (FESTA DE SANTO ANTÃO EM ÓBIDOS)

ÓBIDOS



Le 17 janvier.

Santo Antão est le patron des animaux. Une bonne raison pour lui rendre hommage en faisant griller des saucisses. Fête religieuse sécularisée.




Février




[image: ] CARNAVAL DE LOULÉ

LOULÉ



Du samedi au mardi gras.

C'est également la fête des amandiers en fleurs.





 [image: ]ESSÊNCIA DO VINHO[image: ]

56 Rua Mouzinho da Silveira

PORTO

✆ +351 222 088 500

www.essenciadovinhoporto.com

info@essenciadovinho.com

Palácio da Bolsa – R. Ferreira Borges



Mi-février. Quatre jours de foire.

La foire au vin de Porto accueille des producteurs et commerçants du monde entier. Dégustations, expositions, rencontres et concerts de musique.





[image: ] FANTASPORTO

PORTO

www.fantasporto.com

info@fantasporto.com



Fin février, début mars.

Il s'agit du Festival international de cinéma de Porto. Ce festival très réputé existe depuis 1981.




Mars




[image: ] FESTIVAL INTERNACIONAL DE ÓRGÃO

LISBONNE



De mi-mars à début avril.

Le festival international de l’orgue de Lisbonne se déroule dans une demi-douzaine d’églises de la ville...





[image: ] FOIRE-EXPOSITION D'AVEIRO

AVEIRO



Dernière semaine de mars et trois premières semaines d'avril.

La foire-exposition de la ville qui, dit-on, est une tradition remontant à plus de 500 ans. Le dimanche, animations folkloriques dans la ville.





[image: ] MEIA MARATONA DE LISBOA

LISBONNE

www.lisbon-half-marathon.com

geral@maratonaportugal.com



11 mars 2018.

Ce semi-marathon est l’événement d'athlétisme le plus important de Lisbonne : un parcours de 21 km effectué par des coureurs du monde entier, c’est l’unique occasion de traverser le pont du 25-Avril à pied et à 100 m de hauteur. Au programme également : une course de 7 km pour les enfants. 





[image: ] MODA LISBOA

LISBONNE

www.modalisboa.pt

modalisboa@modalisboa.pt



Deux sessions pendant l'année selon le calendrier des collections (en mars et en octobre).

Présentation internationale des collections des plus importants couturiers du Portugal, l’occasion de découvrir de nouveaux venus...




Avril




[image: ] CÍRIO DOS MARÍTIMOS DE ALCOCHETE

ALCOCHETE

www.cm-alcochete.pt

geral@cm-alcochete.pt



Pâques.

Pèlerinage des marins d’Alcochete. Fête populaire traditionnelle en l’honneur de Notre-Dame-d’Atalaia. Procession, kiosques, la grande fête et plein de bateaux décorés dans cette ville de l’autre côté du Tage.





[image: ] FÊTE DE LA LIBERTÉ

LISBONNE



25 avril.

Fête commémorative de la « révolution des Œillets ». Beaucoup de manifestations ont lieu ce jour-là (concerts, street art...).





[image: ] FÊTE DE NOTRE-DAME-DE-GUADALUPE

SERPA



Avant et après le dimanche de Pâques.

Fête de Notre-Dame-de-Guadalupe. La fête commence le vendredi saint et finit le mardi qui suit le dimanche de Pâques. Au sud, à près d’un kilomètre sur l’Alto de São Gens, s’érige une chapelle pour l’occasion. Le meilleur point de vue sur la ville.





[image: ] FÊTE DU PRINTEMPS[image: ]

TAVIRA



Le 25 avril.

La ville célèbre le printemps un peu plus d'un mois après le début officiel de la saison. Belles tables et concerts.





[image: ] OPEN DE TENNIS D'ESTORIL

LISBONNE

www.estorilopen.net

info@lagossports.com



Fin avril/début mai.

Tournoi international qui donne le coup d’envoi de la saison sur terre battue.




Mai




 [image: ]FEIRA DO LIVRO (SALON DU LIVRE)

LISBONNE

www.feiradolivrodelisboa.pt



Fin mai ou début juin (l'édition 2017 a eu lieu du 1er au 18 juin).

Le salon du livre le plus important du Portugal se tient dans tout le parc Eduardo VII (près de la place Marquês de Pombal). Ventes de livres neufs ou d’occasion ainsi que de beaux livres anciens.





[image: ] FESTA DO SENHOR DAS CHAGAS

SESIMBRA

www.cm-sesimbra.pt

informacao@cm-sesimbra.pt



Début mai.

Fête religieuse dont l’origine remonte au XVIIIe siècle. Une procession escorte les pêcheurs qui transportent la statue du Senhor das Chagas. Elle débute le long de la mer pour ensuite grimper dans le haut de la ville. En parallèle plusieurs activités ont lieu (concert, foire).





[image: ] FESTIVAL AUDIOVISUAL BLACK & WHITE[image: ]

Universidade Católica Portuguesa – Escola das Artes

Rua Diogo Botelho, 1327

PORTO

✆ +351 226 196 251

b&w@porto.ucp.pt



Fin mai.

Depuis 2004, le Festival audiovisuel Black & White organisé par l'École des arts de l'Universidade Catolica exhibe des films exclusivement en noir et blanc, produits et réalisés dans le monde entier et aussi par les étudiants de l'école. Débats, conférences et expositions sont organisés en parallèle aux projections.





[image: ] FESTIVAL DE SINTRA

LISBONNE

www.festivaldesintra.pt



Pendant tout le mois de mai.

Un mois de spectacles (musique classique et danse).





[image: ] FESTIVAL DES JARDINS

Praça da Republica

Municipio de Ponte de Lima

PONTE DE LIMA

✆ + 351 258 900 400

festivaldejardins@cm-pontedelima.pt



Débute le dernier week-end de mai, jusqu'à octobre.

Pendant plus de 4 mois, des jardins éphémères, et créatifs sont travaillés, modelés, et imaginés par des jardiniers pleins d'imagination et de talent. Des structures originales sont exposées au public, une manière de défendre le patrimoine naturel de Ponte de Lima porteur d'un message de protection de l'environnement. A ne pas rater par les amoureux de la nature !





[image: ] FESTIVAL INTERNATIONAL DE CONSTRUCTION DE SABLE[image: ]

Pera

GUIA

http://fiesa.org

fiesa@prosandart.com



De fin mai à fin octobre. Ouvert de 10h à minuit.


Une équipe composée d'une cinquantaine de sculpteurs transforme 35 000 tonnes de sable en une multitude de reproductions de monuments, avec une thématique souvent orientale. Un festival très surprenant et spectaculaire.





[image: ] FÊTE DO HOMEM DO MAR

NAZARÉ



Procession en mer et feux d’artifice sur la plage. Le pardon aux marins local.





[image: ] INDIE LISBOA

LISBONNE

www.indielisboa.com

info@indielisboa.com



Fin-avril/début-mai.

Le Festival Internacional de Cinema Independente s’installe dans différentes salles de la ville. Il se tient en général en mai et se délocalise aussi dans des villes comme Coimbra. Au programme : découverte de nouveaux réalisateurs et nouvelles tendances du cinéma avec une compétition de longs et moyens-métrages de jeunes réalisateurs.





[image: ] OUTJAZZ

LISBONNE

www.ncs.pt

geral@ncs.pt



De mai à septembre.

Une programmation jazz de qualité, tous les samedis et dimanches. Dans les parcs et jardins (Estrela, Monsanto, Eduardo VII, Torre de Belém, Tapada das Necessidades), places historiques et lieux publics ou touristiques (belvédères, hôtels, gares...).





[image: ] QUEIMA DAS FITAS

COIMBRA



Le premier jeudi de mai.

Tradition des étudiants. La fête de Queima das Fitas (le « brûlage des rubans ») marque la fin de l’année académique. Lorsqu’un étudiant entre à l’université, il reçoit un ruban de couleur correspondant à la discipline choisie, insigne qu’il est tenu d’accrocher à sa boutonnière. A minuit, tous les élèves de l'avant-dernière année brûlent leur ruban au Largo da Sé Velha, et la vraie fête commence : le bal de gala, les cortèges, le train qui mène les étudiants jusqu’à Figueira da Foz pour un grand bain de minuit et la folie dans les rues jusqu’au petit matin. Cette tradition existe également dans la plupart des autres villes étudiantes comme Lisbonne ou Porto.





 [image: ]RENCONTRES DE MUSIQUE CONTEMPORAINE

LISBONNE



Courant mai.

Organisées par la Fondation Gulbenkian et Culturgest.





 [image: ]ROCK IN RIO

LISBONNE

rockinriolisboa.sapo.pt



23-24 et 29-30 juin.

Au parque Bela Vista (proche aéroport), les plus grands artistes internationaux se mettent au service de la paix dans le monde sur trois scènes. Depuis 2004 (une année sur deux, en alternance avec Rio de Janeiro) ce festival a déjà accueilli à Lisbonne la plupart des grands noms de la scène mondiale. En 2016, il a notamment reçu Bruce Springsteen, StereoPhonics, Korn ou Yvette Sangalo. Vous pouvez dès à présent réserver vos tickets pour l'édition 2018 !





 [image: ]SERRALVES EM FESTA[image: ]

Fondation Serralves

Rua D. João de Castro, 210

PORTO

✆ +351 808 200 543 / +351 226 156 500

www.serralves.pt/pt

informacoes@serralves.pt, serralves@serralves.pt

Bus 201, 203, 502 et 504.



Première fin de semaine de juin.

Cinquante heures non-stop d'activités culturelles à l'intérieur de la Fondation de Serralves : expositions, photographies, ateliers en famille, visites guidées… Le plus grand événement d'art contemporain au Portugal.




Juin
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LISBONNE

http://arraialpride.ilga-portugal.pt

arraialpride@ilga-portugal.pt



Fin juin.

L'arraial est le mot utilisé pour décrire les rassemblements organisés durant les fêtes de Santos. Celui-ci est dédié à la célébration de la culture gay, lesbienne et trans. Concerts et DJ sets ont lieu sur la place du commerce, tous les bars gays et lesbiens de la ville ont leur stand pour boire un coup. 
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Festival médiéval.





[image: ] FESTAS DA CIDADE (SANTOS)

LISBONNE

www.festasdelisboa.com

geral@egeac.pt



Tout le mois de juin.

Fêtes de Lisboa, le moment de célébrer la naissance de saint Antoine de Padoue à Lisbonne (dont la date est le 12 juin). Animations de rue à Baixa (théâtre, musique du monde, classique et jazz, jeux traditionnels, cirques, fanfares…), spectacles grand public sur la praça do Comércio, feux d’artifice, rencontres sportives… mais aussi barbecues improvisés et bars dans la rue. Le jour J, attendez-vous à une confusion énorme dans les rues de la ville totalement transformées avec des guirlandes multicolores.





 [image: ]FESTAS DOS SANTOS POPULARES (FÊTE TRADITIONNELLE DES SAINTS POPULAIRES)

LISBONNE

www.egeac.pt

geral@egeac.pt



Durant tout le mois de juin.

Santo António (Saint Antoine), São João (Saint Jean), São Pedro (Saint Pierre)... Pendant le mois de juin, on célèbre les saints patrons de chaque ville au Portugal. A Lisbonne, on fête la Saint Antoine le 12 juin au soir avec défilé des quartiers en costumes sur l'avenue de la Liberté et des fêtes s'improvisent dans toute la ville. Les rues pittoresques s’animent au son de la musique populaire, s’éclairent à la lumière de petites lanternes et se parfument de l'odeur des sardines grillées…
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LOULÉ

www.festivalmed.com.pt

festivalmed@cm-loule.pt



Généralement le dernier week-end complet de juin, et un ou deux jours avant.


Loulé se transforme en un grand carrefour de cultures internationales. Il s'agit d'un grand festival de musique qui cherche à faire découvrir de nombreux artistes venus des quatre coins de la planète. Il anime le centre-ville de Loulé, alors que l'été vient tout juste de démarrer. Quelques expositions d'artisanat et spectacles de danse sont venus se greffer au festival.
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LISBONNE



10 juin.

Célébrations traditionnelles mettant l’accent sur des événements culturels.





 [image: ]NOS PRIMAVERA SOUND

Parque da Cidade

PORTO

www.nosprimaverasound.com

info@nosprimaverasound.com

Bus 200, 202, 203, 205 ou 500.



Festival de musique international. Du 8 au 10 juin 2017.

La programmation s’étend de la pop au rock en passant par la musique électronique. Avec plus de 20 000 visiteurs par jour, le parc « da cidade » se transforme en une grande scène musicale.
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PORTO



Dans la nuit du 23 au 24 juin. Partout en ville.

La plus grande fête populaire à Porto, en hommage à saint Jean. Pour l'occasion, des milliers de personnes sont dans les rues pour se taper sur la tête, se rencontrer, s'amuser, voir les feux d'artifice, manger des petits plats spéciaux et des sardines grillées et participer aux jeux populaires. La fête est grande et ne finit pas avant le lever du soleil. Heureusement le 24 est décrété jour férié !
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BRAGA



Du 18 au 25 juin.

Musique, illuminations féeriques, danses et chansons… Et défilé, rencontres des Gigantones e Cabeçudos (« des géants et des grosses têtes »), personnages traditionnels. Fête très populaire avec des danses médiévales, des chars.




Juillet
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TAVIRA



Première quinzaine de juillet.

Le théâtre investit les rues de Tavira tous les jours.





[image: ] FESTIVAL INTERNATIONAL DE BIGS BANDS

NAZARÉ

festival-bigband-pertuis.com



Mi-juillet, sur 3 jours.




[image: ] FESTIVAL INTERNATIONAL DE JAZZ

LOULÉ

www.ccloule.com

ccloule@ccloule.com



Début juillet.

Festival international de jazz. 23e édition en 2017. Une bonne programmation de pointures internationales.





 [image: ]FESTIVAL INTERNATIONAL DE THÉÂTRE DE ALMADA

Av. Prof. Egas Moniz

ALMADA

✆ +351 212 739 360



Première quinzaine de juillet.

Un excellent festival de théâtre, 34 bougies en 2017 ; il se déroule à Almada de l’autre côté du Tage, mais également dans des salles à Lisbonne.





[image: ] FESTIVAL MÚSICAS DO MUNDO

SINES

www.fmm.com.pt

info@fmm.com.pt



Fin juillet.

Dans l’enceinte du château, deux week-ends de concerts de musique du monde, une programmation vraiment intéressante.





 [image: ]FESTIVAL SUPER BOCK SUPER ROCK

Parque das Naçoes

LISBONNE

www.superbocksuperrock.pt



Du 19 au 21 juillet 2018.

23e édition en 2017. Sponsorisé, comme de nombreux autres événements musicaux, par la fameuse marque de bière, il se déroule au Parc des Nations, à Lisbonne et cherche à présenter de nouvelles formes musicales au public en mêlant valeurs sûres et quelques découvertes :





[image: ] FESTIVAL VERÃO

EVORA

www.festivaisverao.com



Juillet-août.

Musique, animations de rues et cinéma pour ce festival multiculturel.





[image: ] FÊTE DE LA BIÈRE (FESTIVAL DE CERVEJA)

SILVES



Dix jours en juillet.

Un peu à l'image de l'Oktoberfest allemand, à une échelle bien plus petite bien entendu, Silves rend hommage à la bière artisanale.





[image: ] FÊTE DE SANTIAGO

SETÚBAL

www.mun-setubal.pt

gapc@mun-setubal.pt



La dernière semaine de juillet et la première semaine d’août.

Bals populaires, animations dans les quartiers, expositions de céramique et de gastronomie.
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AVEIRO



De mi-juillet à août.

La régate des moliceiros, ces gigantesques barques peintes, se déroule entre Torreira et Aveiro.
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ALJEZUR



Mi-juillet.

Sur la plage do Amado pendant une semaine, les plus grands surfeurs mondiaux s'affrontent.
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CACELA VELHA

noitesdencanto.wordpress.com



Fin juillet.

Quatre soirées pour faire vivre les cultures arabe, andalouse et portugaise qui ont fait et font l'identité de l'Algarve. Le bourg retrouve son caractère commerçant de l'époque mauresque au travers de la mise en place d'un important souk. Spectacles issus du folklore marocain et danse du ventre en sus. N'a pas nécessairement lieu tous les ans.
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Passeio Marítimo de Algés

LISBONNE

nosalive.com

geral@nosalive.com



Du 12 au 14 juillet 2018. De 18h à environ 6h le matin suivant.



Un grand moment de musiques modernes en bord d'océan à Algés, à deux pas de certaines des meilleures plages du surf de la région. Avec des têtes d'affiche telles que Radiohead, alt-J, James Blake ou encore Muse lors d'éditions précédentes, ce festival est celui où les légendes côtoient les talents en émergence. Se renseigner au printemps pour connaître la programmation et les prix.
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